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A MES COWATBIOTES

JUf. 1« C»ltiT.(. . et lo. Colon»

Cher, ami,,

"» " ^-inc. J. Q„,„,,

litt/rat::
""' '" ''^''"'*''"' ''^' -- offrir un ehof-d'œu^e

j'our r,)s troupeaux
' ""- '''' P'"» «ulwtanticl

--.a. d'omesl,":': a t. ^^d^J:,!^""^''"'''
'""''«--'

J'ai évité le pin, pow b e L mT ' '"' P'"' "^dinaircs.

éviter le trouble de !h rch ^a^ ^T'^'"'"''
'^^ "« ™«

.

Quant au, médicaSVuVr »
n"

'° "^ ™»"-

"'*vit.bie,„„„,„erpar]eur8nl. '•
I-r'""

'""' "=«'« «t»"
1« prix approxiniatif

""" ''"^^'^'i^^. j'en ai indiqué

BC.Ïe^r,^'éderh.rTéÏrin
^'"" '" ''"* *= '""^ «""P"-»" dM

à ceux qui «onTtrTa élof^lrr" ^^' '^ ''"' "'«''« -""«
i-rs Préférable de^S^t^t'^'"" t''"*" " -' '»-

Votre bien dévoué 8erv;teuT»t ami,

Dr -W. GRIGNON, K C. A.

Conférencier agricole officiel,

Sainte-Adèle, P. Q.



UXAMUIS OKVESAUI

lo No Tou. Uùuz pot effrayer par uu terme de mWecine,
par le nom d'un remède quelconque, prenoi tloni Totru liTre,
montrei-le i Totro médecin, ou i un ph«nnâcien, ou bien éori-
Tei le mot «ur un papier que tou. leur montrerez eniuite.

IIo N'allez pas croire auiai que tou» let remèdei mentlonnéi
dan» mon livre coûtent un prix fabuleui.

Parce que c'est un nom trè» rare, que tou» n'aurez jamai»
entendu prononcer, tou» tou. agurcz parfoia que ça doit coûter
bien cher et tou» n'osez le demander.
Tou» les remède» mentionnés dan» lu Petit Livn d'or font

à la portée de toute» lei bourse».

lllo ^Quand tous aurez un animal malade et que tou» avez
des doiltes sur sa maladie, n'hésitez pa» à con»ulter Totro mé-
decin Tétérinaire.

Si tou» en êtes très éloigné, comme cela est le plut louTent
lo cas dan» notre ProTince, prenez le Petit Livre d'or et li»az
attentiToment deux ou trois fois la Tahu de» maladies pour
TOU» arrêter à la maladie dont tous croirez Totre animal
atteint.

IVo Si, définitivement, tou» ne trouToz pat dant mon Htm
le» tjmptôme» indiquant la maladie de Totre animal, Teuillez
m'écriro au long tous le» symptôme», c'est-à-dire tou» le» signe»
de maladie de Tutre animal aTec la précaution d'inclure dan»
Totre lettre un timbre de deux contins pour la réponse que je
TOUS donnerai gratuitement.

Vo Si la réponse à Totre lettre retarde, e'eit parce que j'au-
rai recour» i la consultation d'un médecin Tétérinaire de notre
ProTince, ou dee médecins Tétérinaire» attachés à la rédaction
de» journaux agricoles publié» i Paris, ce que je fai» d'ailleur»,
pre»que toute» les semaines, pour de» cas graTe» et obscur».
VIo Si TOUS êtes loin des pharmacies on des médecins, ce

«era aToc plaisir que mon éUbiissemeut tous enverra, autant
que possible par la malle, à no» frais, les remède» mentionnés
dan» le Petit Livre d'or.

Tout médicament enTojé par l'exprès», le sera aux frai» de
l'acheteur. On e»t prié de ne pas envoyer d'eeiamfxOei, maia
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dtt.
'^'•'"' '" "" ""-—f.«trée., ou de. ».„d.t.

La Pharmaci, Ydhinain du Dr Qrigncn,

aaintê-AdHt, Co. Ttrrrixmnê, P. Q.

,
Bonrs PBEuimrAiHXB

Vou« connaiuez trop bien chur. .mi. i

UI. «.ontiel, qu-atutS^ '^ "* '»''«"-' '« 1»^"* cpi.

de tout le monde et f. / ^ ^°'" P™'"'™ '"" '""'«''''

D« ^eir;K f; n^r"^=
"«-^'^ «o^rrr^e..
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JU diète est aussi nécessaire à l'animal malade qu'à l'homme
Tromeme som préliminaire ;— Donaez-leur des tisaues de

mauve, ou guimauve, ou pariétaire, ou mel-curiale (toutes ces
plantes se vendent à bon marché dans les phannaeies), ou tout
«mpleraent de la tisane de graine de lin, que vous faites en
jetant 1 gallon d'eau bouillante sur 1 tasse à thé de graines de
Im

;
;ouB recouvrez le vaisseau, vous laissez refroidir, puis vous

coulez le tout dans une flanelle ou dans nu morceau de toile
Qmlneme som praiminaire .-Administrez à votre animal

malade, au moyen d'une seringue, vétérinaire, un lavement d'eau
de graine de Im tiède, environ un demi gallon. Si votre ani-
mal paraît constipé, donoej-lui un lavement d'un pot de savon-
nage tiede dans lequel vous aurez fait dissoudre une tasse de
sel de cuisine. Ce lavement, en produisant deux ou trois éva-
cuatiooe produira tonjour,s un bon effet en vidant les intestins
et en enlevant beaucoup de flivre à l'animal,
«i vo«s ne poïvez vous procurer ees seriryms vétirimires i

.

»otre pharmacie, je pourrai vous en expédier une par la m^ .e
pour le prix de trois piastres. Celle-ci contient 1 cbopine Oel-

ilTi^r*"*
""' "'"''''"' "' ^"^' '' ^™^'"" ^"'^ P*"'*'^

Eliot «ont très fortes et durables. La première est bien
recommandable. Quiconque garde des animaux devrait tou-
jours avoir ™e de oes seringues à sa disposition, car si vous
fareourez tant soit peu les livres de toédeci« vétérinaire, tous
voyez

1 emploi de cette («*ring«e coaseilJé i tous les instants

ilf
'™ **°*^ P"'" "" "'"^ ^J""* ^«» coUqaes, ou la diar-

rhée, on de k ^joosUpatàew, des plues à nettoyer ; tantôt ce
sera un veau ayaiit Tine diarrhée rébelle, qu'on mdîtriaera de•u*e par om lavement astringent, oti .ime wche Itllmmie, ou'on
««ssi™ i gnérir pur un lavememt purgatif, etc., etc. On sîen
eeirt aasst ooortre les vers.

P«?i«dTO»i«„prtKm,-«,im,_ Evitez les ooramts d^air
!>ouva«t frapper directement votre animal. Placez un thenno-
métwdans votre aable pour surv«.Hier la température que
vous maintwmdrez â 60 degrés. Procurez-vcms le theimomètre
f««.hoit qui «le coûte que ->', centinsT- Si to.« n'en avez j»sque votre étable ne soit ni trop chaude ni troo froide.
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Septièn,e soin JL!,' V"'^" "" "™''"-

1« bouche de votra'r:rkuTi~;^". ""'^^'^"^ *
lent, qui sont 8„„,e^é«, sensiwL ^

' '''"*' "i"' ''™»-

bois entre les dents ^u TZl ' l '" P'*'*' ">"«<="" â«

«Ire a-t-il les lampas. PouTunoV.
"S'* ,'''"' "beval, peut-

eera de boire et dVLanger
'' ""'°"^' '''"'™'" o^-

ter^'^^^'n^e^retaZer^""T '" '« "-'"^-' ™"^ '^ rejet-

>"ouveSentriaZuTde,r.t "'"''' '" ''"'''="' -"- ^«
7/«,'MJ™

'""^^ï de la mâchoire souvent réDétésUuiMme snn préliminaire •— Tm,^i,„
™P«ea.

votre animal, c'eft-à-dire a^x' natter
"" ""^'^'""^^ «^^

«ont bien chaudes si IVilTf
'^ "'"' '"'''"''^-

«^ «"«
paupière est bienUg 1 ' ""^"f'^^- '^ dedans de h.

certain qu'il y a de if«, ^
'^"^*'" '''' '« ''™'^be, soyez

quelconque
'^'"" occasionnée par une inflammatlo.

Il n'y a pas alors à hésifer ;i * i. j
-•>«.-. et 20 une .ran^S^'

'""'^ "'""'^ •' '" -«

bou?d:Xerxsr"H %-r - ^^^^ - -
Une vache se ai^e 1 I

.'
^"^^^ P'"*^= ^« """g-

Jusqu'à un gluL dfsi; "'°' '" ^^"*'<'
^ - P-t 1- 'te'

nouVeH^idirr;,:r:rLr ir™^"* ^ ---
somme de un dollar avecTn,!* ^^ " """ ''««''P'i™ de la

20 II faut amener u„r/
" ">«t™etions nécessaires.

-nt prendre™ ou deuV^rT"""'*";
''''"™'" ™ '"' *--

ou une chopine de vindùd dIL / *
'" '""'^"^ *" '''P"*'

dent ou de tanïy ou de bauL d
'^ ""'' ""'"'^''^ ''« '"'ien.

deux ou trois reprises etT, ^ '"'' ^ *""'<'' ''^ heures à

Si les pattes et Corem '"r^"^*"'
'^>™ chaudement.

lamuqueLj itne de ans 1
™ " 'f™" ^''°* '™'^'"' -

bouche sont pâleT il ,„„! 1 """*" *=' '"
''^""S^' «^^ '«

«cher de rétablir'la c c ia fon o":?' ^J""
'* ^^'^«<'' «*

/n.«<m. lentement ré^"l!
'.''!" *""'="'""'^ "«'' P" des

bouchonner.
"

' " "''' "''''' ^^'•"es, ce qu'on appelle
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Ce hcwkonnment se fait comme ceci: 0» fait deux bouchon.
ie paille, avec lesquels, deui hommes, placés de chaque côté
de lammal, le frottent énergiquement de la tête à la queue
on frotte les oreilles, la tête, les reins, les côtés, la poitrine, lé
dessous du ventre et les pattes. On enveloppe celles-ci a^ec
des hens de paille qu'on entoure de toile à poches et qu'on
attache ensuite. Pour avoir un résultat plus prompt, on con-
seille fortement de tremper les bouchons de paille dans du
vinaigre chaud ou de l'essence de térébenthine un peu réchauf-
»e. Si le b«u>hormemmt convieLt aujc animaux en santé, àplus forte raison convient-il aui animaui malades '

N oubliez pas ceci, mes chers amis, qu'il est toujourfà pro-
pos de bouchonner un animal malade. Quand vous avez fait
transpirer votre animal, évitez les courants d'air et bouchon-
nez-le arec des bouchons de paille sèche.

Neuvième soin préliminaire :-line vous ignoriez ou que
vous connaissiez la maladie de votre animal, donnez-lui, dansune chopme de gruau bien clair, une cuillère à soupe, matin et
soir de Poudre de condition hdge, voir page 214, et ce, pendant
quelques jours.

'^

Ces soins préliminaires, qui demandent peu de trouble, suffi-
ront souvent pour détourner une maladie qui, sans ces soins,
aurait pu emporte! votre animal.

ADUmiSTIlATIOir DES BEMEDES
Pour un cheval :- On prend une corde à linge d'un pied de/ong qu on attache aux deux bouts. On passe cette corde dans

l^ ; T '» "^•'"''^ supérieure, on passe dans cette
oorde un fourchon de fourche,.pnis on élève la tête de l'animal.
Il ne faut pas élever la tête trop haut, car la bête s'étouffera

Si le cheval tousse, il faut cesser pour un moment l'adminis-
tration du remède et lui baisser la tête. Il faut se servir aussi
i une bouteiUe munie d'un fort goulot, mais ^on brisé ou
éclaté, Se cramte de blesser la bouche du patient

Il y en a qui ont l'habitude de tirer la langue de l'animal en
iehors pendant qu'ils vident le remède dans la bouche Je
vous invite, mes chers amis, quand vous aurez des remèdes à
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1er des remèdes.
*"""'* "' '''^ •>'» f»cile d'.ra-

^^^'T:.'i^^re;:r:tT::t{ "? °v^
-^^^ ^^ ^^

fond ou tombe msensibkmlfT ,

P"^"'" ''"««"«
J «"« «e

pour faciliter la descente L^^T '^'"'^^"''' «"""^ ^'l"^»
»nr la langue un pét t Ter«ï« ^ ^™''' °° P'"' '=»'"'''

piter.
'^

'
^"™ ^« '"" P»" "Oherer de les préci-

«nfi:lrlo;S!t^\', '" ^"'^-' -J"-" elles n'ont pas

aliments. Mai^ ceTode df^r '"
f""" "^'""^-^ «-

quand le remède a t^pL ri^'rer'T "' ""^"'^'"^

conseille le Dr Couture • '"on déuL » "' ^"'" "" l""
peu d'eau dans une cuilTère on n^ir n Z'"''^"'

"«" ™
et on se place près de lTt% l^T "'"'"" ^^ ^" "ain droite

Be place à gauc'htde M ma^ dr ."T •'' ' '"""' ^° «^^
Ba main gauche a ouv^er^ ? / ""'" '^^ °"^es et de-

tient la cuillère IVXn la M V" *"''
'
»'»" '=^'-' <l"i

Si la poudre a urttwi%"°' """' ''^^™' ^««»''"'''

quantité suffisante^'e^^!
^""^ ^"^ °° '» ^^^y^ -lans un^

lin et on adS'
e

c'
L- ^™''" "" *'"'°' '' ^""^ "^

cède comme Je "it'dU oTà^Cr: ""^f^T-^'
'"' ^™-

Mfo à cornes, Toici comment 1>1 .. '
'"^ '^«it d'tm,-

teille de la main droTtTet o„ Tf^ = ^" P^^'''^ '» '«»'-

TTn aide se mêràÎ^ele de !
^

t
^'°'"' ^'"^ ^= '" *«*«.

narines, après l'êi^e^Zl t T """" "'™"'' " ^'''«" les deux

«*ve u; peu^r^rL^trir^tf" r^^ ^' "
niTeau que le dos do l» Kâ*. t . ^^ """^ °°'' au même

lieux lui administrer les remède» M l^^^^^""' " ™"'''"''-'

ments.
remèdes et le nourrir par des lave-
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SEXAIiaTES IHFOKTAims

Dami un. cm de fièvre.—Je suppose que tous ayiez un animal
atteint de fièvre, que vous reconnaissez par une chaleur excès-
sive des jambes, des oreUles et la couleur rouge foncé des
muqueuses de l'œil et de la bouche, et que voua ne puissiez
devmer la maladie qui occasionne cette fièvre, donnez-lui tous
les soms préliminaires cités plus haut, et en outre : 20 à 25
gouttes de Temlure de racine d'aconit toutes les 4 heures dans
un demiard d'eau tiède. J'expédierai 1 once de ce remède par
la malle franco pour 25 centins.

Dam un cas de refroidissement de Vammal (frisson).—Co\m-
ci a les jambes froides, ainsi que les oreilles, les muqueuses de

,lœil et de la bouche pâles, donnez-lui alors les soins prélimi-
naires cités plus haut, moins la saignée ; donnez-lui du vin
chaud ou du wliiskey chaud par verre à patte toutes les deux
heures dans un peu d'eau chaude, et 15 à 30 gouttes de Tein-
trtre de. noix vomique dans un peu d'eau chaude tontes les 4
heures. 25 cts l'once ou 480 gouttes, ou 2 cuiUerées à soupe,
franco par la malle.

Dans un cas de douXeur.—W est toujours important do pro-
curer du soulagement à un animal souffrant. Que l'on con-
naisse ou non la maladie, il n'y aura pas d'inconvénient de lui
donner une once ou deux de Laudanum ou Teinture d'opium.
Une once liquide c'est deux cuUleréea à soupe.

DESINFECTION DES ETABLES, ECURIES, BEEOEBIES,
PORCHEEIES, POULAILLEIIS

Quand un animal tombe malade, il vaut toujours mieux
1 isoler, surtout si vous redoutez la contagion : et générale-
ment, dans notre pays, on ne redoute pas assez la contagion des
nip.ladies. Dans ce dernier cas, il faut mettre uaa livre d'acide
cai-bohque dans 5 gallons d'eau bouillante et bien laver les
crcclics avec cette eau; il faut balayer les plafonds et les
murs. Il faut blanchir à la chaux tout l'intérieur de l'étable.
Ensuite on trempe des vieux linges dans une solution de chlo-
rure de chaux (1 Ib.—dix centins—dans un pot d'eau chaude).
On imbibe plusieurs linges dans cette préparation et on les
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A la SociéU d'Agriculture etaux Cercles Agricoles ainsi
« quauxamaUurs de vaches laitières.

ï«n*,l.,Bie, « ay.„, »„..,.„,,. h .
"P"" '»""""= du livre dt

«Ne ™ k .ache l.iliè,rpàr éxcél ë„l ,

'"""""' P<"»«nt. Bien „„„„,e,
sou, celui de la q .afi é "Su laT wlT™: 'PV^ 1" '" "!"'""« "">"''
l'année, le pi« e.l imml .„, j ?° "' '*'' '"' "•'* ^ ""« m"!» dans
•long,.faenes'^à,;a:rf"a3e%t°?*b7^^^^^^^ '" '""""'^ '""' «"« «
ronges, t j.iun,, ,„, ,, j ,. , "^ ' "^^""^ '•™"

' '» taureau est nuir avec barres

main, u„ grand n .mbre de „r ,' 1 "T n
"""l"",'^ '*' «""''^ »"«*' J » '"

»i".auxe%p„"i,L"deSh'r rol.«d'; uw? I*-'

'''P «"-f
l'»"'--""' d.r-

couru.jaiobtenu.tnremïr, m, «H li
''""'' " "='"'"" »" J a' «n-

*«"-" prix ; c'es vous dTre nue ie ,f„''^"'"'"
" "«""« dor et '7 deux-

qui exiMe. ' '•"'' J' l'O sède certainement le meilleur troupeau

v.nd/é"à!;j,„Zh"Turj''"/''''"!'"'7" ^' f™-lfe. de première clas,e »
ton» de race C«l')d. ? SeTsV.lpLr'

d""'" ''*^" l""' '•"'*"°™" "" "O"
race Y„rkshi,e et Berkhire e" rj

r'-'P^"- des m.eux ga.amis
; es cochon, de

don„,,s.„,fc,|,,„
"""'" !«<"« ™dn en bonne condition et garanti

Pour pins ,1 Jétai],, s'adresser au propriétaire

ARSENE DBMS. St.Norhert. Co. Berthier.

No 1

No 2 9.00 No 4 2ÎÎ
Won» maniifBctnroni «uinJ ot-.'n An.». ' * * ui

*I5.00

ailiers « etrp mue» par un poomi- '

fri», $55.00.

mSTITUTIOM DES SOURDS-MUETS. Mile-F,. p.Q.. Moa.re.l
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S'BROMA
„ Remtde Concentrt.

lindlqne. i!,^,i^\tc[V' l!^!" "" ''PP*'". «l. «»»• «>" -om

"«•• J- ..... qu'on ••ch™»!'. B«5MVdînr"E!'"i;°i •»•"" " '"'<• "j-Sp-

Pour Laine,

Soie, Coton, ,ajfc

Plumes, Ef. V
fets mixtes. W CouIeurs

SSlil'Si^^es

ras do risque en le> essayant.

Teintores Electrioues

Pilules Cardinales
DU-

Or Ed. MORIN
Merveilleux remède contre la Faiblesse.
Pâles couleurs. Anémie. Enervement.

REMEDE FAISANT TOUJOURS EFFET.

rr.'.t„%"U"ri:':i- ir'''
""-- ""'—̂ ^^^^^^

*^' ««"^ MAMOHAL, Bhnbrook..

Vin Morin "Cresophate"
'^"'/nfXwl°r:''?V'''

" *""«•• "«" '"«'«"O" »' -i- Bronche..
Infaillible contre la Toux, le Rhume, i. Consomption

en consomption. N. l« negllj;;^™ ^'^^T^'ieS" e vir» "^
""ît"»'**guérira complètement * "^ *"*' ' P™"»* '« vin Morin, il von»

gBérii-: li.(,;™-fi!i!a!!: V!N «OSïN -.'"'-rV " ,? ' médecin, q,,! q. pjja.,3jt ,
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pend dans différents endroiU de l'étable on ^„ l'i „ •

Bortir tous les animaux ho.^t, il .
' ^°''™- ^«"e'

faites brûler iZT2 1 '
'""' *""'•" '«" "«^ertures et

fennée 8 heures puis aère T "
f!

P""^"- ^*^«»^ ''«t»"»

ce que vous pouraSdre cTr rnl"'''
"'""""'*''' *°"'

^;.. pour détruire ,es^robi"e[ t^LTe^t
MALADIES DIT TEOUPEATT

IiIiCHEVAI,

ABATTEMENT

t- che. les eWau. «^tûr^'l-rrouT

à se mouvoir, la peau eft dure sèche uv7 '
/•

^" '" P**"'

nrines sont fréquentes et oëu .h!„°< \ P"? "^^PP**" ^
"«'

eecs et mal diZs n est fZ
'''"""'''°'/'' ''' excréments sont

Tratïmlf P
««t "mpropre au ïravail et il maigrit.

i;4e%^:^toitïr^:.^T ^:zz
pendue/ Sleslavlmet'

'* ""T™"- -^^^^g^e ou sus-

page 214. * P*^ rétabli. Voir

-îlrdÎ^S^:r^^"»'—« peau, ou au

-iSe'T^ÏesTelVr:!;'' ''"?'* '-'-> donnez une

Si la suppuration est lente à se former, si l'inflammation
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traîne, l«ng«it on peut reudro le, cataplasmes plu. «tifo areciu K..,„ de pâte et surtout eelui de pûte de .eîgle, de U m„^
Clément) ou des oignons cuits sous la cendre Fn«l«n,«»*
ouvrez l'abcès à l'endroit le pins culminant

^"""'«'e'"

ANGINE OU ESQUINANCIE OU MAL DE GOHOE
Inflammation de la membrane q„i tapisse l'arrière-bouche.

n sot '.
°" ™ '""""'''' =" ^""^ '''• *'"""'• Lob chevauxen sont fréquemment atteints, surtout les jeunes sujets chezqui elle est une manifestation de la gourme!

Symptôme, .— Fièvre,jiiminution de l'appétit ; les aliment,franc, 3sent difficilement la gorge qui est le siège d'une ens; due anormale. L'animal tient la tète allonfée, la sa ves ecou e par la bouche, et les matières alimentaire'; s-écha;^;par les naseaux
; le jetage est muco-p„n.lont, épais, verdâh^e

t.on Des abcès peuvent =e former dans l'auge et rendre larc.p,rat.on sifflante. Dans ce cas, il n'est pasU de vo Ôdedarer un comage (bruit anormal que p^duit la res'r
tirai) qui disparaîtra avec la maladie.

'^

î'ra,:m,„f. Tenir lo sujet dans nno écurie chaude • on

et de mêlasse. Versez-lui-en un peu dans la bouche il nepourra pas l'avaler, car il a la gorge bouchée, mais ça u 'se vira

nSmoT ' Z 'r.
'""" -'^-"-"i la bouche aun petit morceau de bois, et à l'aide de votre seringue à lave-ment, poussez-lui un peu do cette préparation.

On placera une peau de mouton, la laine en dedans, autourde h ,.,rge de l'animal. Si l'enflure sous la gorge semble aug

de son ou de grame de lin, et, du moment que vous vous ancr-

cX?" CoVt™"'"'
'"'™* ''™'"'"'^"'^ " '"'""'' '-- --crainte. Continuez ensuite l'application dos cataplasmes degramo de lin pendant quelques jours pour faciliter larrtt t

pi.=. bu conseiUe fortement de faire respirer fréquemment
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ia tête de .'aniL^^r^rrrr;^^ 'v-^'
"'

-:ti't:^::rt';<:!"r""^^-^--'--
IJ.CO ensuite dun, u, . , ,

'
"" P"'" '='"""''"". 1"'""

Tani,,..,.
^""^ "" "" """-- '^'i-' - enveloppe la Uto do

^.«^« ^ .^j,„„ ;;; '; ™;: :;r '

*"" '" '"'""^' ^^
est forte.

^*''^ ^"- ^='««'2 si la fii,ro

ANKÏLOSE 8TIM-NBSS
Maladie dans laquelle le. .nouvenient., de. „.

-«Hieu,ation.„te„ti.e.en;::ïj:ir:;sr:

-^l-érer la guérison averi'e nplotdt I

" '"™"' ™'^ P"""^
We, 25 et. la boît» ou du B«Z, , , v

^'""" ™"™"'=^ dou-

Je8 applique, de IWuent iS 1 , T'"^'"*"^^"
36 et, ^r la malle ou ehezltreïdel, '"^ ""'^'^"«^'

AI'HlIir.S ou CUANCBES

tions rongeâtres dont le ^F T?"'"-'
P" ^^ P^'"^« ^'^a-

issue à de la sérosité
'^^ '"'""'' ""'"^S' «* donne

4Xt7e'ia^±~. d~r ^"^^^' '- ^P""'-

p-SSoT^SL^r^rï-^-d:::
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do reau d-orgc ou de graine de lin à laquelle vou. aurez ajout*«n peu de yin..grret du miel .i vou. en ave», pui. vou. touche,
les ulcères une foi. ou deux par jour.

APOrLBZIX

Perte de la .enùbUité de. mouvements duo à un épanche-ment de sang dans le cerveau. Le, jeune, chevaux, vigoureux
ardent, d un tempérament .anguin. gras, .ont les plu. expo-
ses à cette maladie.

.f
""*";75?^ '" '* **'*' "Po»i«o» longtemps prolon-

gée au sole.1, habitation dans des logements trop chauds, omi.-
sion de saignées annuelle, lorsque le. animaux y sont habitués
alimentation trop nutritive et excitante.
Symp«m«.— L'animal tombe par terre comme .'il était

foudroyé, sa respiration est courte et se. naseaux très ouvert.Le plu. Bouvent, dit le Dr Duchêne, l'animal se relève, retrouve
son état habituel, continue son chemin ou wn travail
Tracement.— li faut d'abord placer l'animal malade dan.un heu frais, Im faire .ur la t^te d'abondante, lotions d'eau

froide ou des douches légèrement vinaigrée. ; lui faire respirer
de. vapeur, de vinaigre et lui frictionner fortement les extré-
mités avec de l'essence de térébenthine

; pratiquer la saignée
«e la veine du cou, diminuer la nourriture, le faire travailler
régulièrement ton. les jours mai. jamais avant deux heure,
après se. repas. Le Dr Duchêne recommande la purgation .ui-

Poudre d'alocs des Barbades, 1 once, (environ 10 cts.)
1 oudre de gingembre, 1 cuillerée à thé,

dont on fait une pilule avec de la mélasse et que l'on donne
le matin avant le repas. Donnez aussi une cuillerée à thé deroudre de condition belge, page 214,

APOPLEXIE DV UOVTOS

Vous voyez un mouton gras, sanguin, '.omber subitement par
terre II est très gras, sanguin, hâtez-vous alors de le saigner
abondamment à la veine du cou.

Quand vous verrez un mouton très gras, paraissant fatigué.



ABAIONÉa—MAlIllITE DESBBKP'S
Engorgement dee mamello dos brebis nourrice.
Symptôme, ;- Mamelles ..,„ fiées et douIoureu.e..

..eUiMuiaséjournéTroplon^lÏ'â:;^^^^^^^^^^

enfl'^'r'lavézTe^àl f"'' ^'•'*"' '"<' '" ^^ -' -«"•
man^^u rt ï l " P" ^"^ »"«'= ""o décoction dé

rr " ti,
T' '"' 8"^""^ 1" Pi« abondamment avec

d «cfaw (fe polasMum (85 ots la boîte) ou f«,L ^7 *^?

Essence de térébenthine 4 onces
Saindoux. . . .

4 onces

senL'^Il^nf
'"' f' '" '""'"^''^ """''^ rapidement et pré-sente une tendance à se terminer par la janyr^ne. . Dans ce

d eau mêlée avec une roqnille de yin ronge. Si la gangrène «t

mtLtïLf ™''" """"• " °'y " P"' ^' ?"^ri«o» pos-sible. Aussitôt que TOUS tous apercerez qu'il y a commence-
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nient de gangrène, (outcnoi le» forco» do Is brebU eu lui f«i-
«ii.t Iwiiv, miitiii et suir, deux TiTrcj ù p^ttu d'uno dos |.rt|,n.

ralioDt Buirunten :

t^""
1 chopinu

^in 1 douiinrd

^"'' 1 i|ii«rti'roa

on:

Liqiiour d'tt tlalu d'ummouiaquo. I once (IOcIk)
I^»" 'i<'J" 1 chopine

ou encore :

Hacinedegeutiâneécraiwc.
. . lonce(3its)

Eau bouiUintf i chopiac

ATTEINTES

Plaies confuses, meurtrissures que le cheval m- fait hu bas
d'une jamlK-, avec le fer d'un autre pied, ou qu'il reçoit d'ua
autre cheval marchant di rrièro lui ou à côt«. Au-dessous du
boulet ces plaies s'apiiellcnt affinité

; au-dessus du boulet,
elles s'appelk'nt uerf-fin res.

Caiiset :— MauTaiscs ferrures, ferrures trop longues, innla-
dresee du cheval, faux pas dans nos chemins d'hiver.

Traitement .-—Si l'atteinte se limite aux sabots, appliquez
des cataplasmes d'argile (terre forte), d'orgï', ou des bains de
pieds dans nn vaisseau contenant un pot d'eau dans lequel tous
aurez fait fondre 2 onces de cojperose verte, ou tout simplement
application iVmtgwnt de goudron, page 215, 25 cts la boîte, par
la malle.

. Si l'atteinte porte ailleurs que sur le sabot, traitez cotte bles-
sure oomme les Pkies, pages 21. 54, 06.

Aypliq-neï de la Pommade jMniquie, page 215, matin et soir,

ou omiuent de goudmn, pa^e 215, ainsi que des cataplasmes de
son ou de graine de lin. H faut crlever le poil.

L'application de Baume résolutif russe, paye 208, sera aussi
liés "boiuie.
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AVITIB

ventre.
'""' ''*"' ™"" P""" l"" dan» le

rv::^:;;^
-' •'-'-..it^.u.ct!,;:;';;:::

AVOKTEUE.Vr - VACHE, JCME.VT, DHEBIS
C'Vst l'eipulsioii niant tiTiiic du «nxliiit ,1.1

acccu-hcnicnt nréin.tnro • „
foncoption, ou

moi, chez la jumon avaVt 1 „
'""/"'™ ""'"'

'^' ''"^'*""'

avant le sùiàL c^e/la brebir"""
"""' """ '" ^'"='"'' "'

veï::;;;aSr::,r!^ï;;':::::' -r- r^ '-^ '"

faut aaigncr IWauTv 1 h" ;," ^"'' "^^ '^'*«^"«' "
un bon UvementTel / ^ ».*''7''''°« ^e sang, administrer

:=;i£ E3—7^ --- ^^

avor.p,us..™;'-^t:::;n;^;^ilSe^^'''^

reLt .' U n^r^tre'^orair""*
^'"^'' "^^^^ '""^ ^ '"

no n.^vSlc::^^'^';:^?^*' ''"'"" -^'^ ^^•'^ •"«'
acnetec, n faut la laisser en quarantaine dan»

2
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un local isolé. Si un avortoment se produit dans l'étable, la

vache sera niieo i part et séquestrée ; l'avorton et le délivro

seront détruits (brûlés ou bouillis) ; on désinfectera tous les

objets it lej surfaces sjiiillés ; voir Désinfediuu des étables,

page 10.

Quant aux yaolics ayant cohabité avec la inalado, elles de-

vront i'.:rc soumises, pendant huit jour.^ au moins, aux lavages

antiseptiques suivants :

Chaque matin, on lavera soigncnisomeut la queue, l'anus, la

vulve, le périnée de chaque bête à l'aide d'une épinge imbibée
de l'un des liquides ci-après :

Eau de pluie 33 chopinos

Creoline ou éresjl 1 clio|>ine

Ou bien :

Kau de pluie 30 pintes

Acide muriatique, 2 onces liquides, poison, 5 cts

Biehlorure de mercure, 14 d'once, poison, 3 cts

Ou bien encore :

Acide carboliquc, 3 onces, 33 cl s | ar la mille.

Eau bouillante 1 gallon

T'no fois par sr'inaiiie on fera dans le va^in une injection

avec une pinte de l'une de ces trois solutions ci-dessus, préala-

blement tiédie.

Chaque semaine, le sol de l'établc sera gratté, nettoyé à fond
et copieusement arrosé avec une solution de sulfate de cuivre

(vitriol bleu), une onrto par H deraiar^ls d'eau.

Et à toutes les vaches de l'étable, en santé ou non, il sera
prudent de donner tous les deux matins, pendant 8 jours, une
cnillerée à soupe de Poudre de condition lelge, page 214.

BI.EIME (coii) (corn)

Causes :— Mau.aise ferrure, coups, blessure», marche trop
longue sur un sol dur, introduction d'un corps étranger sous le

fer.

Symptômes:— Boitcrie. niais plutôt sur un terrain dur que
sur un^terrain moi- Le cheval se porte sur la pince four se

soulager le talon. La douleur est v frapper, grat-
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>«.. sont pJdtpôi/s.
'^'""'*"" '" P'^"^ P'"'^ '' '«« talons

de'iriSssrd: ^"ï" '" ^'""^ '""' "" -' •« '*™>tat

'ients (ae«raTn:/;irou';eVreTktL:^r"^"^^ *'»°'-

en perfant la sole insn„'i
"'^^'''^ ^ '""'''es réussissent bien

lettes de sang e en Innit ? ""P"™'"^ '^"'=''5"- g«"»-
«t do suie 'eIi?fS*r,.::'t"-.'l'^ terre glaise

jours de traitement suffisen pour^ ''"."""T- «""4-^
de la boiterie ^ ^"'^ disparaître la douleur

^ence de térébenthin et ' -^ ^ ''^'"'''^"^ *"'''i''ées d'ee-

avec un bandage * "°'"'''"°'=' '^«-«-"ent- les mèches

™je?s, on apS de tehw T* ™'='^1"'^™™^nt très

(whi«kev on prit 1 ,

„' t"r '"''"ï" '''' "'"'^^^>'
-"-P'-^.

Les bœufs et mouZ "." ''"' ''"'"^''- * ""<='')

Elle a son s ég entreles "17 T" '"^'^'^ ^ '"^ «'*'"- ^-r;.

,

Ces lotions df rhll^^it e" V™'''"
'"''""^''* P"

égales. ^ ^'P"t ''t de vmaigre par parties

B.KSS.««HKOÉ.KBA.(voir«„,„,,„,,,,j,,,,,^^

BLE8SUBE8 AU OARBOT (saJJIe galh)

ha^r' '" ''"" ""^'-^^ P" '^ -"^ 0" quelque partie du

«onTitr ^'"""'"" '^^"'^ '- P" i"" de >a prépara-

Teinture d'opium, deux onces (poison).
Acide tanmc, i/j d'once 5 cts

Ou bien On^îw,/ A acurf^ft nop» o,

.

„
page ,n. Et enlevé' do vie s'e ù. ou 1 ST' ^*'"''''^''

a occasionné ces blessures.
"^ ''*™'''' "" 1»'
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Il est bon de frotter la tumeur avec de l'eau salée et delouvnr avec le bistouri du moment qu'on y constate de lamatière, et ensuite on pansera la plaie avec les remèdes ci-hautnonnuos ou b.en avec de la térébenthine de Venise et son essen-
ee deux fo,s par jour. Cette dernière est très recommandée. Tlfaut éviter les caustiques qui ont ' ujours un mauvais effetdans ces cas.

BOULETS ENFLÉS OU ENGORGÉS

Traitement .--Lavez deux fois par jour avec du whiskev
camphre, ou applique, du saindou,. et huile de térébenthine
mélanges en parties égales et e;.posés au soleU duranî 4 ou 5jours. On fait 4 ou 3 appircalions par semaine, ou appliquez
le Umr^r^t hippijue^ ru.,e (25 cts par la malle), pige nt

DES BOITEEIES EN OÊNÉB.IL

On donne le nom de boiterie à toute irrégularité de la mar-
che. La boitene n'est pas une maladie par elle-même, maisun symptôme de maladie. On distingue plusieurs degré dans
es boiterics. On dit : lo que l'animal feint, quand llrré^la! •

rite de la marche est à peine sensible
; 3o que l'animal Zte,quand cette irreguanté est accentuée, facile ù reconnaître; 3o

IZl } ! J""*
*"" °" """"'^^ ^ *"i^ ^'""bes, quand la

n^TT"- ^'™r"r ^' ''"''' """^^^ "" ='"'™1 toite,n est pas toujours chose facile et bon nombre de personnes qu

Cav^es des boiteri^s en général .-Me. sont nombreuses :
la construction vicieuse des membres, le défaut de solidité, lesMces d aplomb, les défectuosités des sabots, le service à allures
rapides, une ferrure défectueuse sont des causes prédispo-

Les violences extérieures, les coups, chocs, heurts, glissades,
sont des causes occasionnelles.

Cm^ment faire l'examen d'un cheval hoitmx :- Uexumend on cheval boiteux doit être fait au repos, puis au trot, à



fléchi, en dehors d a^L^danT T ™"' " ''' ' ^^-'

c^t trè. vive, le meX "alJ
^'"'"- '^"'"'^ ''^ '^°"'^"

Ves antérieurs ou le" dluv
'7"""'"™- «' ^s doux mem-

I'«PPui se fait Ir à toTr sr^;::ri'"rr '''''^"^'

..oÏbr\tteU"''rert'Ï":'7r" """^ ~»- '«

''prière le cheval de Z! f"' "'"'' ^° »" P'^î"-^'

-ombres. La boLr e n'ét.nV t-
'" '"'' '" ^'^ ''''' ^^^t'^

le membre boiteux doit «, f'/'^P"'''"" ^' '* ^""'eur,

court, le poser plus hésUan 1 T' .
"'.'"'"''''' '''' P'"»

.a,Ua„t moins Lt ^frdit^r ptl^^
'^ ^°' -"

.onXXuTrLrr' r-/"'*-^'
-*- P'™

"^ sol plus soi»e Tnstr., ''r^r'^'^'^P^'^^^'-'^^"
plus de force sur le

„,^"*"''''™'"<">t' l'^^imal retombe avec

oncomprenriiirt'';:arn^:ij];rn'""'»^^^
rieur, que la tête et iv„„ . . ^ "^ merahre anté-

où le coup de «,?e:fiV^
"-"- «PP-é à celui du côté'

bre souffrant est ZZZll " ""7'
' ^'"^P"' "" '"<^"-

et 10 poid. du cor^r tS atcTt' f"
"™''" °PP»^^'

bre sain. Il en résulte o,„i
'^ "^^ ''"™ *^" '« "'om-

membre boite!," :^'!,l^_!:,"™P^f-t'' «>-- du côté du
côté du membre sain' Dan^ZT', ""' ^'^''° '""''"^^ "^^

i-an* '™ ^'"''•''M postérieures, le mem-
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bre boiteux est donc celui qui se trouve du côté où la croupe»aba«Be le mo,„8. Les mouvements de là croupe étant moiSI

«n^membre bo.teux postérieur qu'un membre boiteux anté!

Le membre malade, une fois connu, il faut chercher le siège

difficile de la medecme vétérinaire. Aussi, fera-t-on bien de

r;: ::"^«?-- -P^^-^nté chaque fois que Ta bXrlrevêtira un caractère de gravité. Les indications suivantesmettront sur la voie les lecteurs qui s'intéressent à ce e im^portante question des boiteries.

nue'l'iri t'".*''
'", ^»n'«ignersur les eirconstanc, dan, les-quelles la bmtene s'est déclarée, sur l'époque à laquelle e leremonte s. elle existe à froid, à chaud, à la montée à la de»te SI elle est plus forte sur le sol dur ou sur la terre IInécessaire de savoir si un accident s'est produit emba

mTnuteTxcÏm'é^'f
"''"••, '''"''"^° "^^ •"-"- ^'^'^ « -minutieux et méthodique

; il sera fait à la vue et au toucher

jusqn au pied. On verra si une région se trouve déformée s'il
y a de, tumeurs dures ou molles, si une articulation estUde
du^pied, on déferrera le membre boiteux afin d'explorer le

DES BOITEBIKS EN PARTICULIER

Elles comprennent trois divisions :

lo Lts maladies du pied
;

2o Les malélics de U région inférie.^re des membres depuisla couronne jusqu'au genou ou au jarret
;

^

lo RÉGION DU PIED

Bleime.—Vagc 20.

Boukture ou fatigue des exirémifM.~C-oM. „nc déviation du
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postérieur., on 1.. duS^ ''"'" "^' '""""'^' "^ '-"'''«^

, tiitval e»t dit rfrai( sur se.i bouleh

;;>^^i^...y ^.,,n,rAL.™;;^,.'" :j:
—

;::'r^:^^"l-^-1 action do courir on de tiror ,in ,l„n i
' '

''""''

et combien ce cas et froÏenr-
"'"''""^ "" ''«"'"»''

Traitement :— Ksy.ivnv ^r,! i .

si la sai.sonlo permet

^"
" '"'"'''""^ '"'"'^ ''" "-'-"

. wi:;r;r,t:"::;;:;;t-"«---''»".-Hctionde
.-évolution et le redros«™;n, '

"" '""^'"" """>'"" '«

frictions de AV«L «, /W,/ l^; /eU .T,
'

"' '^'^ "" '™''''

dresserbeaueoupl.aT ,:/"'"'':' "' '" '"'"""' ^""^ -

iet:tt'ct';:t::::;r!;::^"" •'"''- ''^-'^' ^-'-'^<''«

d-vicnt i.„puissant, le feu 1 .i-nilr !
""'-'^'''""'

«»oto,,>8imnl,Mnu'oul,le or,'- ' •ecourir à la

d'un ou d.M,x tu, o,
'-'"''"' ^™^i^''''n lasceti.n

" u.\ t niions, opération ou dovri Wi-,, f..;t
ornent par le médecid vétérinaire Se. "'"^'""

nmlades la suérison sera assurée
"'^""^ ^""' ^""'^

Quand les quatre membres sov.f ^alad s l I» r„- -, .jamais en entriprendre le t,.,;f f'^'^ '' '" '^"'*'
'' "e faut

l'appui deviend ai: "'::"' '"" '''"' """"• ^^ "'""

fourbu On t.- r
"P"""'' f^t "il pourrait rendre le clieval

™od:;a.:::tter:.!:'^f:;;-r!r-'.-^'--
S' Ion veut, on frietionue U. dc-uVautreJ " '"""' "" """
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Blessare du p.ed due à la pénétration d'un corps étranger aoitclou tesson. a„ bouteilles, esquilles d'os, etc.,' etc., otrdlnla sole et la fourchette.
'

Traittment :— Déferrer noro^ i^ .,i„i • ,

/sans nllor .„ "^"/"f"^'
parer le pied, amincir la corne(sans aller au sang) tout autour du trajet fistuleui, appliquer«n cataplasme de graine de lin pendant 'il heures relerrer

dre des bams froids prolonge avec une once de vitriol bleu p!-

don^/T'l'"'^-
'""'""" '''' ^«"'^«-Rétrécissement du sahotdont la-sole devient concave et les talons élevés.

^c pet,t
, chevaux do nmntagne ferrés trop jeunes cette

ub t d'™;:;;
'™ '"'^ "^ ^™' P^^ graissés

; transportsubit d un terrain mou sur un terrain dur ; trop long séjour à
1 écurie sans travailler

; sécheresse du temps et du sol.
'

Tradement .--Le pied a besoin d'humidité. Il sera trèsbon de leur mettre les pieds dans de la neige ou d Lu Iglace, jusqu'aux boulets, 10 à 15 minutes, 3 1 4 fois par se«.aine, d appliquer aussi des cataplasmes L bouse de ache ot^e bouillie de erre glaise pour attendrir la corne, puis ensuite

ZrZZl J
'\*-™-/''''tatrice et l'usage kLlsZ^^.leur procède Jarrier ou Lafosse. La ferrure est pour ainsi

'~ar;;i r"""-™*
^^^'-•^- ^" ™'»' - <^^ -t bir

à Bordtar''%f,f
"'
""T

'" °°" ''•' '^ '"^™t^"' -"échala ±!ordeaux. Elle consiste en un fer presque aussi épais auearge, mais aussi léger que possible ; les éponges bien rr nd'ëeon „,eo„rbees en dedans et forment la dêmi-planehe pour

large que celle qui porte sur la terre cl va en biais iusou'A U

plaque de hege bien découpée et qu'on logo à coups de mar!<oau. pour former semelle. On enduit la face de cotte plaque
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de liège, qui doit toucher à la sole rt'nn» i •

;- -• -CïLrn'îisr:-,-«

-

..*. «,.«»„, ;s .l'Lïïr
''°'" « """' " "

.1, „. ,o„A. ;,';x, '.*-;" ," " "'••-' "
les mois. "" """ '" ronouvoler tous

Le traitement suivnnt, suggéré nar In rir n r.-
pratiqu.. et rationnel • "Annifo,

^
i

Duchéne, est très

«0
;
ne Jamais me^^Vun Je" hrud'c

''1'. T '"'' """"-

<rop répandue. Faire dLoser let T'""
"'"''"•"'<' «"^ «^'

fourchette touche Te sol L ,

^' """"'^'^ ^ ^« q»» la

du fer.
"" '* l"" '" talon déborde à l'arrière

Donner des bains d'eau froide 2 o« t t
app...uer sur la corne .onguent s^L^nt !^^^^^^^

"

Térébenthine'.
J
P"""

Saindou.t. ^ P*"^'®

Cire jaune ^ P*'"^^

»^-^-e;:ri-^^-'-^-^^^^
^TetulfdeToXlt ^"™^'-«^"'' -'«^^» ^'-
efTot.. Dan. c^s callà Z, «»g"gements, ou en sont les

«no bonne friction iXuZrZlT''' '™" ^"^n^andor
du paturon et de la cotnTc ™Hu" f/^ ' ''"^" '"!' ""^""^
une seconde friction et „„ v

'"'"'' "I"'^^' fa'te»

3 -maines après^s'eldl "'"' ™" '™'^''™« '' ^-^ «n

haut

A part cela, usez largement
lut par ••••--
Malad

de VOnguont de pied cité nlu

lonnées par h sfmment de rnts.— Le four-



bure
;
les seiniea (ou corne fendue); les bleimos (ou cor)- les

fornu.s (ou l,ourrol..l, rin;;l.om.) ; la ncrf-féruie (ou onTOr-e-
mont des tendons); les ankjloscs (nu soudure de« ,ointuri«)i°la
bouloture (ou fatigue des extrémités); etc., etc.

fJwlouure ou ,hm Jm,.s U pied m ferrant le rf,fra;._Iik-«,Mv
faite lors de la ferrure par un elou qui traverse les parties
vives du pied.

Traitoment.--m.rt^r, désaxer et ereuseï un sillon dans
toute

1 étendue du trajet du elou. Introduire dans le trou
quelques gouttes dessenee de térébenthine et ealmer la dou-
leur par des cataplasmes de graine de lin on de son; recouvrir
detoupes ,n,l,il,«.s de goudron et ferrer avee une plaque de euir.

Foiirbure aùjue -(Coup d'avoSne, coup d'eau, cheval stilf) —
J.a fourbure est une apoj.loxi,. sanguine (épanehemcnt abon-
dai t de sang) des sabots du cheval occasionnant le gonfleu.ent
du t.ssu vif du pied

; et comme celui-ci est enfermé dans une'
boîte dure et résistante, il en résulte une compression très dou-
loureuse et une maladie très grave.

trop échaulîé ou trop fatigué
; exposition du cheval à Tair

froid quand il a chaud
; le passage d'une rivière ù gué Ior.,n«e

le cheval est en transpiration
; de longues courses sur les che-

mins durs; trop grande quantité d'avoine; long sé-=ur dans
lee^ine; ferrure défectueuse; marches au soleil: trop d'or^^e
ou grains. "

S'jmptôme,:- Le cheval se tient sur les talons, les pied,
et les jambes de devant étendus aussi loin qu'ils peuvent
attcmdre, afin dVn éloi,<mer autant que possible la pesanter.r
de son corps, et il est difficile de le faire avancer. Le cheval
a de la fièvre. Les pieds sont très chauds, sensibles.
rmthment ,•— Saignée au cou (lui ôter un gallon de sang);

retrancher l'avoine et le foi,, par une poignée do moulée
dans un seau d'eau froide

; le déferrer, lui donner une
bonne l,t,ère de paille dans une sUlle spacieuse et bien aérée,
afin de

1 encourager à se coucher ; ce qui, en déchargeant les
part,es affectées du poids de son corps, soulagera grandement

doilîo hSt" Apr i avoir luit son lit, don-
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DUPUY <& CIE
HARCHANDS QRAINIERS

38, PLACE JACQUES-CARTIER. HONTREAL

Catalogue envoyé franco de port sur demande,

l'rix spéciaux pour les cercles agricoles.

BREEDER OF REQISTERED
SHORTHORNS.LEICESTERS* LARGE ENOUS.I BERKSHIRr.S

BEAVER HEADOWS
DANVILLE, Q.

ETABLISSEflENT D'HORTICULTURE

JACQUES VERRET
CHARLESBOURQ, QUE.

'^^râlr^'^^^H:^:^^^^^^':^ c.Vp,>ar.e.e„t e.

Abeilles et articles nou"- !— -^.--..i.-,,.

pompes, etc., etc. ^ ' ' ' "'"^""^'••=- ^n^Huments agricoles,

Circulaire, et catalogue, envoyé, .ur demande.
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ÎHSJRATUITES I

TERRE EN PRAIRIE
TERRE EN B0I5

SI £1

Pour llv«,. «rt... et toute. Infor^tion.. ...dre..er i

L. 0. Armstrong,
Agent de Colonisation du Pacifique.

MONTREAL
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'"ouillée durant ,.l.ui„u"/h u o 'Af 'm'
'"" ^''"» "»'"J™^

Pre««c pondant d ux ou ro "^; ^^7f'
""'"'>' '» com-

faut. Donne, au cheval ^V,' "\^^"' '™«'<'"'P« «'1 le
devr :t recourir à ce tra

L™' ' ?" 'V '"•™'^'"""'ont. On
ca. de /ourbure: loch™,!' """"? •"" P"^'"''" ''''- <"•

qu'à parraito guéridon
'""'' '' "" "•''"» '»">Plet ju.-

Faite,-lui prendre au"!i „,?
"^""^ante nourriture,

par la malle.'ou dama . ; 7:1'^'' ?:'""'': "''"-.' dO cts

P'ne d'huile de lin crue I fi , d le

"'™'"^ ''''"' •""= ^l"'-

'«^ée A thé do soda Tm oTd ""^'T'
"' "^''^ ^^'^ ^ ™i'-

-î'oau une fo. par ^our "d',™:;' f, r^^"
'""'^ "°« «""P-

"COS. Si vous n'ave. ni s^H ^-""f"" 'T ''" -"'""'» *•"

Sd^eL^:'-^---^''-rr:r

J"«qu'au.. geno„.v
; il con., ilo I"'L ^' r"'^''''

'^»°^ ''«««

«•es de terre glai»e arrosée d, vin
'' "PP'"!"" <''^« cataplas-

réquen,„,entl eause dTla Ca eu
r'"!:' '""''/""' """>"-'-

""H aussi de promener le che a s" r t"T '" P'^''- ^' ««'

assez heurZ:; rg^aut"™' ^^^^^^ »«« maladie

«^-estnégrigéeXrtr:;^--
* ourJur* chr<mique.~U sabot «„ ^ -f

raissent sur !n „„„ .: ,.
""" " déforme

à fai'

1 paroi, io

saillie hors ,1

'"™ ''""-Ut comble et l'os du
îo !a sole.

- "j'pa-

pied .end
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Trailmtut

: - |,«i,H,.r lo cheval défrrr* dana une prairie
in«rf.'af[n„„, Hri.m iiultro .„,„ lui »h pouoca de iciuro de boi,
homecMe.

Fourhiur ,/,• ;.,„/,„-,7,„„.-( '.^t |„ f„„rl,„ro ai;jai; «pparai.-
«ant quclqucfoi» cIipz lu juniPtit aprt^i la miso >ia«.

Traitmient : — Voir le traitement de la Fourbure aipie.
Utmcr^ue imporlmih

: Au début, ver» le deuxième jour, on
I«>ut faire s,.r les M„.ml,r.-s di.UK frtiona irritantes d'e.*nc3
de térél)enthiiie par jour.

'
_

Lorsque la fourliure a fraiiehi les 3 ou 4 premier» jours sans
a amoindrir, nmlpré les «oins donnés conadcn.'ieuseraont com-
me Il Tient d'être expliqué, on peut redouter la fonnation du
pus. Alors il iVm ereu*T du eôté ,1e la sole, à l'aide de la
rénetto, ,1e fn,;oM h faire un.. |Kjiietion A la boîte cornée «ur
la ligne blanche, pour donner au pus une chance de s'échapper,
iit comme adjuvant, nous faisons ù 24 lieures d'intervalle deux
frictmns de liaume rfmlutif rus»e, pajçe ÏOH, ù la c.uronne et
autour du paturon, et même jusqu'aux genoux ou les janets
•nivant le cas.

Javart-dermc a.„jh,U: Qulltor)~Ahcês du snbot.—Abcis
chronique dans le sabot causé par une c,,....ision ou une piqûre
à la sole, ou par la pression du crampon d'un pied sur la cou-
ronne de l'antre, ou bien par un cor ou un amas de pus.
Symptôme* :~\£ cheval boite tout bas.

Traitement :— Vue application de Baum- résolutif rusêx,
page 208, préviendra souvent la «uppu tion. Slaia s'il y a im-'
possibilité d'empêcher la suppuration, nettoyez et appliquez
une solution d'acide carbolique à raison d'une / once d'acide
carbolique par pinte d'eau.

Scimc [corne fendue).—U .scime est une fente dans le quar-
tier du sabot, laquelle s'étend le plus souvent depuis la cou-
ronne jusqu'au fer.

Causes :— Cet accident est causé par l'aridité de la couron-
ne qui s'est desséchée, ou pour avoir marché sur des sables brû-
lants ou sur un terrain dnrei par la gelée ; aussi l'application
d un fer trop chaud ou encore cette mauvaise habitude des for-
gerons de trop râper la surface du pied.

Traîtt>mp.nt • SnTuoillnn U /^«»,-.. Ai-a«l , , .. -
" " • '^ ^errurc. Avant que la ooicerie
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meu dcsunt.» a ma.ntcn.r rapproché, le, doux bord, do 1.

S-il y a b„il,.ri.., appli,|„er d,.« r«tapla«„es do graine de linam,nc,r la corne à l'endroit où »c trouve les fenfe.
'

Quand la »ei,ue e.4 rfoenfe, il «uffit quelquefois de tenir lo

^n.otdV„,.e,.erle.n.a^.e..au.i:l;:^'i;;;:::tX:

20 RÉUIOÎf INI-ÉIIIEPHK DES IIEÏBHES

•lue 8e trouvent froisséa et meurtria
H""-'

dane lo boulet de r.u. dll ZZlZ "'""' " ^™ "'«"

OeteS:-"""'^"' """' '^ ''™'"'- •"'"""^ «""'-ont

nnfj'T
•'"''""'

P"-' «'""«des, eirorts que le cheval fait

z::t:^zr''
'""""" -* -««- "- -- -'"-'

Le Uniment suivant fera aussi beaucoup de bien
Huile d'olive, 2 onces ou 4 cuillerées à soupe •

I.que„r d„,„,„nniar,ue forte, pa.,e 21fi, i ^^^^ „„ ^e,,,
cuillerées u soupe.

Après avoir niélanRé ces deux substances ajoutez-

Hmle d absinthe y, once ou 1 cuillerée à soupe. 50 etAlcool pur ou whiskey en esprit, 1 chopiae
Ce hnimont est excellent pour tous les cas de boiterie et
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au^i^pou. répan-in, la fo^o, etc., quand il est employé à

Ou bien encore la préparation suivante :

Le meilleur vinaigre, 1 pinte
;

Poudre de salpêtre, 4 onces ;

'

Absinthe, 4 onces.

Mélangez et laissez tremper dans un vaisseau bien couvertpassez et pressez les herbes. Ce remède est nréeie,,>- ^ i

'

confusio,., les enflure, et les erUorsT
^""'"' P°" '^'^

Le repos sera nécessaire jusqu'à parfaite guérison

• tai^^TT ^i^'''"^
'"'''' P'S» 213, toujours prêt, sera cor-tamen,ent l'un des meilleurs remèdes à appliquer dans "^s

tendon c e..î la disiension du tendon avec déchirures sans

ré rV ' '"""' " ^"'" "<='^""' •' °"« fn-^ion d'unvulsj cnerg.qu<, tel que Po.^nraée fon,Unte parisienne, pa""-13, ou le Baume résolulif russe, page 208.

/on«fy6o„rrfrf-n>.^i»„f;._Tun,eurs osseuses dévelon-pees sur e paturon ou sur la couronne. Ces tumeurs apparalnt sur les chevaux dont les aplombs sont mauvais, sufceuxquon a fa. travailler trop jeunes. Elles sont fréquentes surle? lourds ehevau.t de gros traits.

tioni'nll

'™' ?"'™* ^""'''^ ^' ^«'"""t d'une faiblesse constitu-
tionnelle ou d'une prédisposition héréditaire.

Cette maladie est difficile à guérir chez les vieu.x chevaux-,ma s ehe. es jeunes chevau.v, si on mtreprend la maladie avec

la Srir
P"'^"'™"^'' ^ '""^ "^^^ut, on peut presque toujours

Jraifem^t . -Durant les 3 premiers jours, pour enlever la
chaleur et 1 mflammation, on applique des .vmprosses d'eau
froide qu'on enlevé le soir. Ensuite durant dix mir ...e, frottez
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"i-HiiuA ou ..iseline
'

' ' -^ ''"'"'<". lOcta

JJe jonr suivant l„-„„ i,-
' "ng^it'nt.

-«e partie avec de l'hu^ ,fr° T"'""'"'
^^^-=' '''^^

™"mo, appliquez le reste de l^ ?\""^' "" """'* ^e la se-
aites la rnén. chose comm pXrl'^ 'l

'"'"''' '"-'^-. e*
''""t d'un mois recommence. îetr„rt' "PPl.Vation. Au

tampdles) ou bieri faite,-la IV ? ™ "««"*' fr»^ 'l'es-
Uno dos meilleures p épa atfonTo'" " '"'" Pharmacien.
"""'"'.> et qui a eu des su c ""In^n^t'' r°""-« P-r cette

y^ paHsi^,,, page 2nZ^voT ',

"'* '" 'P'""»»'^^ /»»-
Ce sont les meilleurs remèds'u^r

''""'" '''"' f""" ^^'
^loMtes (Winé Oans) -Enfl

"" ^'""'"''^ P^^^"*-
au-dessus du boulet, causées nJ"? ""„ P™^™i°™'=es molles

f"o-„„t ,, ,^ ^,^^
-^^- par des efforts ou des eatorsos.

trai ées de la même manière Zlll 1.
"""'' '* '''""'"' «^^^

des tendons, en dedans ou en dehor, de ? T''""'
^'"^^"'' "««

r»re faussant les apC^tl 'Vf "'. '" '"™^^"-«. '-
Cette airction est très A.bee t"'' '^"*™^'™^ '---^

Devenant t* voluminetse 'h I t7b™"'
'7'*''' " '^ ^'^«

réclament un traitement act^f u' "m
""'• '^^' ™"'^«-^»

^^ flane„;r:r:;r:s:vr^T'™ - "»-
eanon

:
les douches froides maHn T •

,"'" ''" ''™'''* "^ <>'

•nlun, de terre glaise délacé Je' dr^in
'"'"''''''' "'--

t""t cela n'égale l'application du «
""" '""' "-"> -î"

«"«, dont on fera de!:,' frtZ =
' fZ"" 1''^ ""''• P«"-

provoquera avec cet ajrent >,"n'„„'
' '""'' '"'"valle. Onagent un engorgement et un suintement



Lorsque les molettes sont anciennes il faut avoir recours à

S«'--»^v r^f^-Zm/^—Petites tumeurs osseuses qui se déveloi,pont à la face interne des canons. Parfois elll apparaLsen»n peu en avant ou en arrière prés du tendon. El es se vXiJns fréquemment en dedans qu'en dehors, sur les memZantérieurs que sur les membres postérieurs.

1 exercice. Le cheval boite au trot et non au pas

cliez loa jeunes chevaux. '
«unum.

î-ratfcms»; .._Un^ „„ ^^^^ applications de l'onguent suivaut: Onguem de Bi-icdnre de Mercure, page 35, ou bTen
Teintude de cantharide, 1 once, 10 cts.
Huile de croton, 80 gouttes, 10 cts

qnjon brassera co. me il faut et qu'on appliquera en friction-

(it^'iraf"^ '' *^^'*^^"* ^"P"^"^ ' '^ ^»™«'

30 BÉOION SUPÊRIECHE DES MEMBHES
Cheval épanU-Ecart ,U l'épaule (ShauJder lameness).-Vé-

ôcVépLZ
'"*"'' ''™'""" '''' «"«'^"^"t.de^ ligaments

C«u^« ;_ Faire labourer les jeunes chevaux dans la raie •

•le la ville sont particulièrement sujets à cet accident ; un che-val qu, se prend le pied dan. une ornière, dans la mangeoireou entre deux pierres
; cheval qui se cnl.re sur un autre cheval

e qui retombe de côté
: fcartement dune ou deux jambes avec

gJissade de côté.

Dans l'écart de la cuisse, l'abaissement de la croupe est plus
prononcée que dan. les boiteries qui procèdent des régions infé-
ricures du membre.
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difficiles à reconnaî t 'j^d ,

«» ^« '» 'u.sso sont lé
^«e l'ani„,al a un é<.art ; He ^.^f

"" ^ - •>âter „Vti™er
d anormal dans le pied ni danfle

'
f

''" "" •""^^°'"'"« "'"'
de l'épauJe et de la cuisse

^='™' """^''^ au-dessous

fl»- des parties. Le e"e^rfl'i "df
"'' 'T ^"*^'"« ™«. -

J^""bcs saines q„'avee ia „il!d
'^'' ^"^ P^"^ ™"-t« avec ses

long du sol. oins pre. 1 We ,^ '' "'°'' Péniblement fe

;'" a"on.e la iam..Tn n^"." :/,^V"'r'"
'" '''^ '^ '"-

Ja porto plutôt de côté. techJTf T
™'"' * ''^i""''''^ '•

r:'
"^ -^-^i --le en n,areh n

^"'"*^' ""''-'-'"^ 0" >' dé-
' raitenwnt IJenos

in>bibées d'eau cVaude penZ le,
"PP"™'*»" ^e compresses

deux jours suivants. Fai es "luTnV'"'''
'* "'«"" *™'de les

Tondre de oantharides. ,, .

Saindoux.. •
• •

i drachme, 10 cts.

•VaniVre d'annlin,,^. i
" drachmes

depuis le garrot jusqu'à .3 ou fno^*"!
'" P"«<^ de Tépaule

avec l'avant-bras' Cette Wction!»'^
''"«-"aiion du bras

e re faite lentement, avee l,eaZn ï "' "°^ demi-heure,
;e..I ùren,ent à ,a p^-tio sup ri™,r^ ^, T^'

et concentrée p„r-'
est utile de se couvrir la ma,n

P""'*^ de l'épaule,

''^•bsorption des princip et"s de^r"T '"^'^ ""^ -^'^-'e^
La friction étant tïrl ,

* eantharide.

;âte,ier, dans un^dro^'o^ù^ ':
"'^^^' ^»" ^'^ "«-hé au

frotter.
""" "" '> "« P'»sse ni se coucher ni ,e

on'S;^rr;.:l'^r^f?-^-^-™po"e^
rcsiême Ce traitement donne„T,a"r"%'""^' P'"^ ""^
«ombre d'ampoules qui ne tardent n^ ""**""' '^'^ ««"d

AussitSt que ce» »lr,„ .
P"* " '=''e»er.

-e -aine oVl leTe^ ;:rl:"îr'''^^"«
^•''-' "--*

P»- on applique du JXl'Zi" '"" *''''^' ™ «-''«te
f^e traitement le plu^^ti-r 'etéf/ '" "

'''"''^^

P'» ^'Ûr et efficace sera l'application, par



ime friction énergique, ,1„ Baume rholulif rm>e, pa^e 'iOS ...i-uo d une autro application au bout de 24 heun-â
Si la maladie est ancienne, la boiterie peut devenir incura-

ble II faut alors appliquer le feu en raies sur toute la aurraee
de 1 épaule.

Si, malgré tout, la boiterie persiste, c'est qu'il y a lé.ion d-s
tendons, des muscles, de l'os peut-être, cela sest vu. Alors Hn y a plus rien à faire, le cheval est perdu.

f:paulr cmUe.-J'iir suite de la fatigue exc.ssi^T d'une ou
des deux jau.bes de devant, le cheval a, ce qu'où appelle
lepaulp, couhe et amaigrie.

Traitement .•_Fait;s une fois par jour, sur toute U partie
affectée, une application de Linnnent liii.pùjue „-«^sr, na.>e 21-.'
M, après 8 jours de traite.uent. il n'y a pas uu mieux sensible
appliquez sur toute la partie plate de l'épaule et la jambe jus-
qu au sabot, en frictionnant énergiquement, le Bawne résolutif
™s.., page 208. Evite, de frictionner dans le pli du genou et
du paturon afin d'éviter les crevasses. On Tait ces deu.x fric-
tions à 24 heures d'intervalle. Il n'y a aucun dange. :< eutre-
prendre une aussi grande surface ; et au bout de 10 à 12 jouis
le clieval peut déjà recommencer un léger service. Il faut un
repos absolu pendant les si.x nremiers jours promenades à lamam à partir de cette époque.

Il est utile au moins les deux premiers jours, d'attacher
court le cheval au râtelier.

Eparvin osseux, mnd (Bonc ^pa^mj.—Exostosc ou tumeur
osseuse qu'on observe à la partie inférieure et interne du jar-
ret du cheval, uu peu au-dessus du canon.
C««.™.-_ Contusions, conps de pied, violents efforts de

traction. L'hérédité joue, elle aussi, un rôle indubitable et il
n est pas rare de voir un éparvin sur un cheval n'avant point
encore travaillé.

Symp/ômcs.-— Ceux-ci varient suivant les cas. Chez cer-
tains chevaux la boiterie vient graduellement, tandis qu'elle
est plus rapide chez d'autres.

On n'aperçoit ordinairement de proéminence qu'au b™t de
5 à 8 semaines. La boiterie est bien marquée au départ. Elle
disp.iivîi au bout d'une certaine distance pour reprendre de
plus belle après un temps d'arrêt.
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à 2-» h«>>rc8 d'intervalle, deviennent indispensables. Dans cecar

1 abondant suintement qui résulte de, frictions 'fait dis-
paraître la douleur et permet à l'animal de reprendre s.,n ser-
vice au bout do 12 à 13 j,nirs.

La tumeur osseuse persisf... car le Baume résolutif n'est puun fondant, mais alors on a la ressource de faire l'application
i^<Feu parusien, page 211, q„i et le fondant par excellence

lin peut aussi avoir recours avec succès aux pointes de feu
pénétrantes, mais elles ont le .lésagrément de tarer le cheval

1 ne faut pas s'attendre, s'il y a ankylose (jointure raide ou
soudure de l'articulation), de rétablir la flexibilité première des
os. .Nous ne prétendons pas non plus qu'on puisse faire dispa-
raître la bosse SI l'eparvin est ossifié (quand la tumeur est de-venue un os dur).

Ce sont les tumeurs qui ne sont pas complètement ossifiées
que nous prétendons faire disparaître, l^ous avons vu la eué-
nson d un gros éparvin de 4 à 5 ans parce qu'il était de la caté-
gone des éparvms qui ne deviennent osseux qu'au bout de plu-
sieurs années. ^

Nous savons bien que maints bons vétérinaires affirment
qu 11 est impossible de guérir l'eparvin, mais il est maintenant
reconnu que le traitement que nous recommandons ici peut
guérir presque tous les cas d'éparvins qui ne sont pas au delà
de toute espérance riisonnible de guérison. pourvu qu'on suive
I ordonnance et qu'on n'abuse pas du cheval.

Bparnn orculte. (OceuU s/,«i..»M .-Occulte, c'est-à-dire ca-
ché non apparent. Le siège du mal est dans l'articulation de
sorte qu on ne voit pas de tumeur, ce qui rend la localisation
plus difficile. Il arrive souvent que le pauvre cheval est tor-
ture par des vésications appliquées sur toutes les parties de
la jambe excepté la bonne.

Les causes et les effets en sont les mêmes que ceux de l'epar-
vin, et le traitement doit être le même.

L'eparvin occulte est souvent pris pour une maladie de la
tanche, parce qu'on ne voit pas de proéminence.

Eparvin sec (Bog spavin).—U; siège de cet épamn est plus
en avant de la jointure dn jarret que celui de l'eparvin osseux
rr(H/«n™y,-_Lemême que p<,«r l'eparvin ordinaire ûu

osseux.
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sensibilité; i,»is (nriUmne; „„, foi» toua le« cinq jours pa. troi»
loi» aveo 1 ongui-nl suiviuit:

m-i.Klurc. d,. M>.rfur,. i drachm.., lu cU
,

^'"n.loux
1 „„^„

1* whiskey camphré en frictions rendra aussi des services. Au
début 11 sera très bon d'uppl„juer <le la terre glaise, ou de 'a
suie de chennnée et blanc doeufs délayés avec du vinaigre froid:
SI tmalcTM.nt vous ne pouvez .naitrber la maladie, faiti^s usage
du llaumc molullf rmse, page ÏUH, ou de la l\,mi„a,k /.mdanle
imr,.m;„,c, page i'l;j, „„ de VU„,,uf„l muge Miri, page 31o

•

th-evid couroiuié (Cajipcd knee—Brokm knee.)~On dit
qu un cheval est couronné, lorsqu'un ou deux genoux olfrent
des traces de cicatrices, indices de chutes fréquent(^3 et par con-
séquent de faiblesw! des membres antérieurs.
Traitement:—^'[\ y a simple contusion avec peu ou point de

plaie, les lotions d'eau froide, d'eau d'alun, de sucre de plomb
(sucre de plomb, une demi-once; vinaigre, -i cuillerées à soupe-
eau, 1 chopine), continuées pendant 4 à 5 jours, amèneront û
guenson sans autres soins. S'il y a blessure plus profonde,
perte de substance et de peau les applications de Pommade phé-
miiue<; page 315, au à'IIuih phéniquée, page 315, rendront de
grands services, pourvu qu'on ait bien nettoyée la plaie avant
dappliquer ces préparations. On conseille aussi l'onguent
d Oxyde de zi-m-, page 215. D'autres se contentent de laver la
partie avec soin, de remettre les lambeaux de peau à leur place
SI elle est entamée, d'appliquer des compresses de wbiskey cam-
phrée et de serrer un peu fortement la jambe sans gêner la cir-
culation

; SI après cela il reste du gonflement, on pourra appliquer
une mouche noire (cantharides), page 37, ou du Baum^ réso-
lutif rtisse, page 308.

Loupe
ajf coude, Eponge (Capped elbow — Shoe lnil).—Bi.

verses tvmeurs „ui se développent sur le coude du cheval.
C««sM/—Pression du fer exercée sur le coude quand l'animal

est couché. La nature de l'éponge est variable. Tantôt c'est un
engorgement chaud, crépitant, douloureux, tantôt c'est une tu-
meur indolore, fluctuante, qui passe à l'état chronique.

_

rmrtmen*;—Ponctionner la tumeur avec le fer rouge ou
l-eniever au bistouri, modifier la ferrure, raccourcir et arron«3ir
lîi branche interne du fer correspondant.
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i inipriiner ù l'assiuttu du pii'cl uni' nbliquité de haut on liur* c't

do dedans en delmr»; nu bien, et e'est peut-être le prcléraljle,

appliquer le fer ù In lun/ut renteraée, e'ent-ù-dire qui prédispose

les pieds de dehors en dedans. C'est le procédé de ferrure dite

Moorcroft
; elle agit sur le sabot et le pied du cheval jwndant

le repoB et produit un éeurtenient de l'unsiette qui entraine aussi

celui de la colonne du ineiul>re.

Quand le vice est radical et (jue la ferrure n'y fait rien, il

faut recourir à la guêtre (la botte), ou encore mieux au " Pro-
tecteur Laconilic", page 212.

Coup de pied.—Kien d'aussi fréquent que la contusion, quel-

quefois meurtrière, désignée sous le nom de coup de pied. Ce
sont des chevau.\ qui se détachent la nuit dans l'écurie, d'autre-i

qui sont placés près de leurs semblables qu'ils ne connaissent
pas encore, etc., etc.

Celui-ci a la jambe .fnflée; cet autre est couvert de meurtris-
sure,- il 'excoriations; cet autre encore tient un des membres
post..i;jurs levé, souffre beaucoup et à peine voit-on trace de
coup, il n'y a même pas plaie ; un quatrième présente une plaie

béante.

Traitement:—S'il n'y a pas de plaie, appliquez des douches
d'eau très froide, continues s'il est possible, ou faites des lo-

tions très fréquentes avec de l'eau froide, glacée même, dans la-

quelle, si cela vous est possible, vous mettrez deux onces d'acétate

de plomb (sucre de plomb, sugar lead), avec un demiard de
vinaigre par gallon d'eau. Vingt-quatre heures après la der-

nière application d'eau froide, faites deux friotions de Baume
résolutif ruise, page 208, à 12 heures d'intervalle.

S'il y a plaie, appliquez de VHuih pkéniijim, page 21,^, ou
Pommade phéniquie, page 215.

Laissez l'animal au repos pendant S à 6 jours, quelquefois

plus.

Enchevêtrure—Cheval qui se prend le pied dans son câble—
Prise de longe.—Blessure du pli .du paturon produite par le

frottement de la longe qui attachait l'animal. Une longe en fer

ou en corde rendra l'accident pins grave que si la longe est en
cuir plat. Le cheval boitera parfois.

Traitement:—Repos, cataplasmes de farine de graine de lin
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l'ft «fcidi'nt [HMit M) produiru ù rarticuliitioii du lu ciiiwa

avec la hanch.', A ccllf de l'épaulo avoi- li> lira». Tn-* iliflicile et
riiônii' I,' plus hoiivfiit ini|M)srtihlc à riMuiri', la lu.xaliim de l'é-

paulf nii (lu la cuiauu .'nimîno l'abattage.

l'iic rriéthdilc i|ui riMi.«»it |jurl'iii«. c'r»! i|i. furirr l'animal à
naj,'<T.

yiiaiiil la lii.vatiiin de la ciii»«' eut inuoinplètc, on peu» tenter
le traitement (jui cousiste eu une largi' frietioii révulsive ulitenuo
pur le ISiiiiiiif résolutif rwmr. page v'DH, répétée au liDut de H
heures.

La luxation ou elTort de la rotule (ou ilu j;euou) ou déplace-
ment de <ft os est enrnttérisé* par l'arr.t de la rotule ijui »'«c-
croehe au fémur. I* memlire est r.iide. alloufié en arriére ; la

pince lahoure le sol, le port du mendjre en avant est imposeible.
l'our remettre la rotule en plaa; et faire disparaître ceiU' boi-

terie, aiipliquer une plate longe (une lourroie plate en euir en
guise de eAhIe), au («tturon, tirer le meiribre en avant et en
iriên;e temps pousser fortement, en avant et en bas, sur la tn-
meer que l'orme la rotule. Un eraqu.Tuent se fait entendre, l'os

se remet en place et le membre reprend sa posi, .rdinaire.
Uiasez l'animal en repos pendant plusieurs jours.

CreiimMs (iieratchcs).—Maladie de la peau occupant géné-
ralement le pli des articulations «oit aux genoux, au.\ jarrets,
soit au paturon et aux pieds de derrière plutôt qu'à ceui dl
devant.

Elles ont l'apparence de fentes transversales suintant un 'i-

(juide séreux, ronssâtre, quelquefois grisâtre et oilorant. presque
purulent, et se font remarquer surtout à l'automne et au prin-
temps.

Causes:—Terrains roeailleux, boues acres, urines.
Les chevaux dont les jambes sont gro.ç.ses, chargées de poil,

dont le tempérament est mou, sont plus expn.sés aux crevasses
<iue les chevaux fins.

Tniilement .—Jiepoa com|ilet afin d'éviter que les crev.nsses
ne s'érartent et s'irritent à chaque mouvement dn pied; réurio
Hèche et bien nettoyée. On coupe les poils, et s'il y a beaucoup
de rougeur et d'inflammation on applique des catanlnsme» dn
graine de lin. .\rroser d'Eciu de Omhrd, page 216, puis on
frotte la partie avec VOiujutiil popiûeum, page 216.
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J«mbes. Cette maladie attaque rarement le.
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cheyaui fins

; elle affecte ceux de rece commune, qu'on élèvedans les terrains marécageux, qui ont les pieds pUts. larges
écrasés Ce mal se jette d'abord sur le paturon et gag^ S
à petit le boulet et le canon.

^
Symptômts .— Qonâement douloureui, écoulements blancs

graisseux et puants des talons du cheval. La peau devient
chaude, tendis et boursoufflée, et quelquefois se couvre d'unegak purulente qui laisse après elle une vilaine escarre

1

7«f^*^-Al>'"'"'t« àe mauvaise qualité, excès de travail,lo^Wés humides, écuries malpropres, boues acres des grandes

T-raifem^nf.— Aliments sains, Poudr, de condition Uge,page 214, lavage au savon de castUle suivi de l'application sui-
vante: une fois par jour, une demi-once de vert de gris dissous
dans une chopine de whiskey en esprit, puis essayez le traite-ment des crevasses, surtout la hUm. Se Dodds, page 47
Engelures (Frost UtesJ.-Etit d'engourdissement ou de tor-

peur dune partie du corps causé par un froid intense, lequel
peut amener la mort de la partie affectée, si elle n'est pas
soulagée à temps par des remèdes convenables

Les chevaux sont très sujets à avoir des engelures au talon
et à la pariae postérieure de la jambe de derrière, lesquels
enflent considérablement et sont pris quelquefois par des
crevasses.

"^

Traitement .-— Dans le traitement des engelures, il est très
unpori;ant de ne pas appliquer la chaleur trop subitement ; on
doit commencer par des frictions de neige, puis de l'eau très
froide qu on réchauffe lentement. Cette opération absorbera
le froid par degrés. Une fois que la partie affectée a recouvré
sa chaleur naturelle, on pourra faire avec succès des applica-
tions de Lmimmt hippique russe, jiage 212, pour prévenir l'ul-
cération et les mauvaises plaies purulentes qui sont souvent
la conséquence des engelures. Si. en dépit de tout, il se forme
des ulcères, appliquez deux fois par jour Je l'onguent suivant •

Acide carbolique crystallisé, 4 drachmes ; huile d'olive 4 onces.

Frac(ure— Os cassé.—Ce mot est employé dans le sens d'os
cassé. Une fracture est appelée simple quand l'os est simple-
ment rompu

; composéf, quand i! y a, outre la nipturo de l'os,
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ceaux. ^ " ' "« «st fracturé en plusieurs mor-
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*""* "'''"* """t^ lequel il pourrait

d™:;Srï/oVut5r ''"•'°" *°"'^^ - ^ >--
la douleur Placez la Lv '""' ^°" ''""*'' '^ ''^"'^ «'

-mblableàl-antr; ;Srr '""l
""^ P"^"'™ ""-

bien soin de mesurer exactemeLtII'* '^ ''"'gueur, ayant
c'est par suite de la néXenTe .Vî

'""^' °"° '™'=*"^
^ '»'

reste plus court que v!ntC
'^""^ ""^ '^ ">«'»'''« <=as«é

Jrdt's?fïïi\^ZT' ^-^ '^ ^"™^ ^' '^-
tontantonr, an-dessTe't a.^e" usTlT*^'; '^ ""''""''

Poz ensuite toute la jambe dans d? .
'"'*"'"'

' '°™>"P-
P«se. les éclisses de Cni re ou'el eTt ™ '" '''*""P«' «'

tes les parties de la iambe nanl f'"' ^^'"'"°™' *""-

vides avec de l'étoup^rdVcTtt'
'''''' '°'" '' '-""^ -

tenu:rnstmrnt*^:^t!^n^'l^'^^' ""^ "^ -""« -'^

moyen d'un fort banda/oo .T'u^e
«-"jettisse. le tout au

fracturé ne puisse pas b «; r aTantTu n Tf'' f° "^^ ''"'

reprendre. *^ *"* *!" '' «'t eu le temps de

Examine, les éclisse.= tous le. Mrs pour voir si elles ne se
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dérangent paB. Donnez au cheval une quantité suffisante detonne nourriture et d'eau fraîche
suinsante de

Si l'on tient le cheval dans une stalle, il est bon de faire un

^rée r^?'î""=''" 'f
^'ï""^' -- '^ P-d ^0 la Jaznbe fraT-

t™ e sa lour™
""' ' "*"""' P"^=^ '' '"'-» P^'-â'» danstoute sa longueur, en s'appuyant sur les autres.

Lne fois les éclisses bien ajustées, le cheval peut être laisséa lui-même, et la nature fera le reste.

jr«Jodm du pied- Nanculain.-^ette maladie du pied re.-emble au serrement de cornes et présente des syi^ptômesobscurs qu, font croire parfois à une affection de iSe" „

du p.ed. EUe est particulière aux chevaux de sang, dallures

devant
"'""" "^"^ "'"^^'''^ ^"^^ «ï- '- P^-^^ ^e

La corne du pied est sèche et dure, la paroi droite, la four-chette petite, raccourcie et profondément remontée VZhconcave, les talons rapprochés
; à l'écurie l'an mal pol le

^îi f^t r*-
"" ""^^ ''' ^"''^"'^^^^ «' pénible,'::!»

r™^.™.„«.. Appliquez un fer plat. Avant tout, appliquezun cataplasme de bouse de vache; le lendemain lavez à !Jndeeau, asséchez bien les parties et appliquez du Baume r.^ûw

Eépétez cette application au bout de 24 heures. Et au boutde 10 jours, faites deux autres applications à 24 heures d'in-
tervalle pour compléter la guérison.
Mal de garrot-Mal de taupe- (PoU Bvil) -Mal d'mco-

W 1
""^ ""u ^T""'

''"'" '" ™a"if'"*t<- ««>• le sommet de
1 encolure du cheval ou sur le sommet de la tête même

JjZfT •""' '' ^^«''nai.sent aux signes communs auxtumeurs iiliipirriionpiisos, nux abcès.
Oa«*M.-_ Mauvais colliers, coups, frottement de la selle

morsures. '

Traitmmt .— Cette maladie est grave. Elle doit être trai-
tée avec vigilance dès sa première apparition, car elle débute
par une fov-ùre, une meurtrissure

; ce n'est alors qu'un engor-
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Traité Complet
Sur l'élevage des Volailles, Canards.

Oies et Dindons.

PRIX : 10 CENTINS PAR LA MALLE.

O. ROLLAND, 373 rue St-Paul,

MONTREAL.

O. CHALIFOUX & fTlS
FABRICANTS DU

Moulin à battre Fin de Siècle
Double et Simple, le plu. .méllnrt et le plu, complet

>ur le marché.

U AicS^ «ïeP'cSl'nél" T„^''e"'L!?
»'-

f
-•"= «' '« P'- forte.

m«me charpente, a assi ""Se àTotar la X„T ''.''T'''i^"'"
"" '»

marchant arec ponveir de 4 * 30 force»
'

' P"'""" t»» Loach,

Demandez notre CaUlogue

ao„aiïirœ!Ls:t-i^C%:ns;;nn:i----™rs:s:
Agents de confiance demandés.

0. CHALIFOUX & FILS
ST-HYACINTHE, P. Q.
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Magog Woollen Mills
A. L. QRINDROD & CIE

CII08 ET DETAIL. SHERBROOKE, P. Q.
FABRICANTS DE

Tweeds, Flanelles, Couvertes, et Fils Tors
DE LAINE DU CANADA.

Couvertes à chevaux une spécialité.

Laine* Echangées ou Manufacturées

Basse=Cour Rîgaud
Dr J. H. BASTIEN, propriétaire

-^^.RIGAUD, P. 0.

Games Houdan», Docking, et oLe, BanCs '
'°'""' ='"»'«'"'ï«,

Volailles de choii ik vendre en tout temna et œuf» H„™„* iMagmflqne caUlogue illustré et liste de prix envoyés snî aZ^^ ' ™'°°-
Dans le cours des année» 1900 et ITOliWrernLTi 5 ?.".. .

cents prix à Montréal, Ottawa, Québec Shibrookrrfr* r"^"',*
"^^ ^""^

qualité de mes Tolailles.
'<'"=""-, onerorooke, etc., ce qui prouve la

Grains de Semence
Spécialité :

Importation de graines pour cercles agricoles
Graine .le Mil, Graine de Trèfle, Lentilles, Blé-lUnde a silos, Blé, Orge, Poie, etc., etc.

lo Qualité. 2o Bas prix.

J. B. Renaud & Cie |»«'«»_?'ist.p.ui

wUcBEC
AcbMent et Exporteat BEURRE et FROMAQB
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faites une large incision pour permettre à to„t 1»sortir et notitovez hipn I,. „i„-
^"'"'etire â tout le pus de

ou de la toile échiffL del '"""""r"' """P"" "îo «"arpio

cela deux foi paS t^Z!T n"'"'"
*""' '" ?"'= ''^''^^

Mettez une cnLer/e à tï/fl •. "?''*" P'"' ^« """i^™-

Rhumatisme inflammatoire aiaur— À^hw, ,
flammation^es joZures. cUe. /Hw.l ^IT ^.

t"

Imflammation des séreuses articulaire., membrane; ouiTaJf

Symp?5m« .— Fièvre très forte, soif, douleur dans les artina.ons, boiterie très forte, articulations très s".
1"

.vuuhur, grande difficulté de mouvement.
Ca«.» .— Exposition à un courant d'air froid quand le che-
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val est échauffé

; contusion, efforts, crise de gourme, inflamma-
tion de poumons, blessures dans une articulation par un corps
pénétrant, morve, mauvaise suite de vêlage, etc., etc.

Traitement .-— Mettez l'animal dans une bonne écurie con-
fortable aussitôt qu'il est reconnu qu'il est affligé de rhuma-
tisn.p, et coiiinipiiccz le traitement suivant: administrez .'.•.

gouttes de teinture d'aconit tonte» les 4 heures, durant 5 on 6
jours de suite. Couvrez le cheval ou la vache avec une couver-
ture de laine et en ayez bien soin ; donnez les poudres suivan-
tes

: Soda à p4te, 4 onces ; sonfre, 8 onces ; salpêtre en poudre,
4 onces

; le tout mélangé et divisé en 8 doses, à être données
deux ou troLs par jour et continuez si cela est nécessaire.

Rhumatisme inflammatoire chronique— Arthrite. Pas de fiè-

vre, gonflement très remarquable d'une ou plusieurs »rti<5ula-
tions, difficulté de mouvoir les articulations.

Traitement :~-}.Umc traitement que le rhumatisme aigu.
Frictionnez les articulations (jointures) avec le Uniment sui-
vant :

Chloroforme 4 onces (50 cts)
Huile d'olive ^ 4 onces
Teinture d'aconit. ... 4 onces (35 ct«)

bien mélangé.

Le Uniment hippique russe, page 313, rendra d'éminents ser-
vices.

Shwnatiamt musculaire.—Symptômes :— Légère boiterie,
chair très sensible au toucher à certains endroits du corps.

rraifemere^;— Applications d'avoine chaude si c'est possi-
ble; frictions avec le Linimmt hippique russe, page 212, ou en-
core frictions avec le Uniment suivant :

Liqueur forte d'ammoniaque. . . 3 onces, 10 cts

Laudanum 1 once, 10 cts

Huile d'olive 6 onces
mélangez bien le tout.

Ecorchurp.1— Plaies de toutes sortes— Blessures.—En été. nn
nettoie la plaie à l'eau froide et en hiver à l'eau tiède, puis on
applique la Pommade pkéniqim, page 31.5. ou VFau phmiquée,
jja^'r 21,î, ou Vllaih: jmC-niquh. pajrr- 5'1,').

De ces trois préparations je préfère la Pommnde phmiquh,
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page 216, parce qae son application est la plus efficace et la
plus facile.—Voir Oxykhlorine, page 215.
Boulons de chair.-Nom communément employé pour dési-

gner une excroissance excessive des chairs sur un ulcèr.., ou une
plaie.

'

Saupoudrez cette excroissance avec du vitriol l.len en po- dre
ou de la poudre d'alun brûlé.

Pied plat—U pied plat est assez connu paur ne pas en don-
ner la descnption.

Traitement
:- Il faut ménager les talons, la solo et la four-

chette et parer la pince. On enlève avec le houtoir toute lacorne qu, est cariée et on badigeonne i cet endroit avec de
huile de Im cn,e. On arrondit avec la râpe le bord tranchant

00 la paroi.

JLe fer doit être couvert, assez léger, à pinçon trc^ incmsfé, à
ajnstnre suffisante pour l'empêcher de porter sur la sole il
garnitures ordinaires, à éponges planes dépassant un peu les
talons

;
on le fixe avec des clous à lames délicates

Le fer le plus convenable pour ces pieds, dit Lafosse, est
celui dit a mge, c'est-à-dire plus épais sur la rive externe nue
sur

1 externe, et dans lequel l'ajusture se prend au.v dépens de
1 épaisseur du fer dn côté de sa face supérieure. Du reste, c'e-t
depuis la pince jusqu'à la moitié postérieure des quartiers seu-
lement qne le fer doit présenter cette disposition; il peut et
doit même rester plat vers la terminaison de ses branches et à
ses éponges qu'on refoule légèrement et qî,i prennent un point
d appui sur la partie de la corne de la fourchette qui déborde
le tissu velouté. On emploie des clous à lames minces
La ferrure doit être assez souvent renouvelée pour corriger

1 obliquité de la pince et des mamelles.

Jngorg»,xent ou enflure des jaoûes.-Hi l'enflure provient
d un coup de pied, frottez-la avec la préparation suivante •

JJ'h'-'kcy en esprit i ,,en,iard

*^™P'^'-« 1 once
et ce, 3 ou 4 fois par .four pendant deux ou trois jours de suite

ai 1 ennurp dénpnH fïo U fo^^ty-a -., j- . , ,

,, . ,
' '•• '"S^-e Ou !if ce que le cheval est

reste trop longtemps debout sans se coucher, versez une eho-
pine de vinaigre dans une pinte d'eau froide, mettez-y une
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poignée de ,el coDimun, et frottez-lui le- jambe. 2 ou 3 foUpar,our promenez-le pendant une demi-heure, donnez-lui uneS .ècL?

'™'""""'^-'"' '«» i"^^ «v«e un bouchon do

«»//"".'?."'/'"".'*"'' "*'"«'"*''—Tumeur de la veine à Upartie latérale inlcrne du jarret.
t'uusM.—Elforts, travail excessif.

obI'rvil'r'r''~*'"7':'
'" "'""' P'^''^™«''t 4 l'endroit où vousob«,rvez la tumeur, faites sortir le sang caillé qui s'y est amass^

e

J.0
tez la partie avec du vinaigi^ et du sel (iUrcelhc!^:

Mal d épaule- Tumeur à l'épaule.-he mal d'épaule est unetumeur du genre de celle désignée sous le nom de mal de talou mal de jarret, mais elle n'offre pas 1.. même gravité On U
de C '

riî "^"PP" '" collier. au-d.ssus de l'articulationde
1 épaule et elle doit son origina aux frottements réitérés decette par le du harnais quand il est trop dur ou mal proportion!

ï-raiie»^..- D'abord, remplacer l'attelage par un meilleur
e^^ mieux proportionné Si l'on découvre le mal à son commence-ment, on appliquera immédiatement sur la partie contuse ungros cataplasme d'argile et de vinaigre, ou u/ sachet remp" deneige si la saison le permet. Un autre bon moyen est encore
celui-ci: on imbibe mi gazon avec du vinaigre, pui" Tn le7,e

i'eauTrdde.
^^' *° '""'" "'"' ''" """'^^ °" '^"l*-"*»* d"

Carie des os- Carie des tendo^.-BamoUiBsement, avec sup-
puration de la trame des tissus osseux et ligamenteux
Symptomes.-A la suite d'une inflammation violente, d'un

abcès, on remarque dans un pus sanieux, infecte, des petitsmorceaux d'os ou des filaments de tendons, et des bourgeo.-s
charnus, saignants autour de la plaie

Traitement :-0n enlève au couteau toutes les parties cariéessans en laisser trace pour faire une plaie nette et franche. Onmbibe des morceaux de charpie ou d'étoupe i'Hnile phmiquée.
page 215, qu'on dépoee dans la plaie.

Et on domie à lintérieur aux grands animaux, 8 cuillerées à
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soup. par jour; aux moivns umumux, 4 par jour: au, petits«mmaux. , par jour, de la poudre suivante bien SZi

Poudre do gentiane 80 onces, 35 ets
iho«phatedec.hau.x

.5 onee« la .u
Tam~A„muroso-Che„al aveuç/ie.-U maladie com-mence par une inflammatiou d'un œil ou de, deux ,eu7ù la flLe matin les yeux sont couverts de cire et les /.ux pieu entbondamment. Pour calmer la douleur et l'inflammation lavezles yeux à l'eau chaude durant cinq minutes, graissez le birdl,

,|aup,ères avec du saindoux ou de l'huile d' L, puis app Itdes compresses imbibées de la préparation suivante:
^^^

Kan 1 -M
, , 1 roquille
Laudanum (chez le médecin).. ..1 once (Me)

Quand l'infla.nmatio„ est disp„rue, il se forme souvent unetaie sur l'œd. Alors on conseille de souffler dans l'œ" anmoj-en d'une phune ou d'un petit tube de papier, un peu de lapoudre suivante, une fois par jour:
,
"n peu de la

tné (10 cts)

o„. ,. ^""f,"*""
^° P™dre très flne, 1 cuillerée à thé.que 1 on mélange très bien ensemble

nière'''vuri„l"hf '^'"r",,'"
"^•»"«'= «""'ant de la même ma-nierc Vitriol blanc. 1 cuillerée à thé; sucre blanc, 1 cuilleréea thé, bien mélangés ensemble.

^-uji.eree

Chenilles ,te poulains -ArtkrUes.-Tmn<,x,r> douloureusesdes jointures chez les poulains, dans les 3 ou4 pre.Irs m^-1
«.naissance mais surfout quelques jours après sa naisLce

frant d n 7 'T'
''"° ™'"'''«' '^'^''^ <''' ''-'-, -«"-

rant des douleurs, dans les genoux, les jarrets ou les boulets •

1 perd l'appétit, maigrit et meurt d'épuisement, crs tueurs"donnent lieu parfois à des abcès.
•

Caosc,:— Mauvaise qualité du lait de la mère
r™»fe„^.. Donnez à la mère de la Poudre beJje, poge 214Faity une boulette purgative avec , cuillerées à thé de foudredaloes (chez le médecin)

; 3 cuillerées à thé de poudre de Z-gemure et de la mêlasse et donnez cela à la mère
Quant au poulain, frottez-lui les jointures avec la préparation
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»ui».nte: huile d'oliv... 4 cuillerée, à sou,»; e««ence de" téré-bentlune, 4 cuill.a., à ^,^. e,p,it ,,« e ,„ ,.,re 4 .'mertt
à soupe, que vou, „,él.ngerez bien e„»..„,„l..; '„ N ,„\!e

" tmieux encore; demandez à la pharmacie vétérinaire du I) Ggnon, Samte-Adèlo, !. g., ,e /..„,„„„, ;„,,^,,^ ,„,„,;;',;;; .^Z^-
_BrcncA.(e-7'o«a-.-<;'e8t l'inflammation .,guë ou .hronique

Wemcnt. Ver. le 6iéme ou le 8ième jour, 1. tou, pa„e à l'état

m nfr;;.:
^^^P'™^'» -»'"'"--, entrecoupée et ordinaire-ment lu maladie se tomiine par la Poutae.

r™,7,.,„,,„(;_B„„ne alimentation, rendue a,,uou80 par le ré-gime vert en été et, en hiver, par l'addition d carottes ou de

?2 ^W r°°"
^"/'«-«--i^o-ée pendantplu.ieur.moi

Donne de l'eau de graine,de lin matin et .oir, environ 1 pint .En ez les fourrage, .ec. Voua devez toujours hacher ceu^-ci
et les humecter. Faites respirer des vapeur, de goudron nuevous obtenez en jetant un charbon ardent sur une pelle de f"contenant un peu de goudron. Evitez de donner deWu froidi

Du^n'tl,™"'"™"'"'^^''"^"™"'^ '«» "^^^ ^« '" touxDurant 15 jours par mois, matin et soir, donnez à votre chevaldans du son légèrement humecté, une petite ouilletée à thédlodure de potassium (chez le médecin). Ce remède coûU. pas-sablement cher; ou bien e..ayez ceci, qui est encore bien bonet peu coûteux: acide arsénieux, une demi-once, divisée en 24
prise, que vous donnez dans l'espace de 12 jour., à raison d'unepnse le matin et le îoir.

• »"u u une

^^Essayez Le, 36 Ixmnes prises contre h souffle et la toux, page

Bra/«r...-Pour les brûlures tant chez l'homme que chez labete, nen n'égalera la préparation suivante: Eau de chaux, 1demiard; huile d'oUve o:, l,,,n. ,1 ,i„ orne. , demi.nl ô„

^e
.

On .rnbibe des linges de cette préparation qu'on applique
ensuite sur la plaio. On en tient constamment. On fait l'eau

comtrr" """T
''"""'" '"' '""^'"'» '" ^'>''- -0 ^oscomme le pou™ dans un p.ot d'eau.
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215

Blêtêun

Pommade
aimén par h coltier.-Onguent de goudron

ph ijuee, page 215; Huile phénii/we, page ..'1

page

dea

apelH.~l ,11(08 tumeur» ,|ui ge développent sur la
jarrets, elu-z les chevaux rueum

pointe

lr,ntçn,e,U.~.U début, fait..., de. irrigations dVau froide e.Jos appl.eat.ens de eraie en poudre, de l'eau et du vinli„re onton au une pâte. .Si 1« tuu.eur se durdt, applique, la /'t , a

n^r'^gCrr^'
•»'^' •^'^' -^ '-- '•«•'- p-^e du ;;::!

C'(,/iv«e«.-Touie snultrance aMominale s'appelle «,/,„„„Ce, douleurs «bdo„,i„ales peuvent provenir .lu Voie, de ntel'ns, des re.„,, de l'estomac ou ,1,. la uuUrlce.-.,,. f i »„ ,;les coluiues sont ..ausées par 1.. Œ.slr.. (voir ee n,o.), pa" s!

fn?ï ; ! ""' "" " ""'""' '"« ''"'"<"'" Mai, avanttout
. aut mettre le cheval dans un grand ..pace rt u, e ab" -

m sol ,lur, e.t expose à se rompre IVstomae ou les int,.,lin« ,.tle plus souvent il ne meurt pas des coli,,ues mais ,1e la ph,de es organes A.l„,inistre^ ,1e suite un lavement d'un ga ud eau ,Me contenant un peu de savon dissous, 1 demiard ,1'hu

"

de casîor et 2 cuillerées ù soupe de sel de table. (Prix des
'

ri^gués veterma,re, pages. 0, ,16); f,„,^, „, „L,J":,.;
"

les onee de térébenthine chaude; administrez à l'intérieur àml erées soupe de teinture d'opium ou laudanum, a" '^navec 3 cudlerees à soupe d'essence de térébenthine dans un d ^nuard d'eau chaude et répétez la dose au bout d'une heu f^

guéri lelt'fT-
"' "" '™'^ '"^^ '"«' «^°-lem."nt po?rguénr le patient. Ln autre remède bien «.commandé c'est une

llcree a soupe de soda ,1 pâte dissous dans une chopine dela.t; on répète la dose au bout d'une heure si c'est n,:.cessaireOn conseille auss, 1 pinte de grosse bière chande contenant 1

Tutlle de whiskey en esprit nu-.lé à 1 roquilfe d'eau bouillant^,l^s frictions sous le ventre soulageront ainsi que des applica-tions de mouches de moutarde.
^'

Si un cheval affecté de coliaues conserve i. i,n,,n'e-=» jj-.. .
la mala,lie est peu grave et guérit presque certainement

; si^J
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ZÎ"„i.T
'"* "'*'" """ '""•"'"'"• " Pi-oo-nent, on peut .ou-vent prévoir une imup fatale,

*^

ha,^ e trépigne et le ventre devient tré- gonfl,'

"•"

ta le, lavement, toute, len den.i heur.s. „„„nez en ou r^ da^

itnurdS:''-^" ™'^" "*•'"'• ^' ^ ™"'"^« * -i
eoy de ,oleU-Cu„p de. chahur.-U. cheval est tout àeoup épuisé, a l'air hébété, tombe par terre
r™,<«m«„i,_Pour prévenir le. coup» de soleil, faite, hoir-quelques g„.«ées d'eau froide à votre cheval, lavez- u la tête

"

eTet ?:i^ 'Z
froide, et éponge, lui les nari»: L'f :;!

le. et 1 anus, avec de l'eau froide et du vinaigre
Quand un cheval est atteint d'un eoup de «.leil, on lui enlév-™méd>atement son humai, et on le pl.ee à l'ombre pour uifarre les lavages cités plus haut. On lui fait boire 4 cuLrée i^soupe d'éthersulfurique (voir le médecin), 30 goutte dtnture d acomt dans une bouteille de biéro oi de porter et onTiapphque de la glace pilée, mise dans un sac, suri «S entre 1^.nos et sur le front. Si les jambes sont froides on 1 s fro ea e de l'essence de térébenthin,. chaude et on les enveloppe avde la hanelle ou des liens de paille qu'on fixe aux jaX a"des morceaux de toile. Donnez-lui, en outre de W^7 l"

cor^iti^ M,., page .14, Xe vous'seîve
'

p^ du chrvauLt'
qu'il soit complètement rétabli

buS'il"W *""^r'^."»"''
i' «'«^t de ferrer un cheval quibut^,

,1 faut parer la pince, ménager les talons, et applique,» un

trie^^fr-c^^t'îrht?'^^"^™'- ^
.i__ 1 1 •>.

<- epenaant, si 1 on habite une contrée nAèpaent les diverses formes du charbon, on doit, chaque atlfaire vacciner préventivement se, snimaus
""nec,
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Chicot, -Surdeni,-Oenl, d. lou- ., ,lenl, de che-v«ux .uwnt quelquefois irrégulièrenionf

, .. « f„„„e à 1« «ir-
face de. pomte,, de. ..périté, que l'on nora.uo chicots, .unient,dent.d, ioup qu, e„,pc.chc.nt l'animal do moudre conv.nable-'

quent le. chevaux ma>^.«nt et deviennent impropre» «u «t-

.é On .e ert plutôt, d'une nmnière trè. avantageuse, du„ in-

u.om.n8,ve, beaucoup moins douloureuse et surtout plus efficaceChaque cercle agricole devrait en posséder un
Inflamnuilion dr la /«^„»._Due à des plaies, à des e.xe„ri«-

gonflée et souvent pendante entre les dents de devant et le che-
val bave,

langue arrete-ont la maladie. Mettez une once de salpêtre ,lan.

bTuch"'?
'^."";' """ """""' "^ """'«-• ^'-- ba-

bouche du cheval, matin et soir, un demfard de cette prépara-

fla^rV'"'"' r: "T ''' '""'""" '" '"'"=''« ^' "« diminuer l'in.

vou en
'™" f '" "'"'" °" "'""" "" P«"' ™''» "•«-=' P«» àvous en mqu.éter, car cette préparation est inoffensive. Evitezde donner pour quelque temps des aliments solides

Con^tipati<m.-Trait^ent.— Bonnv. „„e nourriture ten-dre du son moudle et des fourrages verts si la saison le per-

2t .^','\™T"'"'!'r.P"''"^' '^'""'«^ '""» injections (1 p„td eau tiède contenant 2 jointées de sel de table et une cuilIeL
à soupe d'essence de térébenthine, voir seringue vétérinaire
pages 6, 216). Donnez une foL, on deux par Jou^dant d

"
I

u

sucrée avec de la mélasse, une once de ^udre d'aloi^s

ente^-^"'
^^^""^ f''"**-B™it q«e certains chevaux fontentendre en respirant et qui est occasionné par la difficulté que

1
a,r éprouve à franchir une partie aceidentellement rétrMcdes voies respiratoires. Cependant le cheval comeur paraît

parfois jouir d'une bonne santé.

Tmi/^me»;.—Evitez les travau-. .atigants et les ^^ereiee, pré^puê. Faites placer un tube dans la trachée eVvotre cheval«ra très propre au service pour plusieurs années encore
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C'ran,ponnure.-C'e,t une blessure que le cheval se fait à 1

.

couronne d'un pied av.e le crampon du fer de l'au r^^p
'

C'ra/,™,/,»^-^,;,,,,,,,
peignes -Mal d'àne.-L. mal na-rait du a une altération de la sécrétion d>, bourrelet à knarhe

J^ter,eure du sabot. Elle se présente plutôt aufp edV
"

neurs. La corne est friable, cassante, fendillée
,

t-a«s«s;—\eige, glace, boue.

«Pn^iea!ion'"/T''"'"""™"'
"' *-'™'™ "^^ •''' "" ''*"', puis«ppl.eat.on de la préparation suivante, matin et soir: Extraitde Saturne, page 216. 1 once; vinaigre, 13 cuillerées àtn ,ewluskey camphré, 20 cuillerées à so^lpe; eau lud 72^Agite. .„en la bouteille el,a,,„e fois que'vo,,.. vous en s;rvirè°

'

CysMe~Infta.mmatio,v de la vmie.~Causes:~k\imenU demauvaise nature, plantes acres, fourrages rouilles, ^IdreuÎ

r™.-to„«,(.-Cataplasmes de graine de lui tiède sur lesre.n.s: lavon.ents d'eau de graine de lin toutes les h ure" 1Pmte), et à l'mtérieur, eau de tisane de graine de ih n ehipme toutes les doux heures). A l'intérieufTcui L-^ \oun:de e,nt„re d'oni™, dans une t.sse de graine de là ";;* ribout de deux heures s'il n'y a ,,as de smlagement
Dartres -Symptômes: -VoU hérissé, recouvert d'une era.-e

'Je: ^^J™--'"/
">-- n-e l'étrille la fait tomte"

(„„.,„ Malpropreté, chaleur excessive, eau v malsaine.lo.en.ents humides^ localités basses, hu.ui.es n,a:écaSr
r« /„„.,, ,_ On lave d'abord les dartres pend,.nt%uelquesjour^av,,! eau suivante: On fait bouillir dans une grandemar „t,. de

1 eau dans laquelle on met une poignée deToufreet de chaux, on coule cette eau à travers un U„™ „„A. .„'„!,.
a bouilli un quart d'heure. , -,-.

-^us
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On applique ensuite la préparaUon suivante qui nest pas

coûteuse au moyen d'une plu.ue : kuHe de cade (achetez-en
pour 35 cts chez le médecin ou à la Pharmacie agricole du DrGngnon Samte-Adèle, P. Q., où vous pourre^ vous procurer
aussi, a très bon marché (25 cts par la malle), le Umment aiUi-
daHreux, page 212). Une autre i.réj.aration qui est aussi bonne
et pou coûteuse, c'est la suivante: Onguent mercuriel double
8 onces

;
soufre sublimé, i onces, que vous mêlez bien et que

vous aj)pliquez matin et soir.

Dartres humides.-Smyez l'autre traitement, mais employez
com>„e pommade la préparation suivante : Saiudmx, 8 onoeg
^m-^:,pité blanc, 20 cts, (chez le médecin), 1 once. Mélangez

nartres vives—Uême traitement, mais employez conune pom-made, l'Onguent d\^yde de linc, pafio 21.-,.

':!haque fois qu'un cheval a des dartres il est bon de le
pu.-ger comme ceci : On fait bouillir deux onces de séné qu'on
coule a trav . un linge et on ajoute ù cette eau 1 once de pou-
dre d aloes. Uonnez aussi de la Poudre de condition hel</e, p 214
Degoui— Perte d'appétit— Paibhgse.—Traitement ' — Net-

toyez bien les crèches en les ébouillantant. Donnez au cheval
raatm et soir, une chopine de la préparation suivante : 1 pei-
gnée de bois amer (quassia, 5 cts à la pharmacie) dans un gal-
lon d eau froide, une demi-heure avant ses repas, et dans du
son humecté une cuillerée à soupe de Poudre de condition ielge,
page 214. * '

Démangeaison -Bczéma.-CerMns chevau.x présentent au
printemps, en avril ou mai, et mê. ^ en été, une poussée eczé-
mateuse générale. Au début, il y a une démangeaison a«sez
vive et apparition de petites pustules, confluentes par plaques
étendues. Rapidement séchées, ces pustules font place à de
petites surfaces dénudées de poil. Les jambes de de-rière sont
surtout exposées à cette maladie.

Traitement .— Pour calmer les démangeaisons, lavez, ma'in
et soir, les parties affectées avec une décoction d'écorce de
chêne ou de feuilles de noyer (2 jointées que vous faites bouil-
lir un quart d'heure dans un pot d'eauV T,,. poil rep >"«"-, à
l'automne, mais l'anhnal sera le plu.- .=iouvent* atteint de cette
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dans un demiard d'eau chaude.
'

..?T^1^
'""'."^'' "'' '^^'='"*^' ^"""^ 'es parties affectées

son v,f) i/,d'once
; whiskej en esprit, une cuillerée ! ILeau chaude,

1 chopine. Donnez à l'in érieurr^^Tfois ou I .'

^nour une den>i.„nce de salpêtre écrasé e' "s.orda^/,

^

ehopme d'eau de graine de lin. Il est consc ,lé aussi XddHquer sur les parties affectées de l'huile phéniqu (1 once d'alde carhohque dans 1 chopine d'huile d'olive)

pafric-lfeî'^"'"""'-^''^"^--^^* -^^^ -"^^

Traitement.---U traitement plus haut est bon, mais rienn égalera l'application de la préperation suivante: icMe ox

"

1« JT''"^'^ ^ °°'=«
'
«"" <=h«ude, une roquiUe. On i^b beles part.es affectées de cett. eau. Les soins de propretr'onthautement recommandés. ^

jM.ZntTl!^ --Démangeaison, formation de pustules
q« lais ent échapper un liquide séreux, puis qui s'agglomèrent

large!
^' "'"''" ' '°™" "^^^ P'"""- P'- »» mois

vnUr''.~*^'"''^°P''*'' *«" ''"'"'^^' *P"isement, contagion,

ehriTlet™
"""""'"' ^™'-* ^'"" •'-^'' P-*^ P" -

rra.ï«««„< ..-Il est bon de tondre le cheval loin de l'écurieet brûler avec soin tout le produit du tondagc. On prend du

affectées durant quelques minutes, puis on savonne le chevLdurant une heure, on le co-^vre ,1e savonnage, puis on le rincea
1
eau t.ède durant une demi-heure. On l'assèche très bieTeon apphque la pommade suivante, ayant soin de frotter quet

sôirr ' T" ''!'' ^''" P^"^*^^^ '•' «'"^''e '^«'^ la peau :Soufre en poudre, 1 hvre; saindoux, 3 livres, que vous mélan-
gérez b,en ensemble

: den. applioari.ns de cette pummade suf-firont pour obtenir une guérison complèTe.
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Une autre eKellente recette c'est celle-ci : Après avoir bien

ZT !
,""''

i'
"'''""' '"^"^-'^ ^'"^ '' préparation sui-

miaids d eau tiède. Désinfecte, les brosses, l'étable, les atte-
lages en faisant brûler du soufre ou en les lavant avec de loauchaude contenant 1 demiard d'acide carboliquc par 2 gallonsd eau chaude. Sulfure de potasse. 30 cts la Ib

decm, 10 cts 1 once; nuel, 1 once; mélange, et frottez les
parties affectées

; si c'est en été et qu'on veuille éloigner les
mouches, ajoutez-y 1 cuillerée à thé de poudre d'aloës. La pré-
paration suivante est excellente aussi: Iode (chez le médecin).
Vg donce

; saindoux, 1 livre, mélangez bien et appliquez avec
la main tous les trois jours.

Diarrhée—Traitement .--D'abord 15 à 20 gouttes d'aconit
dans un peu deau froide. Ensuite donnez-lui la préparation
suivante, que vous pourrez vous procurer chez le médecin ou
â la pharmacie: craie préparée, une demi-once; poudre do ca-
chou 1/8 d'once

; poudre d'opium, 10 grains. Mélangez bien etdonnez le tout après en avoir fait «ne boulette avec de la mé-
lasse. Donnez ceci toutes les deu.t heures jusqu'à ce qu'il v
ait un mieux sensible. Laissez le cheval boire le plus d'eau
qu û le pourra, donnez-lui un peu de son et de graine de lin
moulue délayés dans de l'eau, ainsi qu'une cuillerée à soupe de
Povdre de condxlum belge, page 314. Ne donnez ni foin ni avoir.e.
Diarrhée de« p<yulains.—CaMes :— lntectwri par 'a plaie

ombilicale (nombril); méchante qualité du lait d.- la mère •

alimentation défectueuse de la mère; irrégularité des tétées"
chaleurs de l'été ou travail fatigant chez la mère; temps froid
et humide.

Symptônus:~U. queue du poulain est malpropre, salie
par une matière grise ou jaunâtre

; appétit disparu, regard
triste démarche chancelante; le poulain est presque toujours
couché et il maigrit peu à peu.

Traitement:-S\ la diarrhée dépend de la plak- ombilicale
(du nombril) il faut laver toute la région ombilicale 2 ou 3 fois
par jour avec la solution suivante: acide carbolinne. 1 cuiHerép
a soupe; eau bouillante, 1 chopine; on assèche ensuite avec de
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la ouate hydrophUe (voir le médecin) et on graisse tonte l«

ZZTt '^ ^"^"°^ ''"'"'"^'-' ""^^ ^^'- "n"tX,des œufs cm pour soutenir le malade; on frotte 1-ventre et les membres
; donnez toutes les 4 Heures l'ohopined eau de nz, dans laquelle on met 2 cuUlerées à thé de pouSede canelle. On fait l'eau de riz en faisant bouillir 1 jointéele

desfr " "'"
T"" 'r'''' ™ 1"^ '« - "^-- Si ces remtdes ne guérissent pas le malade, prone. votre PHU Livre d'

n énirer r' T/ "*"' "'"'''^" ™ ^"*^« Pl^a-acien de vouspréparer la recette suivante: Benzoate de naphtoL V, d'once-
saNeylato de s«„4e % d'onoe

; sous nitrate .e Lmu'th^ onc ;'

poudre d opn„„, 20 grain., mélange, bien et divisez en 6. dc.esDonnez une dose toutes ks 4 heures. Ce remède guérira votrepoulam à coup sûr, mai. il coûte un peu cher.

Efforts,h, reim-Tonr de rehs.-Cau^.s: -Chut" du che-

du do7so:rd-"v'-''" ™ ^'^ •^™"'- ^' *^"^"- "- ""-1^»

enlève T"'"
°" '''"''™- "^^"^ ''''*''"^'™ ^'^ '""«e'e^

mouvoir
"" '""'^P'**™™* «" "heval le pouvoir de se

Jraiiement ,- Lavements de savonnage et de sel (ean chau-de 1 pot, savon 1 onee, sel de table 3 cuillerées à soupe); corn-press s sur le dos de whiskey camphré chaud, applicaLn d7nae d avome chaude et d'une bonne couverte, (hi recommandeles fnctmns avec le L{nin^„, kippig^ rv.se. page ji'j""™^"*"

tene e douleur du côté de l'épaule droite. Les membranes de
1 œil, du nez et de la bouche sont jaunes

J^-fe^ent .— Poudre d'aloës, % onee
; poudre de gingem-

t:^'^^?"'
'' P"-^°P''.' "'•"''. Vs d'once. Mélangez effait™une boulette avec de la mélas.e. ou mélange, bien avec un peude gruau clair. Soignez le cheval aux fourrages verT et^ unenourntur. liquide. Si ootto maladie est nég igée ^,o p ,"ra

to, sir T ™"™ "''""'''^- ^""^ ^"-ez^ette pr^pa'ra ion

c^. ri r"
'"'"' '""' l'"- ^'"'' '"' "^-^^"i^- Donnez unec^llerée à soupe de Po^re de condUi<m Mge, pag, S14 matLet soir, dans un peu de son et d'eau

Jnflure du fourreau-Traitement :-U.ez d'abord aveceau et .avon de caatille, puis avec une décoction de fllrT de



Populoiun, page, 3ig
' '

P''^'" ^^^', "" do l'on-uunt

5y»,f«,««, .— Douleur al^rr;.'"'' ''' ^^''S'"'-

-ntre
; roulement, rTpX, Z "" '"" '" ^*^-^''"' <»"

accélérée, fièvre, etc.
^

"'"''"'•"'' transpiration, respiration

doflt':;'rpi'„^d'h!^,rd'et'''
'""''^ P" '^ --«Pation,

A 6 gout.e. d'huile t,t„ sm"' .f
'"''

''^ '""'• ''J»"'^^ *
excès de purgation, donûe 3 ,^',

'"''"":"""™ dépend duu
d'opium dans^ne hopL" d eau d

""' ' T"" ^^ *"""'-
Si l'inflammation dépend d'autre/™'" ".'

""'

demiard d'eau de graine de lin 30 !' T'? '^°'"''^' '^''"^ ""
et me seconde dose au bout de le" t' ' T" '''"""''''

ventre des couvertures delà ne tordue, d""',
^"P'''""-^ ""

lenouvelez toutes les 15 minutes T^n T '"" ''^""'^'' «'

^•'--«* boir:s&\^r;rir"-^-' ^ -'•

-tS:tT:;:t;2:-^^-^-^.-^audie ,.
lieu ou dans des lieu/ Ip^^ht Voir r"''

'"" '" '"^'"<'

î-rai^mm^ .'-Isoler le h/t» f' ï "'''"'' P"*-"^ ^^'

désinfecter l'établ : ,'L1 "j'i;"'",
'^'^^ '^ bétail ^a' ,e.

"istrer sans faute UPoJr7l. ^'^-i

"' ''' '''''°™'^ "t a-, i-

2 cuillerées
à soupe; Vun ou ^rio^h

'"'"'-'''''' ^'^'"''^

prise à tabac, mettez 8 , ml IT \
"''' «"^"^ «"'"me une

par jour. A heterehe; le J,!'
-"^ '^"^ ''^^^' '"''"-"- ™e fois

Farci,,-Syn,ptô2 IZ"^ "" eompte-gouttes, 10 cts.

Une des jambes du chevMofd ' "^ """^ *"^*<' "PP"^™--
jusqu'à une grosseur de™e;;:f™r:f f t'^-'-'^""^«use. Au bout de quelques jours' Îl .7

" "* ""'"''"-

de petits ulcères purulent. C .'e-
'

7™''" "' ^^ ™"^-'<'

reuse plus ou moins épaisse."
'" ^ "

"'"' "'*'"" '^
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Sur le côté du cou, sur le corps et en dedsn» de la jambf, on

voit, soua la peau, une subbtanue c'.ure et soulevée interrompue
parades intervalles ulcérés Bciiiljlables à ceux de la jambe.

^

Causes .-— Ecuries basses, malpropres, froides, humides, où
l'eau ruisselle le long des murs; fourrages secs, pouilrou.'c, mal
récoltés; eaux in.-alubreB; travau.\ forcés daus les grandes cha-
leurs; refroidissements; voisinatie des animaux atteints de cette
nialadie.

Trailement:— XiT pur, sec, fréquemment renouvelé; ali-

ments sains; pansement à la main réitéré et bien exécuté. Don-
nez imc grande cuillerée de sulfite de soude (pas de sulfate) 2
f"i« par jour claii.^ un peu d'i lu, ensuite a ou 3 fois par seniaine
quand le cheval a commencé à se rétablir. Ensuite il est inilis-

l:i iisable de donner de la /'oii./re de condUioii belge, page 314.
Kaites sortir le cheval 3 ou 3 fois par jour p:)ur lui faire

prendre un peu d'exercice. Dès qu'il pourra endurer les fric-
tions, frottez-lui bien les jambes malades avec la main, et sou-
vent.

La préparation suivante est excellente aussi : lodure de po-
tossiuin, 1/^ d'once; poudre do gentiane, 1^ i^oDce; poudre de
gingeip.bre, Yg d'once; farine de graine de lin, 2 onces; mélan-
gez bien le tout avec de la mélasse et donnez-en une seule dose
une fois ])ar ji.ur pendant plusieurs jours.

Fèi-t,i ou /.am^ja.?.—Inflammation qui se forme à la voûte du
palais. Ce goutleineni est trùs rare chez les chevaux âgés.

Trailciilnit ;— Nourriture liquide, pincez et coupez les bar-
res jusqu'à ce qu'elles saignent et frottez-les avec un peu de
sel, ce qui est beaucoup mieux que de brûler la bouche avec un
fer rouge.

Fluxion imnwdérée d'urine— Diaiele.—Symjitômes :— Soif
ardente : l'animal rend 5 ou l! fois autant d'urine que dans
l'état ordinaire. Cette urine est pâle.

Causes :— Elles sont inconnues.

Traitement:— Nourriture substantielle, gaudriole moulue,
avoine cassée; et le matin, à jeun, administrez la préparation
suivante : Sous-carbonate de fer, 1 onL:e (10 cts chez le méde-
cin); poudre de gentiane, 1 once; miel, 8 onces; si vous n'avez
pas de luici. employez de la mêlasse en quantiîé ^uitisante ]wr
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-ona au ,ieu des^aL- drirro" V' "'""'"^'•' '^™ /-
dans la bronchite

^e^piratio,,, co„,„„. cela a li.u

Symplâmes :— Friasnn< fi,',. ^

Piration rapide et di fici é t cl" r"' r'"
''"""*"'' "-

d-^ns la poitrine aggrav e nrh"
"' "'""'''' f""-!"», douleur

des. des côtés et du potrl 1 I?';'
''«""''"'-"t du. „«,.

ni bouger et se tient Tu bout de T. ." "f
""'" "' '"^ »'"=*'"

tées et jettent une matière ou M ' '
""^" ''"" '"'''

que l'oreille au côté d„ p t a, u dr^"""'™'*^'
" "" "''P""

crépitant particulier ressemWalA f ,
°" '""""'' "^ ''^»"

contre un vcntfroid à latrST 1
"'' "'"' '""^'"^^ ™''"«

et trop encombrée du antla nuit-T T """""' "^' "^^^
ment de température ZLT' °" 1"«'1"'= «""dain change-

m n'est pas habtué 'au tra^tl
" "'"°'''*'' "^'"^^ ^ <='--'

de e;:Ïl;rbS™/°'^^- ^-^ortable; pas trop ^roi-

bres durant une demi heur. ^T'T"''' '" ""P^ "' '«« '"«™-

des flanelles ohaudeT t letl. f
°™'"PP^^-'"' '"^^ J-»>>es dan,

sur le corps.
"''"'"" """= '«"""' «""-rie chaude

^^z^ r:tu;:tr;r"f ^°°^ -- '-- ^•-
Wement, déterminerai?/ " ''" '"""' '^'' «ï'"'. P^oba-

pas le m^lad^Hn rrâ t^\7:f
'- ''''™^-'- ^'efp -,

c'est un cheval très gr^rlTl b„ '"'^"l
""' "^""'^ "'

de graine de lin 3 ou 4 fÔ nt
""' '''"P'"' '^'' ''''""'

comme une fève.
^^ ^°" ^^'"^ d" «'''pStro gros

ctÏ'Vsrb;t;llXt:~*/« tenture d'acouit

le Jour une chopi^e d'avoLe /cr^/;
P^"* '^ """n" Pédant

voulez pas exposer le chevalà rerolk « '"". P'™ '' ^"'"^ "«
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couchera pBs avant d'éprouver un mieux sensible; si, au bout
de 10 jours après les premiers frissons, le cheval n'est pas
guéri, il sera menacé alors de devenir poussif. N'oubliez pas
de mettre au début, dès le premier frisson, des mouche» do
moutarde d'un pied carré vis-à-vis les poumons.

Pleurésie.—Inflammation de l'enveloppe des poumons. Le
traitement est le même que celui de l'inflammation. Appli-
quez les mouches noires vis-à-vis les poumons. S'il se forme
du liquide ou pus, il faudra l'enlever avec un instrumeiit qu'on
appelle Trocart, page 317. Mais cotte opération doit être faite

par un médecin vétérinaire autant que possible.

Foulure des pieds.—Cette maladie dépend le plus souvent du
macadam, des chemins pierreux. On voit que le cheval a les

pieds sensibles et c'est avec peine qu'il touche le sol ; les sa-

bots sont chauds et sensibles.

Traitement:— Bains de pieds; on tient le cheval dans un
ruisseau juste où il y a assez d'eau pour lui couvrir le sabot, et
ce, pendant une demi-heure ; appliquez l'Onguent de pied,
page 27, ou l'Onguent de goudron, page 215, ou simplement en-
duisez la corne de goudron. S'il n'y a pas de mieux après
quelques jours de traitement, appliquez les cataplasmes de
graine de lin ou de son tout autour du pied, taillez la corne
pour donner une issue au pus qui aurait pu s'y former et con-
tinuez les cataplasmes, faisant deux fois par jour l'application,

au moyen d'une petite seringue de verre (10 cents), de l'Oxy-
clihrine, page 21G.

Frisson.—Le frisson n'est pas une maladie mais un symptô-
me, un signe de maladie. A tout événement, en guérissant le

frisson dès son apparition, vous risquez d'enrayer la maladie.

Traitement :— Qua (.un cheval est pris de frisson, frictîon-

nez-le, c'est-à-dire frottoz-le vigoureusement de la t«te aux
pieds avec un bon bouchon de paille ou une brosse à plancher,
faites bouillir un peu de foin dans une marmite contenant 2
ou 3 gallons d'eau, tenez cette marmite sous le ventre du che-
val, et agitez le foin pour faire dégager les vapeurs qui devront
réchauffer et faire suer le cheval ; donnez à votre bête 20
gouttes de teinture d'aconit dans deux cuillerées à soupe d'eau
que vous lui viderez dans la gorge an moj eu d'une fiole à fort
goulot, telle qu'une fiole de soda vide.
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.nci»ion» larg^ et profond... « X, 1
"

.
„'

' ''" "" '^"^

faire ces ooferturcs larjrea- un t !, 1
'""'"' "'"l"'''

CO..P0Z s„n, crainte . tTnR.vl .T1^:"^""' '-'. '"--•"<•.

iTgement ensuite ce, plaio, t ^j to '""""'""f
' "" '''^"

'""«'' -^r, et,). „n „..„„,:;„ o.";:
" 7 ™:;:::'^

f;
,^
»"-

b"lniue •> cuillerées A «n„„. k .,
'""- '"1"'" (^H'ule ear-

ive. Avant d'inj^^ ™ ^J id™ '

t"'/ "', '"' ','"""" "'"

qii.'ln,,,-. minute/ r)„ „ '
l"""" d-'"» le.s plaies, i.rasaez-le.s

q
m nutf s. On eonse.lle fnrteuu.nt \Vs,/rH,:rh. p -is

contractent pas cette ulladL '

'""* ""^ '"'^ '"" -
Symptômes:— Tristesan .ii...»« v

empâtement de iwf d i^rllî'''";''/""''''" "" "»^'

Mette, un pet,t chaudron contenant de IVau bouillante et
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N-..;,po«.« ,,a« cette partie aux courants dair. It-couvrez la «i
.....iK. .l'un.. ..,„„„„,,, ..,,„.i^, ,,„, .,„^.,^ la,,u,.|| CTnn «rm une poau de mouton, .. laine tournée en dodl Z^Z'
pa^JH, pendant S jour-, et nne demi-tas^e de ,„éla,«„ dan» «crtche à a.omc une foi. par jour, le mi*, durant 8 jour,. au„î

^ p, ,memps et I «nto„,ne, quand il. ol,a„K..„t de p„,l.. Les étn-We^ mal tenue», es travaux trop durs .ont autan de cautea de« te ,„al», ,0. Aus„ cette n.dad.e se fait-elle sentir d'une ma.

de m le i"-
''"

""'r'
'"'' ^"™''«^- '"""l'""'t J'air. Tou

«ttemt le- ehevaux les >„ieux logés po-ihle.

1. bo ehe est ehaude et sèche; et souvent le cheval tousl
'

81 1 on press,. la g„rge. le cheval tousse; le cheval n'envoip n„«quelques crottins secs; le pouls bat de ao , 80^il^:?"
I^ cheval devient -de plus en plus abattu, faible, et seuffre du2 de tetc; les jambes sont tantôt froides, tantôt chaud s il .mal à la gorge, les narines sont dilatées; les ,eux sont rou^e eîlarmoyants; a, le étage des narine, e,t jau^tre, c'est un W

Parfcs les yeux, la bouche ont une teinte jaunâL, ce qui^d 1
<iue que le fo.e est malade aussi L'influenza se le minerL ,ouvent par une inflammation des intestin,, puis la mort

'"""

.i.^1
™ '"

l'"'^
'" ^"^^'' '3»°^ 1« début, c'est un bone.i5ne; ma.s quand cette enflure n'apparaît que quelqucs^o^a«près le début de la maladie et si elle s'éter.; au ven Hu pMtrail, au fourreau, ou au pis, et aux paupières, la mort «t pCque certame. Souvent cette maladie se terminerLatmen

par une ™flammat on du poumon ou de l'enveloppe du poumonJ if""""' """"'•"' '' ""' ""- pa^foi/celaTe
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'^'•««aire daill,.„r. dan tôt
' T '""]

T-
'•'" "" "''«''""'«t né-

frottis avec de V.^IZ do r !!;;,"•
""':"' '""'' '"' -o-

Phrc mélangé, en qu^' ^^T" "'^' '""''"'
<•" '""

litière. ^ ' '«»•«»; donnoz-lui une abondante

Mettez 2 onces do Iilo . ,.

dwin), 25 ct«, dunn : • ,„ :,'„

*"

tii'iit un ïorrc à '•, •
''

'

jeiiie forte eo»,,,,. „,,: î,o;,,i,,;:;';j;;'
forte, à la pi,ce du nJ.|„-.^ . \ ,

l^tre préparé d . I. mcV„ ,., v.^'
''

''

Uonnez une nuLiritur '

'
,.

l'I"- ""..vont. I*, c,.,,,t„., l'i,,;.""
''''"^' '"'" i 1« fois mai,

liturc. • *' "'''l"<'ex«•llentc•nour-

.n'"Ï"dLl':,':7;lf:;,;;;;';j-' "-"re à patte de whiskey

deux iour, (l pot d'eau c.auri"""":"''
'"""'' «" ""'» J»^

.

cuillerée, à «ou^e); et entre t^ d '
""™= ^' '''= *'""•'. ^

d'huile do lin cru Ve do noz ,„ I
^""" ' "" * ''"'P™'"'

_.

Pour oal„,or ]„ soif ot a""'r^,
"'"' T '""' '"'•««"'""•

d'un seau d'eau froide, Ln,!/';!.' ' ''"'"' '* """«^
dWide,ulfuriquo,,.,c; >?„>X 'Tp

"""""^ ^" S°»«^»
Donncz-lui ,;„, ,„„.!' . '

P" J""'- TOoùto 5 et,).

---Si'j::ir;f;;:::'t/-™- - .outte, do
Ne «.ignoz jamai, dan/ otte makd '' ' '""'•

ffydropù^ _ .„^,
""'''"'"• "' "" P^go:' pas trop.

CettLnC.quie,ZXue7'''-"fr^'^*'-^----
jaunâtre en ^ande luantr iT 'T'^' "' '''" '«"'" <'«' ''"au

oœur, on des^ro^on, ou dVnfl^fl
"""'"' "'""^ '"'"'^- -^«

do débilité «onérfTo à la
"1

H """f"™'"""'
"'al ,oi,née ou

TraU.n,...,.J, ; r
'""' <* ""^ lo^în.o maladie.

'nng. Donnez d;Va'fl.rde"bïllTd "'I""
""" """>"-'" 1"

^o^n haché, et une houteSîettéït:; pt
"^'^^ ^ ^^
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Donnez 3 fois par jour, dans fa nourriture, dAs un peu dVau

Buerto, la pré[nimtion suivante: couperose en poudre, 1-S d'once;
poudre de gentiane, 14 d'once; poudre de cantharide, 2 grains
(gros coniine une i.rise .le tabac). Alternez tous 'es deux jours
nette préparation 8Tec la suivante: Iode, 5 grains; iodure de
potassium, 30 grains (voir le médecin), bien pulvérisés et mêléi
ensemble et donnez dans un demiard d'eau chaude fortement
sucrée avec do la mélasse.

Deux ou trois foispar jour, durant une demi-heure, frottez à
la nuiin les parties enflées. Faites des incisions à certains en-
droits, pour faire sorilr l'eau. Ne mettez jamais les mouches,
mais voua pouvez mettre un séton (cautère) sous le ventre ou
au poitrail.

ha Powlre de comUHoti bttpe. paj.',. -.'14. rendra d'éminents
services, en en donnant une cuilleréj à soupe matin et soir,
dans un peu de son délayé.

Ilydropisie abdominale — Enflure sous le renlre.~Cai(mi:—
CM- m.ila.lie résulte géiuTalemcnt ih l'inflammation chronique
des intestin.-;.

SympiâA«c,;_Triste, abnftu, le cheval lais.^e entendre un gro-
tlDcmont au moindre mouvement brusque, on si on lui presse le
ventre, il est constipé, le ventre est gonflé quoique d'une extrême
maigreur, la peau est collée sur les côtes, et parfois une jambe
et le fourreau sont enflés.

Trailannf. — Donnez, soir et matin, 20 grains d'extrait de
belladone, 10 grains de sulfate de quinine, 35 grains d'iodure de
fer, 1-3 grain de strychnine. Cette préiiaration coûte un i)eu
cher et il est préférable de la faire préparer par le médecin ou
le pharmacien.

«i vous trouvez cette préparation trop dispendieuse, employés
la Poudre de eondUion Ulge, page 214, à rai.ion de 1 cuillerée à
souiR. matin et soir, dans un pou de son délayé, et vous serez sur-
pris du résultat.

Mêlez 10 cuillerées à soupe de teinture d'iode et 4 cuillerées à
soupe d'huile de croton, et appliquez en petite (piantité aux dif-
férentes parties du ventre, en frottant pour faire entrer dans la
peau jusqu'i ce qu'elle devienne sensible.

Donnez tous les raidis, une roquillo de mélasse dans la croche
à avoine.
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ulcôrea dans l, ^IZ'ZT'^T' '-'"'
''''' ^-P"' ''^"^^s,

herbes Ténéneuse dl'n c
°
h

"
"'T'

P"^»"^^ "«"«^t'

culose.
peuvent mangor dans les boia, tuber-

morceau de salp«t^f!!'o
'

'
'""' """'" "* »»''' "« ""

que possible,S: Tl „ ,7' •""•' ''™' "*'"" ^'^^^ «»-' "-
gallon d'ean q?e lin do2. ,

";'
''"'-'

' °" ''^'^ '«'""'- ''«n. ,.n

ments d-eau tiM pure r nt^ f^r""'
*" ''' J"""^^: '»™.

ou ô fois par jour u„p H T '" '"'')• "" ^'"^ donnez, 4

HaeiBede^iW ;
*"'-''"""'."-'«

>" P-i'-ation suivan e:

faites bouCXs 5 rtr'.'"""'
''*'"""' '""' ^™''-™<'^;

coule.; faites fo^d, ^|" fe' rin^"^""''
'^'^"^"''" "^^ --tié!

ouoes; salpêtre, une one Ce tr t "I''

^'"""'' "''""'"'' *

vache. Si sur 10 vaches en n""! *''''"'""' ''•"'^' * '»

atteinte de cette maladi c" t 00'^^' " °-' ^° " '"''""° ^"^
culière à ne manger que les h I " """ '™''*"''^' "»"•" P-^i-
vcn6nc„sc.s. Les autres vl T''""'

''"' ^"' généralement

-nger „ue les^Z::Z:Z ^^'''' '"'" ^
version du eoût fait 1» „„ * ^ '

celle-cj, par une per-

le troisième! le qlriC:""'- ?"'^^P"'- -'te rache L,
Pa« do mauvaises herbtrtdonT' """', '", "''"'"^ "" -"f"™»
" e^t dit plus haut dln/ ° ' " ''" '" '"'^'"'^ <^'-' ''» eomme
guérira. Ii c'est en liv" c:::.\r;™'^ 'T' "' '"''' -^'"'
votre vache ou votre ch.nal a

' ",""" * ""^*^ ^'""•".^e à

voisins assez éloign s Ce goflt ne
7° '" ''" '"""«'' ^•''^ ''-

^<^ 'a graine de l.^.t ,^, f^LT;„"„rdr"^^'"-
'~'"'

pas guéri, donne .; h nme dT ^ "," ™'" ^^*^ "'^'-'

"••en ave^pas, donn z lin" ^'^^-^^ "" "-• <"> - -us

ea"r:L^f---r:j;rr::it"vff^
une nourriture riche, telle que gru et s.:. r^l^drilleT^il::
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L'infusion de racine de fraisier
et de pois et des légumes frais.

est très bonne aussi.

ffer«,e „m6.7.W« du poulain- Poulain cré«é.-Tumeur
molle facile à repousser, et laissant ensuite, sous les doigts, la
sensation dun anneau rigid« et se trouve sous le ventre, aunombril. *

•»»

de la grandeur de la paume de la main sur cette tumeur, pour
1. fa.re entrer et de maintenir cette plaque par un bandage quifera le tour du corps 3 ou 4 fois. Si ce moyen ne guériTpL

cette herme par des pomts de suture, (en la cousant).

l^vtr!r/'"'r'^'^'°"°°
pustuleuse qui siège autour, sur les

lèvres et dans les pa urons, qu'il ne faut pas confondre avec les
Eaux-au^.jambes. Le Horse-Pox est transmissible à l'espèce
bovine chez laquelle elle devient le Cow-Pox ou Vaccin
rrattemmt.-Luvez ces pustules avec de l'eau et du vin ouune décoction de feuilles de noyer (une jointée dans un ga Iond eau qu on fait bouillir). Donnez en purgation 1 livre de sul-

late de soude dans une pinte d'eau tiède.

/«i,V,«i,W.-Fréquente chez les chevaux trop abondam-ment nourris en fourrages et pour lesquels on remplit le râte-
ler à tout mslant. Elle se présente chez des chevaux de cul-
ture qui viennent de faire une course un peu rapide et aux-
quels on a donné trop de fourrages pour la nuit. les chevaux
mangeurs de grosses quantités de son sec, les cheva, k de meu-
nier en particulier, y sont très exposés.
Symptômes .— L'animal bâille, gratte le sol avec ses pieds

de devant, regarde son flanc, cherche à se coucher et à se rou-
ler; Il vomit parfois et envoie de .es vivres par les narines, ce
qui est un très mauvais symptôme.

//",""!'."!' •-I"'^'''ment8 d'eau de graine de lin (1 gallon)
et à 1 in.er,eur 12 onces de sulfate de soude dans une pinte
d eau tiede

;
une injection sous-cutanée de pilocarpine (voir le

médecin) soulagera le patient très vite.

Inflammation dm reins- Mal de rognons—Causes:- Froid
méchantes herbes, transpiration arrêtée subitement, abus dû
salpêtre, de 1 arcanson, exercices violents, charges trop lourdes
sur le dos.
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teintes de sane et ^n
,°' ,""""' """^^ colorées, parfois

raU p,„s sourtTpraClir"'^^ ''""^'" ^^'^'^^
P^'

oouvrr:- ret'Sr?:itr°" " ^°'^' ^^ ^'-™' «'

toutes les 4 heures 20 à qn » ?" '"''""'« '^''"'" froide,

vez-vous pour ce aVu„ bouTei, Z/
'""'"" "'"^""^ »-

bouteille à soda. Turge -le

"' "
1

°"'"'"' '^"'' ''"'-''

«n crue et toutes les ZlCjo "?"""' ' P"'" 'î''"''''' "^^

tiède pure. Enveloppez-W
s Tamhe /""T'

"'"" P°' '^^''"

des, tenez-lui un sac d'à oinoi^ "' "^'^ ^'««"''« «hau-

Kaansu„p...-;--tZ^.^^etd^e.

<loa ave la préparation^„i;^te'2 ou'aTor'"
'™""-'"' '"

d'ammoDiaqne forte (corne de cerf) 8 ™,- , /"V"" = "''™"
de camphre ou whiskey camphrf8 cuill 'f ? * '""P*' ^^P"*
de térébenthine, 8 cnilleréeTl. "'V""^'^' * «"«Pe ; essence

à ™upe
; mélangez ;t:lt''n '"'' ''"'"^'

« ^"'"^^''^'

pour le lumbago et itSamml L ?"' *'™"™*^ Préparation

Aw.V«e r,<,..,%age 2n.
"^"^ ''"°'' '''««' '^ '^'•»™««<

danslama^ita tenTdr? ''^«^»-»t. diffic'.Ié

- lèvent avec^eau\o?;de S,Mf™'fT^'"P^''™'«
jours couchés, et ils mangent tout d 1- T'

P"^'""' *™-
^hent sur les boulets le, Iww » ^7"' '"' P»"'»'"^ ">»•-

'es vaches les os d^bis t̂St^^ '" ™'**' ''"'

souvent ils deviennent diffn™ ,
^'sl"1"ent parfois

;

do. .ert.b.s, ou U-^l'Z'lZZ'''''''""' '^ ^ ''-

sels.Tchau/Jt'soudet:;
humides malpropres

; absence de
les produits de la erre ci IZmT-V'' P^'"" ^* '""^

--emet;nt:s-rt::tK;:-r
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On peut assurer que généralement toutes nos terres dans la
prov,n<.e de Québec sont dépourvues de ces sels

v.nt'T'!!'
'7^ °' ^""'"'' "'"'*"''' l" traitement sui->ant

. I oudrc de gentiane, 1 once; écoree de eaulo blanc enpoudre, 1 once, matin et soir, dans une bouteille de biJro ou doM-h.skey réduit; nourriture riche, en petites quantités, mais ,é-
petée souvent

; étable chaude mais sèche, propre et bien aéré..tn été .1 faut mettre à l'étable aussitôt que possible les ani-ma,,, atteints de cette maladie, vu que le soleil, la pluie et les

maux
«'"aéraient beaucoup de mal à ces pauvres ani-

Après quelque temps de ce traitement, mettez en poudre 3onces de couperose verte que vous divisez en 16 poudres. Vous
en d.,„n,Te. une matin et soir, immédiatement après le repas.
M. le Dr lîohn conseille l'emploi des phosphates ,\ base do

chau.v et de soud..; mais M. J. Arnaud, grand éleveur de che-
vaux, nn se gSne pas de dire qu'il n'a aucune confiant dan,
ces préparat,ons, qu'il est infiniment mieux et profitable d'ad-
m,n,strcr les sels de chaux et de soude en les incorporant dans
les ahments, tels que le foin, la paille, l'avoine, l'orge le blé
ce q„ ,1 „bt,ent en en mettant sur ses prairies et sur son ter-
ra,n dost.nc à produire des céréales (voir Seorm, page 214) M
le professeur Emile Thierry, célèbre médecin vétérinaire tran-
ça,s corrobore l'opinion de M. Arnaud et dit ceci: "Les phos-
phates (,\ base de chaux et de soude) ne peuvent être a.4imi-
lés par 1 an,mal qu'à la condition d'être organiques, c'est-A-dire
faisant partie inté.grante de la composition des végétaux ali-
menteires

. Cette petite citation suffit à elle seule pour dé-
montrer toute l'importance qu'il y „ de faire usage des Seorieè,
page 211. '

Afal d, KfTO.-Les chevaux ont fréquem,„ent du mal aux
lèvres aux coins de la bouche, cau.sé par la pression du mors
I/appl,eat,on du remède suivant. 3 ou 1 fois par jour, amènera
toujours la puérison :

Teinture de myrrhe, 3 cuillerées ,) soupe : teinture d'aloës %
eu,Ilerée à soupe; teinture d'opium, 3 cuillerées à thé, Mélau-
gez b,en et appliquez avec une plume.
Mal 'U tête chn h cheval ou la racht.-Symptômes :- La tête
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paraît lourde, le. naseaux ardenls, les lèvre, et l'i ,u .
nez se recouvrent île er,„-,tn. i-. ,

' intérieur du

vitreux. Che. e/aehe le
"' ' "'" "''^"'»°«' «" ««'

""*'* •-"'f™"l'88nnent, soleil ardent et rM'i .ra.vnns sur la neige ,.„ ,„ars et avrir ,

"•"''''"' «os

i»"t Iilus don,nm^,.„t, . •
'
™^'" '"'""'"'' '"'' d'au-

«hBcure.
""""^'"'"'- ''""" '»'-'T" los anima,,, d'une otable

'l'railemeiU :— l'ose» <!(..: „i,- • •

poche de toile dan e ' ,

" '"' ^^"'''<'^- ''•<="'1«== ""c

la tête. "lu ie, r, en ^ ' T°'
*"'''^"-'" "' "PP'".'--:» -•

-" I ...opine d'1,,1 1 •:::':^r'"- "r"^ ' ''"'-

«"de dan. une nint,. .1- ?• ,

°"™' '^'' ^"'f'"^' de

montsd no •„:,'"'" '
"" """'" "" "" d-'.^ lave-

^V«/ d-yeuj:~.V...-Joz
'une ,

"'" ''" '"" ''""«^*«-

«ont. toutes bonnes: ' P^^P""""»^ «"'vante., <,ui

L .yeux 2tTLis'i:;;:,"™^"' ^ '"^"p'-' -^-s- ^^ '-. oz

U. jambes et parfois to„t l„ „^
' "^^"'^'"'—^!>"'Plomu:



TraUment
. — Donnez, matin et soir, une poudre de la pré-

paration suivante que vous divisez en 12 doses ou poudres
couperose verte on poudre, 3 onces; poudre de Rentianc, :|i,..

onecs; carbonate d'ammoniaque, 4 onces; mêlez bien et divise?
en 12 poudres. Donnez de temps à autre (une ou deux fois
par jour) 40 à 60 gouttes d'acide sulfuriquc (se vend k bon
marché) dans un seau d'eau froide. Soignez bien l'animal et
appliquez sur la peau tous les deux jours la préparation siii-
viinte: huile d'olive, 13 cuillerées à soupe; créosote, 4 cuille-
rées à soupe. Deux fois par semaine, lavez l'animal avec du
savon et de l'oau. S'il est uu médicament qui puisse renilr,.
d'éminents services dans cette maladie, c'est bien la Poudre d^
condition belge, page 214, à raison d'une cuillerée à soupe matin
et soir, dans un peu de son humecté, et ce pendant 8 jours.
Donnez en outre une nourriture

, riche à l'animal.
Mash— Nourriture pour chevaux qui relèvent de malatUe.—

Avoine, 1 pinte: son, 2 livres; farine d'orRC, 2 livres; graine do
lin, 3 onces; sel de cuisine, 1 once. Faites tremper dans une
quantité d'eau bouillante suffisante pour former un mélange
épais. On donne cette nourriture dans la veillée.

Métrite— Inflammaiion de la milrice.—Cctïc inflammation
est due, le plus souvent, à des manipulations inutiles ou mala-
droites des charlatans pendant la mise-bas.
Symptômes

.
— La bête est inquiète, piétine, a des coliques

sourdes, le ventre douloureux, les reins sensibles tout en étant
raides au pincement. Il y a fièvre intense avec h- pouls accé-
léré, mais petit et filant, ce Tii indique toujourf la péritonite.
Il y a constipation et la }\fvr:d fait des efforts expulsifs.

Traitement :— On appliquera de larges mouches de mou-
tarde sur les reins et la croupe et on suivra le traitement de
la métrite chez la vache, page 123.

Mort-e— Olanders.—Maladie contagieuse entre chevaux et
de ces animaux à l'homme. Un cheval peut avoir la morve à
l'état latent durant des années et cependant bien travailler,
quoique la maladie soit aussi contagieuse à cette première
période qu'à ses phases sulwéquentes de développement.
Symplômer .-—Elle se reconnaît A l'exiî.tencc lo d'un jetage

visqueux adhérent aux ailes du nez ; 2o d'une glande dan»
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Le pouls:—Chez le cheval et les bttei k corne, on tftte ordi-

nairement le poula en posant le doigt au Iwrd inférieur de l'on

ie la m&choirc inféricuri , dans l'endroit où l'artère se contourne

pour se 'amifier sur le chanfrein. Le pouls du cheval adulte

donne ii à 38 pulsations à la minute et celui du bteuf, 35 à 42.

11 but plus viw chez les jeunes animaux et moins vite chez les

animaux figés. Il bat plus vite après un exercice ou pendant !a

digestion.

Manière de saigner:—On saigne au cou, an palais, etc.; mais
généraleiiiout ù la jugulaire, c'est-à-dii^ à la veine du cou, vers

le milieu de la longueur de la veine. On serre le cou avec une
corde ou une lisière plate de cuir en bas de l'endroit oii l'on veut

saigner, afin de faire gonfler la veine, ce qui facilite beaucoup

l'opération.

On place sur le long de la veine un iivtrument qu'on appelle

flamme, page 216, puis avec un petit bâton, que l'on tient dans
l'autre main, on frappe le dos de la flamme sans toutefois la per-

cer de part en part.

Quand on a ôté le sang requis, on saisit la veine de la main
gauche, pour approcher les deux bords de la plaie, puis on passe

à travers ceux-ci une grande épingle qu'on fixe en place, au
moyen d'une |K>tito corde faite avec 5 ou 6 crins, qu'on aura ar-

rachés au cheval et qu'on enroule et attache avec soin autour de
la tête et de la pointe de l'épingle. On enlève cette épingle au
bout de 3 jours.

Œstres — Criqws — (Stomach bot) — MC'Uches à chmàl.—
Il y a deux sortes d'oestres, celui de l'estomac et du fondement,

le premier vit à ''état d'insecte parfait de juin à octobre. I.*

femelle pond ses (cufs sur les poils des pattes de
devant et sur le poitrail, les canons, c'est-à-dire dans
les endroits ou le cheval peut se lécher ; ce qu'il

fait quand les larves écloses déterminent un peu de
prurit. Ces larves, une fois avalées, vont se fixer par leurs

frochets- sur la muqueuse de l'estomac, où elles resteront 8 à 10
mois. A ce moment, les larves sont entraînées dans le tube di-

gestif (les intestinp), et partent avec les crottins, entre les mois
de mai et d'août ; elles ressemblent au papillon avant d'avoir des

ailes; bientôt elles deviendront mouches, commenceront à volti-
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Quand on aura la certitude que le cheval c.h „hv 4. 3
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teelicule» sont gonflé», chauds, douloureux. Cela eut dû, le
|>lu9 souvent, A des coupa, à des efforts violonU de démarrage.
TraiiêmmU :— Cataplasmes chauds de graine de lin sur les-

quels on verse une cuillerée à thé du teinture d'opium i fois
l'Jr jiiur. l'urfois la région n>«t<^ gonHée mai,* n'est pas dou-
loureuse. S'il se forme des abcù» qui aboutissent, le cheval
Ru^Tiru. Si les parties restent grosse», il est A redouter que le
ihival devienne morveux.

l'rau coUie au fiant— (Ilide-Bmnd).—Ce ne.-,t pas une m«-
liulic, mais un signe de débilité, de faiblesse.

Traittment :— Si la saison le permet, mettez le cheval en
IMliiiii-c et 1.' soir donnez-lui le AT»,* indiqué à la paje 8!.'.

Si c'est en hiver, donnez-lui du foin haché, humecté et bien
niélanjté avec <1p la fleur d'avoine et du son. et pendant V!
soirs, donnez-lui dans sa nourriture

; couporn.<e verte en pou-
dre, 2 cuillerées à thé; poudre de gentiane, 4 cuillerées i\ thé ;

bien mélangées ensemble. Si vous lui donnez une cuillerée à
H)U]H. de l'ouilrf (le condilion htlçjr, pa>;c "M. vous en serez en-
cliauté.

Faiblesse — Aiwrejrie — Uégaûl — rerie d'appétit, chu le che.
ml et la vache.—Traitement :— Donnez un lavement composé
comme ceci : Eau tii^dc, i/o gallon; savon, 1 once; sel de table,

1 jointée. Deu.v jours après, donnez 1 chopine d'huile de lin
crue, et ensuite, pendant 8 jours, une cuillerée à soupe de
Powlre de nmJiJion hehje, pa-c su, dans les aliments, et après
les repas, 8 cuillerées à soupe de mélasse dans la crèche k
avoine.

Pfri(onife.—Inflammation de renvelofipe des intestins.
T railemeiil: — \'nir fnflnmmalion dea inteslin.i. pape (17.

Tiqùres d'abeilles, guipci. frelons.—Viniln les parties affec-
tées evec du vinaigre très fort, puis graissez avec du saindoui
ou Oe i"l aile d'olive. Il serait préférable de frotter avec les
rc:r<.d-., suivants: Acide acéti(|ue fort, 8' cuillerées i soupe,
camphre en poudre, une once, qu'on mélange bien ensemble
avfint de s'en servir.

Ternu.' — Fies ^ Puireaiur — Ohernl. vache, «(r.—Kverois-
sances trop connues pour en donner une descri[ition.

Traitement
. — Quand elles sont gross./; comme une fève ou



— 87 —

« * 10 ,;„„, .relier ,x"'Q„tdT''-
"" '"'"' "-

.ont moins gro.«„ ,„-„„„ «ve onL 2,
«-""«nc«

<le tuite. avant que le sanV.'I^K .^'"' "'"' "" "">" «»

«ont),„evon,paio;ez r nt 'àT h"™'"''
•"''"'" 1'-

niédecin. Ne laisse, n.
pharmaoïo o,> chez Totre

atteignant le, nartTe/ -'^" "''"'•' ?'""• ="^ '" «"ff. "

avec :0 centin. d'acide ni i,rf^S-^r
*^-- ."'"«.-

r.r toutes les verrues d'une paroisse A
P»"".-^ gué-

«ne plume légè«ment imbiWc dTt acfde „n"t
"1" ,'"' "•

^u™
;

2 ou 3 reprises une fois pa ot^- ;;rrnt 3 J"
'"

P"i^ les verrue, tomberont V„,„
'"' * J""™-

cation du iJfar^wrrlTjr"'''' ""."'--' ''«PP"-

application, a-t-il déclaré a^M P"' ^""- ^"^ «-"l"

•^oval doni les ^::^t^H^Z^^^::^-^ ^'^

recevrez par la mnllo rl„ i„ nu
""^"s «e \emieB. Vous

:iosainte':Adéie::i^ttii7rc:trù:t''^r''?"''"'
infernale, soit l'acide nit,;„„ x ,

" *'""' ^« P'<'"<'

'.iehronate de pot„t Sut" " """'"" ^""'«"''^ ""

la Sonde Trayeuse ^a/^M '"'''''"" '"'"' '="™-™"» <>«

;h:rcr,utr^.-e"eru7brr
^o:r -' r

surmenés après un repns conie,^ „,?
'
°" ''"' ""* **^

vase, poussiéreux ou de v e, Snfl'"' cj;;
"""'7':*' '"'»

que réputée iuouraMe, peut être ?r f
""*''•''"'• l'""'"

e.t suivie de prés dans s'es déhuTs
""'" ""'"'' " ""«

-e ÎSnVl7m?uS Ctrtf"' '' T"" -«' »>"" «"«

la vase, etc.; ,e leTa^ '/,
I pk*^""

"" '^''''" '" P™^'*'*-
avec de la mélasse Tm"1 /""^"" '""' "" '"»" «"--
la paille d^ ^driC"' """ "^""""'^ ''•"'"'"' «'''

foin possible. L r^Z ! "nî''
™™" """ '"'^- '" "»'- *'

i^i. remedo suivant procurera tnmv,,,, .._ ^, ,



/' ît/ ^- .'/' •'/•'.



"KXOCOn •BOWTION TOT CHAUT

(ANSI ond rso TEST CHAUT N„. J)

A ^IPPLED M/OF Inc

<'H) «2-030O-Ph«W
(7t6) 28a - 5995 - fo<



— 88-

f!*t'!

t.'

ifii'

|î^

bien; Achetez une once d'aeide arsénieux chez votre médecin

(coûte peu cher) ; divisez en 48 priées ; dans une bouette claire

de fleur d'orge, donnez une prise, matin et soir, pendant 10

jours; suspendez-les ensuite pendant 5 jours et continuez ainsi

pendant 5 à 6 semaines, et vous serez étonné du résultat; on

conseille fortement de tenir le cheval au pâturage. Prenez 1

chopine de mélasse, mélangez-la avec 1 pinte d'eau bouillante,

brassez bien et répandez sur de la paille hachée sur laquelle

vous aurez jeté du son, puis brassez le tout et donnez en nour-

riture. Le résultat sera excellent.

On recommande encore ceci fortement ; on met de la graine

de lin dans un vase quelconque, on y jette de l'eau bouillante,

on couvre ave': un linge, puis on donne froid avec quelques

poignées de son et un peu d'avoine pour exciter à manger.

De temps à autre, faites respirer au cheval de la fumée de

goudron, que vous obtiendrez en met„aht un peu de goudron

sur une pelle de fer contenant un charbon ardent.

Au troisième degré, la pousse est incurable, et n'est pas

même susceptible d'être soulagée.

Vous serez enchanté -^e l'emploi des 30 hmnes prises contre

h souffle et la tovix, page 212.

Poux— chei le cheval et la vache.—TraUement:— Méfiez une

once de fleur de soufre dans une chopine d'eau froide, mélan-

gez bien; trempez une brosse dans cette eau et frottez l'ani-

mal. Si cette préparation ne guérit pas, achetez % once de

Bichlorure de mercure (poison vif), que vous réduisez en pou-

dre et que vous faites dissoudre dans 1 pinte d'eau froide.

Frottez l'animal avec une brosse imbibée de cette eau one fois

ou deux et cela aura suffi pour détruire tous les poux; avant

tout, lavez bien l'animal avec du jus de tabac qu'on obtient en

faisant bouillir ^4 ^^ ^e tabac noir dans 2 gallons d'eau et on

en imbibe l'animal avec une éponge de la tête à la queue.

On conseille aussi l'application suivante : Benzine, 1 de-

miard (pas cher) ; huile d'olive, 1 demiard.

Un remède bien simple et très bon. c'est l'application d'iniilo

de lin ou d'olive sur toutes les régions envahies. On répète

cette application au bout de 5 jours; les corps gras asphyxient
ÎPfi pntiî.
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Ecrémeuses à Bras
ALPHA DE LAVAL

Pour fermes or«

dînai rei.

OApKoiU Prix
Lbt.

No 225. $ 65,
No 1 350. $100.
No 2 450. $125.

Ecrémage ga-
ranti.

Supérieur à ce-
lui de toute autre
machine.

2fi A 50 p c.

Plus de beurre
qu'avec les vais-
Beaux ou /^/.
meusa.

Pour grandes
fermes.

Lbi.
Nn 3 J.50. $200.
TurbiO
"* î 850. $225.

Travail toujours
parfait, et durée
supérieure, à
caut>e du f^rstème
"Alpha".

10 à 20 P.C. phÂ
de beurre qu'a-
vec tout autre
eéparateur.

Avantages des Ecrémeuses A Bras.

'
"""""

• Economie d'InfltalIatioD.
Lait écr(m« pour la maison.
Lait clieud pour les petits ani-

maux.
Contagion et maladies «vitéos
Economie de temps et de travail
Econon.ie d'entretien.

" Kouveaui débouchés ouierts

Meilleur Bcrémnfce.
Barattage plus efficace.
Augmentation de Rendement.
Produits plus Sains.
Arôme plus Fin.
Meilleure Conservation.
Bon Ecrém»(re en toute Saison
P.. de surprises avec la Crôme. - nouveaux débouchés our,

Demandez nos Catalogues avant d'acheter

Agent vénérai pour |« Canada

CANADIAN DAIRY SUPPLY CO.
327 rue des Commissaires MONTREAL
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teur de Robn

II

Plus de cheveux gris

Voulez-vous donner à vos cheveux gris le NOIR
TBnTJ^^D^t''""^"-

'"^"^^ "^3&« «^u RESTAURA-
1 tUK de Robson, préparation par excellence.

En vente partout, 50c la bouteille

PROPRIÉTAIRE

J. T. GAUDET <:::.._Phan«aci«i

Pépinière du Viilage des Auinaies"

(Etablie par Mr A. DUPUIS)

ALBERT D. VERREAULT, - Propriétaire

Vlllaee des Auinaies, Comté de l'Islet, P.Q.

La pépinière la plus au nord de la Province de
Québec, où les arbres fruitiers, d'ornement et ar-
bustes à fleurs les plus rustiques sont cultivés avec
succès, malgré la rigueur de nos^hivers.
éÊJiMtMAÊ^J^^.^,.

,„
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Bxcelhnie manière de purge, un eheval-U. veille do la nur

de sulfate de soude dans a pintes d'eau tiède. Lo matin à

tages Tenez le cheval dans une écurie chaude

:f=er:eS--e/^'».--..udes

SX^f''' ""'™'''' ™"' ^^S'' - «hen-in de fl, re-

ave?:^Ch„;Te^:^,f::f-:,f-«'^7
-r tout le corps

2 '•uillerées a7>,a / , -.
Pmte d eau de graine de lin avec

On conseille de piler quelques têtes d'ail avec de l'huil.d ohve dont on fait un onguent, avec lequel on frotte les nar

sre^re serd^^tttis^;- /- ---

.«on Cette opération est facile et sans dan-er Vers le troU>cme jour la suppuration est établie. Matinlt so^ on ^'l

dessus afin de faire dégorger le pus et on lave à lV»n t;.d»Apre= î. a S. j„a„ «n enlève le eéton et chaque matin 'p^J
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dont 4 à 5 jours en lave à l'eau tiède et l'on fait s^-tii- le pas
par une légère pression. La plaie guérit très vite. Les sétons
rendront de grands services dans presque toutes les maladies.

Tétanos — Mal dt Cerf - (Loclced-jaw).-Ca'uses:~ .\ction
brusque du froid produite par l'immersion (cheval qui tombe à
ieau en hiver), la pluie, h neige, boissons glacées, blessures,
piqûres, castration, chutes s' les genoux, empoisonnement du
sang par les sécrétions d'un microbe particulier, le bacille de
Nicolaier, clou de rue, piqûre faite par le rgeron en ferrant
le cheval. Quand la maladie dépend d'une plaie, elle fait
généralement son apparition quand la plaie est en voie de gué-
i-ison ou même complètement guérie.
8ymptômu:— Ui oreilles sont droites et raides, les mâchoi-

res sont serrées, l'encolure est tendue, les membres sont rigi-
des, les déplacements difficiles, la queue est relevée, horizon-
taie; le malade ne se couche jamais; conserve son appétit
mais ne peut manger; la respiration est pénible parfois L'ani-
mal peut mourir au bout d'un, deux ou trois jours, mai.
généralement il ueurt au bout de 6, 8 on 10 jours.

rrai;«»«r,<._ Mettez le sujet dans une écurie obscure, loin
de tout bruit. Evitez toute excitation. Brûlez la plaie au fer
rouge on lavez-la avec 4 onces de sublimé corrosif dans 8 onces
d eau tiède. Chaque fois qu'un cheval est atteint d'une plaieou s 11 a ete châtré, donnez-lui donc une injection dans la peau
de sérum antitétanique que vous pourrez vous procurer à la
Pharmacie agricole du Dr Grignon, Sainte-Adèie, P. Q Cette
opération est facile à faire, inofîensive et sauvera certainement
votre anima

.
Tenez le patient très chaudement et évitez-lui

le bruit, la lumière et le contact de ses semblables. Pas de
saignée. Mettez-lui sur la langue, deux ou trois fois par jour
quatre grains de cyanure de potassium (poison vif) ; donnez quel-
ques lavements tièdes d'eau de son (1 pot) et 1 roquiUe de mélas-

^ ;
donnez fréquemment à boire 1 jointée de farine d'orge, 4 once,

de sulfate de soude dans 1 gallon d'eau froide; du fourra-^e vert
SI est possible, ou du foin, haché et humecté ; frottez-l«i le dos
les reins, le ventre, les cuisses avop le Uniment suivant: liqueur
d ammoniaque forte, 8 cuillerées

. ,oupe ou 4 onces liquides-
whiskey camphré, même quantité; essence de térébenthine
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ccurse assez rapide, agitent la tète comme ,'iU voulaient chas-
ser des mouches pénétrant dans les oreille,; il demande à s'ar-
leter. b, on le force à marcher, il menace de tomber

ir<.,/m«.<.--Comme ce vertige dépend le plus souvent d'undépart trop précipité, on conseille ,1e le partir au pas sur une
lonfeoieurd un mille, de l'arrêter complètement, s'il est pris d«vcTtige, et de lu. faire faire .on trajet au pas. Ce n'est pas untraitement consolant, mais que voulez-vous que j'y fasse Onno connaît rien de mieux jusqu'à présent.

Ver. u,leMmau..:~.S,pni,ti„.e.:~U^rs
variétc.s sont non,,

.reuses mais les désordres qu'Us entraînent sont les mêmesLe sujet maigrit, le poil se pique et devient terne, la peau est
scche, collée au niveau des côtes et l'animal se frotte le nez etla queue Leur forme est variable et leur nombre peut êtreoon..der„ ,1e Ils forment quelquefois une véritable pelote q„obstrue

1 mtestin et arrête la circulation des matières alimen-
taires. On en remarque souvent dans les excréments.
Tratlement:- On obtient l'évacuation de. vers par lesmoyens suivants- Achetez acide arsénieu.., une once (10 cts)

du son humecté légèrement, et de temps à autre 2 fois par jour
<^t ce i^n, ant un mois; ou bien 1-8 once de tartre émétiVue danune boulette de farme de lin et de farine de Blé, tous les ma-tms, juaquà ce que vous ayiez obtenu l'effet désiré; ou bienencore pendant 3 soirs de suite, % once de calomel (10 ets)
(voyez le médecin), tartre émétique, 1/16 once dont vous faites«ne boulette avee un peu de farine de blé et de mélasse; et 6heures après la dernière boulette, 3 demiards d'huUe de lin

d'eyit°"r";fl''"T
''' '" '"''™"*^

'^ ^ « """"ées à soupe

LZ *^'^'"'°*'''« 'î»°^ ^no ehopine d'eau de graine

duf/lVffeT//-T
'"""'^''- •=' ''"' """^"^ '"«"''t. °e P™-duit leffet désiré, ayez recours aux Cap^uU^ de aulfur. de car-boiK de Perroncito, page 216.

hlZ'.f"'"
''"' ^ f^'^^'^-Tcmi^-Causes:-CMe ma-

ladie commune au poulain dépend de la pauvre nourriture don-née à la mère quand elle portait le poulain, ou qnan^ l» ^^re
«il ie pcre de ce pou.ain sont trop âgés.
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grosso tète, Iodrucs inml„.« J -.? ' ""''"""''^' g™* ventre,
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J'oiir un poulain de G mois:
wnthine.

Pour un poulain de 1 au
senthine.

^^IWunp„u,aiude.ans:3à4cui,.eré«

Pour un poulain de 4 ans
kenthine.

P-ne. un demiard d ee te e'u "h
''"'"""^' '^°^"'"'

dose d'essence de térébenthin. K^ ^"f """"" ''''*"'» "' 1"

bouteille et faites p end 'l' T? '''"" '"^ *»"' «^^^ «»<'

eelaaupoulairrerrs ruilt:::'!"^'™!^^
^' ^--^"près

ture de fer mudatée (bon m reW) dln'' "'T ''''' "" '^'"-

graine de lin tous les LaUnTpend ut 1 n,!°
"""' "''""' ""

do 2 ù 4 cuillerées de P„2w ^ '' °" "'''""' «"™'-<'.

après ses repas 2 eui lerél^T '""f
"" *"'<"• "»î?" ^H. e.,

à avoine. (?e" alors Swl?''!'''
•""*"« "^^^ ^^ "-hê

et d'uu poil reluitant' Jai uLVe^efc"'''" TV' '"''' ^-
SIC. qui feront des prodîleT

^"^"^^ -P*n-™«-to, page

de s'enlever le poil.
'^ '^''°*"'^ '« '"'"• «» P-^int

pin^rSuIro'i^eMre^o'^^"? ^' '"'"'''' '' ™- ^«>^ 1

once de eaehou ^^^^tl^Z^^^Vlt''-
'"''

^:rTVl^T'^ 1-.- ^au tr?.p1renet-r:;:
de l'eau et -a^a'^SI^^ié^™^^^r'

^""'
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Saigruiiunt de nez.—U sang tombe goutte à goutte, pui»

parfois en abondance.

Trailmient:— Air frais, repos, diminuez la nourriture; tenci
constamment de la glace sur le front.

Spermalarrhée— Cheval qui perd ,a i«m«.«.—t'«HSM.—Cer-
tains elievau.v cntiora ont des pertes séminales qui Ifs épuisent
assez rapidement. C'est dû à une faiblesse générale ou à un
excès de Tigueur.

Trailemmt:— Si ces pertes sont dues à la faiblesse, donnez
une nourriture riche, tanne d'orbe, gaudriole, blé, etc. Si, au
contraire, elles sont dues à un eicès de vigueur, évitez les .ali-
ments eïcitants, ne le tenez pas dans le voisinage des juments;
donnez-lui une chopine d'infusion de café, matin et soir, dans
laquelle vous mettrez une cuillerée à thé de camphre écrasé.
Dans les deux cas, des ablutions d'eau froide feront du bien.

DIVERSES BECETTE3

CrapauderU et eaux aux ;am6es.-Après avoir lavé soigneuse-
ment les plaies avec du savon de castiUe et de l'eau chaude et
les avoir séchées, ai)pliquez Ponguent suivant : gomme de sapin,
4 onces

; saindoux, 4 onces. Remuez sur un feu tempéré et mé-
langez bien.

Coupures, lleesure», phia.—i onces de saindoux; 4 onces de
cire; 2 onces de résine; 1 cuillerée à soupe d'acide carbolique;
faites fondre les trois premiers et ajoutez ensuite l'acide cari
bohque en remuant jusqu'à ce que le tout soit refroidi.

Ecorchures, crevasses au talon, tUssures.—Ciie jaune, 2 on-
ces; résine, 3 onces; saindoux, 4 onces; acide carbolique' 1 cuil-
lerée à thé; miel, 1 cuillerée à soupe; faites chauffer lentement
jusqu'à ébullition; retirez du feu et ajoutez doucement une
roquille d'huile de térébenthine, tout en continuent à remuer
jusqu'à refroidissement.

Contre la four.—Prenez 1 demiard de whiskey en esprit et S
onces de gomme de sapin, mélangez bien et ajoutez 2 cuillerées
à soupe de goudron. Brassez bien avant de l'administrer.
Dose

: une ou deux petites cuillerées à thé 2 ou 3 fois par jour
dans un demiard de graine de lin.

£n<»rM, -Saindoux et huile de térébenthine, mélangés et



3at" "'"' '"""" ' ' ' '""" ^PP"1"- ' o» « '«» par

fo«r /air. pousur h crin à la qu,,u »« au coUet.-m\»neez
1 chop,„o d'h„.lo d olive et 3 once, do «oufre. Re,„u..13frottez le tronc de la queue ou le collet 2 foi. par .emaine

Bema^ne'*'
''*'''"''" '^''"'^"'"' ""''"'''' ' »" " '"" P»'

dron*i 2ZT " '""'"^'"-Huile de ea.tor 1-2 livre; gou-dron 1-2 hvre; savon mou, 1-2 livre; faites fondre le tout etlaissez refroidir en remuant. Appliquez-en un peu sur k^b^3 ou 4 fois par semaine.
' """'

LA. VACHE
FaAlKtt- Anortxie- Végoût- Perie d'appHit- Perle durong>.~U perte du ronge, c'est la perte de l'appétit Votpages 63, 86, 97.

"fpt-"t- voir

Avortemenl.—Voir page 19.

Anoearque— Ilydropisie.—Woir page in

tr„l'^"'r^'1
''' 9orge.-Came, :-Vroii, étables humides,

trop grande chaleur dans les étables, et ensuite les exposer au
froi^. courants d'air directs par les ouve-tures des étables,

Symp(ôme.,.-Gorge douleureuse, cou raide. fièvre, toux péni-ble accompagnée parfois d'un léger écoulement de sang par lenez et du renvoi des aliments solides et liquides par les narines.
iratUment: -Tenez les animaux chaudement, donnez seu-

mouches de moutarde ou mieux encore les mouches noLs au-tour de la gorge; puis cataplasmes chauds de graine de lin
repétés toutes les ,3 heures matin et soir, 1 cuiUerS à Lne

"
salpêtre dans son eau à boire. Nourrissez en vert si c'e«t pos-
Hble, sinon des betteraves, des carottes, du trèfle et de la paille
hachée, humectée, et du son arrosé d'eau fortement sucrée à la
mélasse; 1 pinte de tisane de graine de lin, matin et soir Don-
nez aussi toutes les 4 heures, dans un demiard d'eau de graine
de hn. 2 cuillpréea S «onnp r"" '- -,-i--,,r -r-

„,;„/; 1 o
'-'"-- 'T' '^•^ -^ yT^-tinTattua suivante: Kermès

minéral, 3 onces (environ 35 cts); teinture d'aconit, 5 mille-
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tém à thé; (ymi\r<- di' rO)çli*8e, .1 once» (onvinui ir, et») Si
apri» r, ou « j„uM <l,. tmit..,riont ranimai iio*! p,„ «..iri il »
u lieu (le crairulr,. lupparilioii do la maladio suivaiito- Oileo-
sareume. ').i ,jniM. ilm.ssr màihoirr. Liimpij-./au:
Tumeur- «ux macnoir.* ou i la gor^., qui snceompagnént

parfoiH ,lun ivoulemcnl, (>a tumeurs pn-nm^nt parfois « i
3 moi» pour Bc déviiopppr et n'apparaisacut qu'aprcls un amai-
«TiMement gonsiWp cl., lanimal. t'etto inalaiiie et ,onta«icu9c
et peut f'tre transmise i l'homuip, suiiant Tliiorry.

2'ra,(o,„„(.-_I),\, l'ap[,„rition ,\v cett,. tum.Mir. frottrz 'ccl-
le-ci, matin pt soir, avec l'onguent suivant: lodure de pota«-
sium en poudre fine (,„ùt,. cher). 1 once; saind'Mix, 8 onces-
«lelez bien; ou encore, ce qui coûtera moin, cher, appliquez de
la temture d'iode matin et soir. Donnez à l'intérii'ur -i fois
por jour, dpns une roquille de mélasse et 1 roquille .leau rhau-
lo, deux cuii, Vs n soupe de la préparation suivante : lodure
de potassium en poudre fine. 1 once, dissoute dan:» .Ti cuillerées
à soupe d'eau tiède. Suivez ce traitement pendant 1.5 jours
engraissez l'animal le plus tôt possible et vendez-le au boucher!

Apoplfxie — CangestUm cérébrale ~ Coup de aolea.—Symp-
/„,„„.•_,usez fréquente chez les bœufs de travail. Les ani-
maux stupiHés ont le regard fixe, la démarche chancelante
pou.iscnt au mur, on. les cornes et le front très eliaudi^.

Traitement: ~t:an froide ou glace sur la tète et saignées
abondantes. Mettez l'animal dans l'étable et ne lui donnez, de
temps à autre, qu'une jointée de farine d'orge ou d'avoine dans
la moitié d'un seau d'eau tiède. Pas de foin mais un peu de
paille hachée et arrosée avec de l'eau sucrée i la mélasse.

Appétit dépravé— Vica— Vaches ,,ui mangent du linge de la
terre, lèclient le, murs de e},aux.~Sympt,;mes:—Ui vache mange
des substances non alimentaires, telles que du linge, de la
t(!rre, des cendres, elle léchera les murs de uliaux. Elle mai,
gnt et a un poil de triste apparence. La peau est eollie awc
cotes.

Causes. — AhBeacc de sels de soude et de chaux c'jns le»
aliments, tels que foin, avoine, paille. Cette maladie se remar-
que surtout chez les jeunes vaches er état de gestation (por-
tant veauï).
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un. cuillerée à .oupe de ,1^1 1' '^^ "" ''" «"- 1"""^*,
tr.i.em..ut pendantVelque t.,

„'^" ^''['^" •*'"' —^* -

"«•u. et ,oir, d,u.. 'a bouett. lu dt .

'
,

'" *'"^"' f^»-'" ^"•
"pas «ne demi-ta««e de nié Le dan. J",'"''^''

"' "P"'" «'"
A..«.i une préparution 2,

'• "* "''"'"'
'> '»»^"«

ta-.e de boi, L, r "c, lia) ""i"'"""'"'''""" '^' eelle-ei
: I

f-u /roide, dont ;:'rn ^TZ^ T^ ""'^ "" ^""-
'" repa.. Ou bien encore

: 1 T" où" lertT ' *" "'"''• "'""
d^ fer (10 cta che^ le médeeiu, .^1" 1 * '""P" ''" ''-'""««>

«t «oir, avant le repa,. Si "^J f,^'.^

"" «''""-J d'^". matin

contiendraient, en qua é ZLT7' '''"" "'">'"'-'*
chanx. ee qui empêchera vorlnC'' / "'' ''" -""^" «'
maladie. "" """maux de contracter cette

qui avortent sont *>u ent at Itln':"
'"" "^""""t "" »"

douleur dans l'articula:." ntXleuVrrT"' "' '^'""<'

membre. (Voir traite,„<.„t. paKe/^TI /A '"!' '^;'^°' <J« ««
Be met à boiter à la suite du vêL! o„ d'

'""""^ """ '»'''"'

de .uite le traitement indiqu.Xes ^TeHr^"' ^'"^

-^'Srr;.:;rrf "^ ^"'"'"- -"«--
peu de soins qu'on a donnl I vZT T"""^" "' ''^P«°'' du
"ai.sanee. I|'e,t facUe de nriven

"". °'""^"" ^" ™«« à «
ce qui suit :

'*'' P'^""'"'' <=«"« -"aladie, si I'„n fait

dans
3 demiards d^tî^L fqVeton'' "fqu'on s'en sert); «près cette lnH„

*""" •''^»<' ''*'

•inse fin puis o^ a'pp i,:"a nri'^'t '" ''^''° -«= ""
(vaseline peu cher)

'*'"'°' ''°"1»ée, pa^e 215

m::t:ttfrtr-'-s\^7^
'fagons de chemin= d- 'f ^'"^ '^""^ '«' «'a^es- !e«

- ''-".'^'mau^éievés dans la plaine et
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transportés dans les montagnes; longues marches ou longs sta-
tionnements au soleil; violents efforts.

SynipWmo»;— L'animal est .«soufflé, haletant, avec les yeux
d un rouge foncé.

Trailmenl. — mtez-vous de mettre l'animal au grand air-
faites quelques petites saignées, lavez avec de l'eau vinaigrée'
(1 chopinc de vinaigre dans un pot d'eau froide), les narines, le
dedans des oreilles et le fondement; appliquez de cette eau sur
le front et la tête et vous verrez votre animal revenir à la
santé bientôt.

Ballonnement — Vache qui se panse— TympanUe~(Hoven),
Recn—Méléorùalim.— Cette maladie est caractérisée par un
gonflement outre mesure de la panse, qui résonne comme un
tambour, d'où le nom do Drum-Bdly donné par les Anglais.
Ce gonflement est le résultat d'une accumulation de gaz, La
respiration est vite, les naseaux dilates et l'animal se tour-
mente.

Couse*. — Ingestion de trèfle mis en tas ou ayant subi l'ac-
tion d'un soleil ardent; ingestion d'avoine verte ou autres four-
rages verts, et l'ingestion de méchants fourrages secs l'hiver-
corps étranger arrêté dans le canal alimentaire s'étendant dé
la bouche à l'estomac.

Traitement:— Se pas laisser les animaux pâturer dans les
prairies de trèfle; avoir soin de bien écarter le fourrage si on
le rentre à la ferme et de l'arroser d'eau fraîche avant la dis-
tribution.

Aussitôt que vous surprenez une vache prise de cette mala-
die, donnez-lui 2 à 3 cuillerées à soupe d'essence de térében-
thine dans une chopine d'huile de lii crue; mettez-lui de tra-
vers dans la bouche, un bout de manche à balai de 8 à 10 pou-
ces de long que vous cochez à chaque extiémité. Vous attachez
à chaque extrémité une petite corde dont vous attachez l'autre
bout après les cornes. Ceci est pour permettre la sortie des
gaz en tenant la bouche ouverte.

Un autre remède bien smiple et très efficace, c'est une poi-
gnée de sel de table dissous dans une chopine d'eau donnée en
^rie seule dose, et répétée 2 ou .T fois à 20 minutes d'intervalle.

Si la maladie ne s'améHore pas ou si l'animal est menacé

i
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1» pointe de la hanche, couTz le "if
' T™° ' P»""^» d«

^urface de 2 pouces c^rréTat'^"'^T '"' ""^-^ «" ""«
fa. es une àrcisi„„ de 3 pou erdril"

"""^ "" "^ "«'««ri
de ht sous le ventre de l'a^ ,i "fir""* P""^'^ "° d^P
tenis par 4 hommes, ces Sri eoT. T""

'^" '^™P ^*'"''
de la vache; l'opérateur prenTun ™,f ^' °° P"" '<= ^«"'^
«é, ou un trocart, pa.e Sirl ,

"'^ "'^ P'^'"' "en aigui-
faite

à la peau, tlent'L mLcTd: a'r""^
"^' ''»"-''-

Pamne de la main droite Tu^r. P""" ^'"'^'' «* «''ec la
pour le faire entrerSq^à,a i^'^ T" "^ "" '=-'«'>'

-.On tourne le coitea^ sur if^'t,Z '" '^''^ "^ "^ P-
de facJiter la sortie du gaz ou bien „

P"" »""'' la plaie afin
ou m. tube de sureau aus!^l„

" „?" ^,""™<iuit une tremme
teau il est préférable dTs l7T:'^:'\^ '" P'"""' ^" --
que Cercle Agricole devrait s'en

1^*'"°*''' P»«^ «l^- «t cha-

du couteau sans crainte et vous !«!
°^" ''™'= Pa«. servez-vous
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nnard de mélasse.

P""^ ''^»° chaude et un de-
Ketranchez toute nourriture nend.nt
5«rf.JW.-Excroissanc« °""°' ^""« J»"^-

fea, plus ou moiS .put : oulT"' ^'^^ ""^ -"-» ^o-
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""^ '™**''* ^"» '»
u>er surtout l'hiver; enZentr/ ^^P*'"^» -^e «'enflam-
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once dans un demiard TelnZ'iZ n J"'"'''

'" P""^''' »

lave, matin et soir, ces pe«"es 011^' ^' "'^"'^^^' P"i« »°
tains charlatans font de «an/ x

''' P" ''"^"i^'»"- Cer-
Pour des barbillons ce Sr." '™'' ''"'"'^ "= P^^nen'
-îfiees des canaux aU^'^S^LT""" "'" ^"'"-* '-
du frein de la langue, m ^uLf f"^?'

'^'^ ^' * '« ""«
m«!, ce» p^tendus barbillonsli uVn !

'" '^"'^ -•^' ^^'t-^'

-P-er parce que ces P^ts^I^rrnt^'rsS^^*
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Bronchite— Tom.—Si k vache tousse beaucoup et maigrit

en même temps, tous avez à redouter la tuberculose ou con-
somption. Alors faites l'épreuve à la Tuberculine (toit Tuber-
culose) et préparez-vous à l'abattre si l'épreuve vous démontre
qu'elle souffre de tuberculose.

Traitement.-—{Voir traitement à Bronchite-Toux, page 58).
Cependant retranchez de ce traitement la dernière partie où
il est parlé d'iodure de potassium et des 36 bonnes prises con-
tre le souffle, etc., etc.

Le traitement suivMit est conseillé par Dodds : 85 gouttes
de teinture d'aconit dSns un peu d'eau de graine de lin (1 ro-
quille) toutes les 4 heures pour arrêter à la cinquième dose.
En même temps, 3 fois par Jour, donnez, délayée dans une cho-
pine de graine de lin, la préparation suivante : couperose en
poudre, 2 cuillerées à thé; poudre de gentiane, 1/2 once. Bras-
sez bien le tout et donnez, à l'aide' d'une bouteille forte. Don-
nez a>is3i la Pondre belg',, page 214.

Manière de faire prei.dre des remèdes liquides à une vache.—
Demandez à quelqu'un de vous aider. Cet aide se place à gau-
che de la vache, qu'a saisit par les cornes; il lui élève la tête
de manière que la bouche soit au niveau du dos ; plaeez-vou*
à droite, videz tranquillement, je le répète, le contenu de la bou-
teiUe dans la bouche, brassant le liquide de temps à autre. Ser-
vez-vous toujours d'une bouteille à fort goulot. Si la vache re-
fuse d'avaler le remède ou d'ouvrir la bouche, pincez-lui les na-
rines de manière à les fermer.

Cachexie ossifrage— Mal de pattes— Peau coUée aux reins ou
aux côtes— Maladie des os—Osteomalacic.—Cette maladie, très
grave, esl due à la disparition d'une grande partie de la ma-
tière solide constituant les os.

Cames:— On l'observe après des années de sécheresses et
de disette fourragère, dans les contrées ou le sol ne renferme
que peu ou pas de sels de chaux. On la rencontre à peu près à
chaque année dans certaines régions à sols maigres et secs.

Symptômes:— Les animaux, sans oaraître maigres, sont fai-
bles; la peau est dure, sèche, adhère .it

, (collée); sans boiter
encore, ils restent sur leurs genma au lieu de se mettre com-
plètement debout. Les vaches cherchent à manger de la terre.
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Oa«,M; Coups TiolentB sur h tête, et aussi le" plu, sou-

vent, 1 attelage au joug double d. deux bcrufs d'inégale force ou
à megale ardeur. C'est eelui qui supporte toute la ïatigue qui
souffre de cette maladie.

Symplômés:-Chalem intense du front et des cornes une
certaine tristesse, yeux fermés, fièvre, perte d'appétit, saigne-
mente de nez.

°

?»•«<««,!«<.• -Saignées, lotions froides et glacées sur le
Iront et les cornes.

Corps étrangers da,is h gosier- Vache étouffée (rhokmg) —U
arrive assez souvent qu'une vache trop gourmande s'étouffe
pour ainsi dire, soit avec une patate, un. pomme, une carotte
ou un morceau de navet, etc. etc.

SymptôvMs:-J^ ventre se ballonne (grossit outre mesure),
ce quon appelle météorisation, llécume passe par les naseaux
et l'anima! bave.

Traitement: -Si l'obstacle n'est pas très loin dans l'œso-
phage, (canal alimentaire qui va de la bouche à l'estomac) on
peut aller le chercher avec la main, sinon, prenez un bâton de
bois franc ron^i de la grosseur d'un manche à balai, cochez-™
une extrémité à laquelle vous attacherez solidement un linge
sous fonne de boule ou pelote. Graissez hier cette dernière
et le bâton avec une ou deux cuillerées à soupe de saindoux
faites tenir la tête de l'animal de manière que la bouche soit
en ligne droite avec le dos; introduisez le bâton, et une fois
obstacle atteint, continuez à pousser jusqu'à ce que l'obstacle

efW "' ''*"'"*''• ^'"' opération ost facile à faire et très

Si toutefois vous ne réussissez pas et si la vache est ballon-
née, faite la ponction tel qu'indiqué à la page 101.

CaJmU urêthrava:-Cailhur dam la verge.-Vetits calculs
(ou petites pierres) qui se forment fréquemment, chez les
bovins^mâles, entiers ou hongres, dans les reins et la vessie. Us
«^engagent dans le canal de l'urèthre et, à un moment donné
8 arrêtent en chemin, dans le canal de la ver<re
Symptômes: -Vmhn^l est inquiet, a des^coliques, se cou-

che et se relève fréquemment, les poil. ; , fo-arreau sont sec.
et rudes. .La périnée, immédiatement au-dessous de l'anus
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peu et avec beluc"p^e aŒ '"

^:i'
.^'^^^

' « -ine tré,

Plit tellement d'urine qu'elle crlt
°" '" ™'^'« ^« ""-

n>ent la mort, et la chai „'o»t
'

""'"' '°*™'°« '''f'''"i''le-

odeur «rineus^insuppSble '
''*' ''°'''"''

' ^"^ -^'^e
Traitement- Ti /»„* „

caillou de la verge en ,ë'
7'?^^^ '" °""" "^ *«ire sortir le

on peut faire une ouv rtu eTlâ v""
'" '°'"''- «'" -' ^-».

1« caillou est fi^é à l'en "L dcl
'^"•'"'" '" ^""-«.«"«r S

du vétérinaire- si Vchll 1 •

"*''"'' " *»"' l'intervention

fier l'animal plr la boucherie """"r"'^'
'^"'^-™- ^^ «-rT

l'-ine empofsonne la ohaT Don "Z 'V"™ "'^™ <" <"">

de lin.
^""^^ °°°°ez de la tisane de graine

Charbon— Hèwe rfiariwjWMs— ,?»^„ ^ .
est la maladie la plus terriW» ,

^ * «te—Le charbon
tracter, qui ,e com^^'e à ^mm" T™""'

''"'"™' <=-
do temps. ' '

'''"""<' «' »»î animaux en peu

«SSr:^Ï;;^-;o'ent frisson, .i, Wolae.=

matières s'échappent parle tnl' T"" '"' f-cilement; les

parfois des tumTurs (bosses) enT" T\ '*"*'' " ™"-"'
la bouche, sur le fond detr^r""* ^^ '\P»'trine ou dans
n>al jette une salive gluante „n^' ^T " '''""^^ '<^' ''""i"

''oiratre. Si on ouvre la vL,»»'^^ ^'""'«^ P" ™ ^ang
e,t noir et ne se coa^ie Z' 101^' f '.''^'""''' '" ^^"^
qm atteint les bovins^lTe' ni . V'

'''"^"'' '»''^-'''^"

charbon oui atteint lesTu,>f •

""'• " ^'* "° «"tre
celui de .3 ans au p „ lomiT'' ™* " '"'"^ "'" -^ "--^ «*

^^-^te».. ri se caracié^e pa t Tf"""''" "" '™^*"-
tumeurs énormes, mal dé^mitTes 'V'^r'^PP™™' «Pide de

* la percussion. U fièvre «/• '
^'""- --é^onuantes

rouge, rutillant.
'^' ^^^^^ ^t "°™ violente. Le sang est ici

^^5- i:^t^:^ S^K::^ '^-7- -««^ et m».
l'on a "nt-r^ ^-^ .

«» Par les animaux dans le.? enilmlt» „,-.

*» ™»i. irs.rit"'''' "•:"•• '••'•" '•



1 ,^

— 106 —
paecager pendant les grandes chalenre; isoler les malades; écri-
re de s^ite au Ministère de l'Agriculture d'Ottawa, de youloir
bien envoyer un médecin vétérinaire pour vacciner le troupeau
avec le liquide de MM. Arlving, Cameron et Thomas. Le vac-
cin est un préservatif certain. Du moment que vous avez la
certitude que votre animal est atteint du charbon, il vaut
mieux le sacrifier et le brûler; ne dépouUlez jamais de sa peau
un animal mort de charbon ou de maladie inconnue, car je
connais plusieurs cultivateurs qui sont morts victime de leur
imprudence. Faites brûler la victime et ébouillantez tout ce
qui peut lui avoir touché. Page 2 U.
Cow-Pox— Picolte dt la uacAe.—Apparition sur les mamelles

et surtout sur les trayons de pustules ombiliquées plus ou
moins nombreuses, transmissibles à l'homme. C'est le liquide
renfermé dans la pustule qui cotostitue le vaccin proprement
dit et que l'on inocule à titre préventif de la variole humaine,

rrot^emeni;— Lavez les trayons et le pis avec de l'eau chau-
de et du savon de castille, après quoi asséchez bien le pis et
graissez-le avec de l'onguent citrin (voyez votre docteur). On
conseille aussi de laver le pis avec la décoction suivante: feuille
de noyer, une bonne jointée; eau bouillante, 1 pinte, qu'on fait
bouillir quelques minutes.

Il ne faut pas traire les vaches à la main, sinon vous courez
le risque de transmett.o la maladie aux autres vaches et de la
contracter vous-même. Servez-vous pour traire vos vaches de
la Sonde trayeuse, page 214.

Cygtite— Inflammation de la vessie.—L'animal urine peu et

^
avec difficulté. Il y^a du pus (de la matière) dans les urines.

Traitemmt:— T)oimez 25 gouttes de teinture d'aconit dans
un demiard d'eau de graine de lin, pour calmer l'irritation et
la douleur.

Faites bouillir une tasse de graine de lin dans un gallon
J'eau, et faites tout prendre dans le cours de la journée, et ce
tant qu'il ne se produira pas un mieux sensible. Matin et soir,

dans son eau à boire, donnez-lui une cuillerée à thé d'acide
muriatique (poison); voyez votre médecin.

Cafnrrhe.^ Phumr dt efreeau.- Cette maladie est earaetéri-
sée par du jetage clair par les naseaux.
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chaîl*::;7d?:l'r''"^ -' <=-™"*' «^'^ <^- <« stables.

Traitent:- Frict o^nl 1^^
éternuement et toux parfoi.

paille; àor,ne.AniZZltZ: "" ""•''°'' '"""='>"' '^«

Pine de tisane de «raine d/lin*- '° "'''"' '^'^^ ""^ «^h»-

autant de tisane dfS dt^-'n '' ';'^' '''"^'-'"' I""™

lu'on dépose ensuite dans nn L ^
"^ ""^ marmite

«ne partie de la t tl de I'»n 7/" '™ '''^'- «' °" '""»<'"«

Pirer cette val; Donne "w"/""'
'^^ ^"^ P°" 1-' f«'« res-

^^ ou 4 fois parToufdan ;: / ^""."^f
'*' '^'^^^ '^'«'^''"it

Appliquez les'mouches de moutarr , ''" '' «™''" «'^ ""•

disposition de l'eau froide tw,'";" ^r"'''
^'^"^^ ^' «»

négligez pas cette maMi T ' ' ™"'^™ *° ''«if»' î^e

<n«alatL re:Xoretll";ronr"^ ^'"^"^^ -

prendre deux cuillers àToupe de s da à Mtr/ '
'"''"^'

P'ne de lait, et suive/ Ip t.= t
"« "«la à pâte dans une cho-

vaux, page 69 Ce nuf n .T '''' '"'"''™*' ?"" >«' «^^
parai;s^fsouffrir a 00 inues'"*' ""''^"^ ""^ ^^^^
comme suit: Eau cl^ande ^^ '' ''™ "" '"""™*

''°"'P"=*

de taHe,
^ ^^iJ^!t^:^2Â^'" ^^-^ ^^

aouSIrm-^ia^t'^r^e^r'-'^r^'-* '" "'^ ^

_^

U ma,ad,e peut affecter ,e poumon, les'inteSTlls ma-

^tat":t;^e'trd:'s"br''"r°i ''*"™''"^ ^- -«
mauvaise aliment"",;. '^?.r

'"^^^' «""""-Jance du lait,

poucr^éTbïSainr '- *"^'^ -'"'— '^
s et nerisse, la toux est rauque et pénible; il y a
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perte d'appétit, f.ible.6e; les muqueuse, de» yeux, du nez etde la bouche sont pâles; une vache consomptive se tiem k dl
de la poitrine sur le plancher. Le ait est maigre bleu aaueuz

^ir^Zr"'""" ^"'^°' -PPerçus.%Cl bien Te

n,„^ ^ u ,

''"' °'"" "'°""«» loi" «î« soupçonner cette

^^^Zr "' ""' ''°''" P^" ' P- '^«- vo'?roT„;ea"S. vou. abattez un animal atteint de eon,omption pulmonaireen coupant un poumon (le mou de l'animal) vous seZTnê
feistence sous le couteau, ce sont les tubercule, sonstr"de petite corps arrondis, gros comme une tête d'épingle Ipo^ quelquefois, plus lisses à la surface, d'un bleu Sre etdemi transparent, ou jaune opaque.

*

Il y a aussi du jetage muqueu.T, clair, qui devient plus tardgommeux formant collection sur )e muffle; il yTo~^
et e moindre exercice produit un essoufflement e.tS'
™«T «rT-l

" «^''^•"'«'"«''t »*<^he, adhérente aux côtes- l'ani-mal fléchit sous e plus léger pincement de la colonne ver"é.bra e avec les doigts. I*s yeux se creusent et pleurenf^an

rleïipTx'

"- '-- ^"°- '-—- - ^^^
î'ra<W.«.._ Aussitôt qu'on a raison de soupçonner la nré-senee de cette terrible maladie dans notre étaWeToler it

T«J^.«/,«« et abattre les sujeL. atteints de cette maladieD'ailleurs il faut rapporter les sujets au Département de l'ï'gxicuHure, à Ottawa. Demandez au gouve'mem'^fde vonenvoyé, médecin vétérinaire pour faire cette épreuve à

T

^uW ?'' ""
't^

'"^ ^"™^" '^ «'^^«" No ïofintit^lé la

simple et parfaite pour faire cette épreuve. Chaque cercle

ôÏ3r™e'a:xz?^"™ ^"'^ ^^"' ^» -

lo TTne seringue à injection ^js
2o TTne fiole de (uber iline (4 doses)!

.' .'

i.oo
3o tTn thermomètre dp r-linique 125

$4.50



— 109 —

lisent, voufdil™ " "
„^, h" '"''""r-

**"' ^"'' P"" i"""-

" telle ou tell^aeire If'^rf '^'"'''"''^''^''''="'''''>^.

immédiatement ceU
"

r
':'""' "^^ «--"P"""- ^''"t-'

que™ comme atteste. rtG::e''^''/r'""""^ '""'•

are que 2 ou 3 v,che« que IZZTL 20 T T" "* P""-
j'ai fait en 1898 et JnTZl f " ''''• ^ '''" '« t»»
deux vaches que j'ai dû aba' ^'T' ' ^^ Tuberculine. les

eon,u,„niquél'amiradieVtou r^f *''"' ''"''"' "'"-'"
rude perte pour moFlite. brûler

""'"'' ^' <='«"' «* ^^
core mieux ^ue de les en . 't^ """"'"' "" ^'^^ ^-

^^^:---"^^'^^^ iXt. dit

pleines et dé^ûft"s'^''o: nV"' "! ?""""" "''''' '^ ^^^e»
vaginale renve^ée que aLd?"'"!*

"^ "''"""^'' '» »»?»««««
il3 se relèvent, Waï^'eraW?°"°'T ""* '"'""•'^'- ««"^
r-^ gravide, r;preX;°S nor, "r'

'" """'' ^' ''"*^-

tique de remédier à "t accZ^» T ' ^ '""' """y*- P""
de maintenir le derrière de la It '" ''?'"'^°' '^ ^^'«««'

par l'accumulation dW ^J^ T' *'='* ''"« P^^i""
postérieur. Si la tLe^^'su^^t .eT^l^! "l'^'^

'.»- '« *--
de la baMiner avec do iCn li'J

.'^''' ^^'"^rie, il y a lieu

par exemple: élu boSt 3" d""'"'^'
P''"'""^' ^"^"^^

une cui„erée , soupe;ll%Lttr:;irrf TlT"''d«.t ^den„r pour la boucherie' les vIZ^eUeT/^f

petfbtu;:nrr;o;;res^rar^"" - "^*''' - ^*-''-
le mu«e, sur'le. r^^tr^l^lrs '^ ^""^''^' ^
eor'VrZ:lir

'°"^^''* "^*''' '"^"^'' ^^^ <- -ux en.

^^^Quand ,'anima. bave, on a raison de soupçonner cette ma-

afff^^:\-^;%^-^«* 'es autres parties du corp,

roquUle; on encore- eanT'^r '^f' ' ^"^^'^' «délasse, 1
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î,'n!'K''";'îr".'"""
''"'"'""^ •'^ «"»««« d" '0..d.., d«,o„, dan.uno bou e.lle d'eau chaude. Et si cette purgation ne ,ufflt m.donnez 1 chapine d'huUe de lin crue

"^ '

f<m^(,W intestinaU- Coligue. ,lu» à l'eau glacée -li „rrive assez .cuvent que les hovins sont atteints de Trenteques aprè. l'ingestion d'.au froide ou glacée
Sjmp«m«; -L'aninml se ,ionne des coups de pieds sur leventre, se couche et se relève violemment
rra./«;«„(; Saignée abondante, frictions sur le ventre

UrdedTT;'^' 'r^""^""""»
'•h-'le. ou de farine de m i

chaude ' '
""" '™"''' "' 'P'"'*^*»'»"' -"^ '•=« -î'-voine

Crampe,- r„.A« ,„,• j,/i„e mr uv terrain humide- Varhc

d ,me ghssade sur un terrain gra^ .t humide, l'animal traîneun des membres postérieurs dont toutes les articulations na

lement sur les bœufs et les vache, très maigres

«.. T"/'~°^""''™ «'«P"î»it de l'accident, il fautes ayer de faire reculer l'aninm! ou l'obliger à 3esc ndre" un

oLrarV'^''^'",'^
'^ ""'"''' ^"^ la nécessité r„:ger

Quelquefois l'ammal se guérit en se couchant. Si 'a guérison n'est pas rapide, U y a lieu de faire faire par le vétSe
cTdtié '"

"""'*^ * •""""^^ '« ""'' ^térieur du m"™

C<yupa de »ang de la peau-Eehaboulure-Ehiinitim-U:»

TeZZ^T""'^'
"^"""'^ "* "P"^^' "• -'"'. -nt eTposé^

cette maladie qui consiste dans I'érup»ion de tumeurs (bossesinombreuses assez dures, pas douloureuses, plus ou 1 ns ag- et aplaties, à la tète, sur les régions antérieures du or'

ri::s\Tr;::r"^'"^'
""*°"^ ^^^ ^-•^' ^^ " "-"«' ^^

1
f™'"«'^"':— Saignée: lavez les parties malades avec: eau,lch„pinc;_ vinaigre, 1 roquiUe. Purgez en administrant: se

deux parties, données à 3 heures d'intervalle
Chute dt la i'm,>.—Quelquefois anrès nr v«!p"e ,Hf«Hi. „

«percevra entre les lèvres de la vulve, un sac bfanc,' rdu'is'ant
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Stult fabrlunta
<!• 1« céltbf mouUnjt

S.VESSOT&Cie
JOLIETTE. P. Q.

Fondeurs et Machinistes

"CHAMPION"
Réparation d>„„n. * ,.p,„, ch.udlér«. p,„p„et de tout» ^rt., d. machines.

1 CHAMPION MILK
COOLER-AERATOR

«or on the Mirkct.

Eastern Township Nursery
LAURENCEVILLE, QUEBEC.

SpAclalemeiit des Arhr.. <

Cnad., («„i, d.„„ .„ ., ^™7 f™'"". des mcil:„r„ e.p*„,, p,„ ,.
.rbr«d. Fort, et d.On,.rn' plrTrIr^' '""T'-'

' ""' "*^ '«•"'

Demandez c= ,„e ,ou« dési«z pl.o,er. « vo»!, „„,_. ,.. , ,

ACKNT8 DEMANDÉS.
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SEPARATEUR A CREHE

'' MELOTTE "
A Iwtt. .•L'AU»MA O. LAVAL" 13 POIS

L» " MelotU •

Dan* dn coacoun publici.

Prend UN TIERS moin, de pouvoir que les.„t«,

' durable qui ait éM produit.

Capacité* :

De250lb8àl000lb8
PRIX :

De $65.00 à $165.00

R. A. LI5TER & Co., Limited
579-581, rue St-Pau«, MONTREAL.

'-*- „-.., . ,.
, . £
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't liuiiiid,.. C'eut I. ^

r-mM.. ""mul..v..,,
(Iai..z.v„u, d> p,,,,"'

7V«.V™,«./.._H4tez.vou»,|,.
|-.v,.r»om,, ttv<.c d.. IV„, ti,.,,,. „. " ' " "««^ «"<•<• («•aurnnp do

'-e «« voie Mturolle
** P'*"^""""" <" '«i laU..,,; ïu."

<'"n'lipaliori.~],p n. ,>,, l-

»''...».. ,.l>„pi„, d'h„ile d„ ,rcmo
'"'"""'''"«'^^- -' ««""no !„..

Si vmi« n'avez pa» d'in.ir .11'

P'|." -lonne.
1 ehopi„e. J "

3 h
" """" **'""" •""""""«.

""eu*, donnez le relte.
' ' '''"""" 'P^"- '' »> a p«« de

/)<,rfr«.-M.™e
traitement ,,„e ,„„, ,.. .u ,

'«- * thé de ,„da A'pâte daLT; ': l^"""'"
"""^ -"o-

«t le midi. .,„e ro,,uilie d'eau docLt
^""''' """"' «^ '"-•

homll!. Demander à votre méde.-' '"*" *'*' "''"«' d» lait
Wen ensemble

:

' '"*'^'"'"' '»' phamacien de mêler

Pondre d'opium
Poudre de craie préparée

' ' '

t
'^™'''""«"

^""«'«deginge.^brr '
'

«
^"""^

Au début de la maladie ;:^' "'^ '''' '" '"«'«««o.

p,ade; «es excréml f'n aC "rf."- ""«» P- -*'
t™«> puis blauc-gn-s d'où le nÔm dt^

"' *'''^. «"^=« ^t Ja'mâ-
-poussante. On se contenteraVors 77'?'

'''"°'' ''^'^^^
'«'t maternel, mais à la demlrat^n ef

!, '",' '''^ P^^"'^^'^ du
jo'-n.ée,

3 ou 4 verres d'eau de dz nie M",
'"' '^''""'"' ^'"» '"

te» de teinture d'opium •
„„/"'?"«« 21^^ "vec 10 ,i ,,-; ,4.

-ème io tartre solu' e dCte"d " '""'"'^''^
'^ -"P« ^e

^;.
donneront .ussi de'bons j u tTs "T "«^""" ''•"" '•>-

. 214. dnnnnn„ V,- 1. .

"^«"'t-ats. La Pmj/7r. l.r,. ,,' ie-wiieni» résujtata.
" "'^

' P^'S®
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il ?.T
'""" ^' ^'"'^^^ "''*"«' '^'^^*' * t»"» ces moyen.

vot"LZ- """h * ''""^ '" "^'^ ^""""'^ suivantes';:votre médecin ou pharmacien pourra préparer :

Salol. ... o j 1-

n , _,. « drachmes
Oxyde de bismuth 3% drachmes
Carbonate de chaux 7% drachme»

Mélangez e«actement et divisez en 6 doses

ir^ '.v'/"*'^^
-^^ * «" 4 !'«"«». ehaq-'e d.se dans uneroquille d'mfus.on de camomille; ou bien ^core :

Benzoate de naphtol 15 grains
Salicylate de souSe 15 grains
bous-nitrate de bismuth 31/. drachme.
Poudre d'opium 5 g„j„.

Administrez 1 paquet toutes les 12 heures dans un verredeau de r.z sucrée avec du miel ou de la mélasse. (Voir Mala-
dies occasionnées par plaies de l'ombilic, page 130).

.„fT!t ''? vaches.-Traitem^t:-Vn^ cuillerée à soupe desoda à pâte dans du son humecté, matin et soir. Le midi unechopme d eau de chaux, page 315, dans une petite bouette'bien

Donnez deux fois durant la journée, dans une chopine degruau, la préparation suivante: (\ lyez le médecin).
Poudre d'opium j drachme
Poudre de gingembre % once
.Craie préparée 2 „nces

Un autre traitement bien simple est le suivant
Faites fondre dans 3 pintes d'eau tiède une cuillerée k soupe

de couperose verte. Faites boire de cette eau, une pinte le
matin, une le midi et une le soir. Recommencez le lendemain
s II n y a pas de mieux. Suspendez toute nourriture.
Dysenlme—Yachr. qui passe du sang dans ses excrémmts.—

C est la diarrhée compliquée de sang.
8ymplôrMs:— \!&mms\ est abattu, envoie peu d'excrément',

tachés de sans;: il se tient le dos voûté: fait continuellement
dos efforts pour rendre les excréments. La maladie dure de
" a 8 jours.
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!-0P riche et trop abonTant T^^t ''"""' °" """-i*"-
on de lait; p„g,tion excessive oh\u

""" ^""•''••' P^o^uc-
travail chez le bœnf. '

''''*'*°" «^e<=ssi; es : e.t.ès de
Traitement:— r)'ihn^,i

cJ.opi„e d'huile de it ié'" K^ d"""^"'
""^'""' »" -0

qu'une eau blanche matin midfet 1 ' """^'^ """"it"^"

Poudre de gentiane J °'"^
Poudro d'opium. '^ ""^^

Mettez dans une nl,«^i j, ^ drachme

ot administrez W^'re^oi^-a.'irr '"^^^ -^^^-^
Si ce traitement ne JhI^^I^T'/ °" * ^'"^

10 Un drachme d'extrait , \^' "" ''' ^'^''^ •

^^«ucW;Vi:™:^-;^^,^;:-aa..unero,ui,,e

;Ït£r^^-'--'--U- drachme, 3,„i.,„

'-ïS^rÏ^:---^^ae,entiane:„ne.3.«
*o Poudre de gingembre V^^onJ^r^ " ""^^ ^

^n.
6 cuillerées à thélZ du^l" tf" '^ ^^''^ ""

Dodds dit qu'une bout^ill. ^
' "' P" o"^-

^^- BonJ au..il^S^^C^nar '"^^ ^ ^^^

bir;~-^-P--ab.d;!rries.che,etl.
Quant aux animaux enregistra „„'aux expositions,

il faut absofZ™; ? '* P^P'^" '^''^nvoyer

^
Quant aux autres, ^ .a"

"• '?' «"«^^^ '««rs cornes
«vitcr les accidents ui a^VenT i^" 'T ^°'^^'=^' 1" P""
de -orts causas paroles courL^':™ »" !"^->„s. Que
^- -"- '- accidents entre les animai;::!: ITl^":-

r
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effet, que de plaies et de Tentree ouverts ! 3o parce que l'onremarque que les yachea écornées donnent plua de lait et sont
iJus aisées à entretenir belles et grasses queles vaches portant
eurs cornes En Hollande, un jour, sur un troupcaa de 10*aches du même âge, et pâturées dans le même chan,,,, et vêlécs
dans le même temps, on a enlevé les cornes à 5 vaches. A peineun mois après l'opération, on remarquait que ces dernières don-
naient plus de lait que les autres et étaient plus grasses
TraUment: -L'opération est très simple, on solide la têtede la vache en lui maintenant le cou entre deu:. barres de boishxées au sol; on rase le poil aussi près de la tête que possible,

puis armé d'une scie bien tranchante, on comme,,™ douce-ment à scier la corne aussi près de la tête que possible, on au-

lentement. On lave ensuite la plaie à l'eau froide et ou metune compresse d'eau froide après avoir laissé saigner quelque
temps. Ne vous inquiétez pas de la perte du sang, car c'est
très rare que l'hémorrhagie soit compromettante. Si toutefois
cette perte de sang vous inquiétait trop, faites fondre deux
onces de pondre d'alun dans une chopine d'eau chaude, trempezun Im^ dans cette eau et appliquez sur la plaie, ou bien em-
ployez du whiskey en esprit ou de l'essence de térébenthine „ue
vous appliquez de la même manière.

Aujourd'hui, cette pratique d'écorner les vaches est telle-ment répandue aux Etats-Unis et dans certaines parties d.iCanada, qu d y a des Ecorneurs de vaches qui, grâce à un séca-
teur, (voir page 817) enlèvent les cornes en .5 secondes pour inmmmie somme de 10 cts par vache. Quand vous voudrez un

ra°rZT.? nT'""?.'"","'^""™'"
"Ag^'^-'lt^e". Bâtisses d„

plus de 50 écomeurs dans une seule demande.
Tnflammaiion du pis~ Engorgement du pis-MammiU-

&ari,e«^L engorgement est pour ainsi dire la première pha.e
de la UammiU qui est caractérisée par un gonflement plus ou
moins dur et souvent très douloureux d'une partie du pis oudu pis tout entier. Les conséquences sont très graves occa-
sionnant souvent lo l'obstruction complète d'un ou plii.ieur»
trayons; 2o des bosses ou duriiions dans "les trayons • 3o-|a ehute



J^ ^ais iui donner tonte Zt \'' «^"^"'«^r dans notre n,v

^,^__^

auteur, par™; „,,„,, ^„^^ 41- irt^'X';".;/."^^-

Pa^é 130- ?!
' ^"''^ '^ "lassage dn nif T f^^argé de

Symptômes:~ Gonflement ^rouge, chandes et t.és7Zm: ::Z'':''
""' -' ^'-,-ang dans le lait. « toucher; fiê„e, boiterfe

' rattemenl
préventif — T «;.

vousnedevez.W,,;^^^^'^"'"' '°°^ ^'^^ "^'o^ord oue

30 Si ces vaches ne sont n„
"onditions suivantes •

^0 Si elles ne .ojZ^^^J^^^f ^ -evoir des coups '

r«"t 'es 8 jours qui précédent ,

^'1^"""'' ^'^^ ^^oid du-
^«-ent ,e vêlage' cÏÏ p^rL /ff-

^* '^^ ^^ Jours q^id-r. l'étahle prés de^ porte Z l'""""
""^ ^"^ ^"^^l"

™--'>3 courants d'air Cd qui nlSt'^'f
*^ "" «^^ ^enétret

i"'
^iennent droit sur le p^ f^tt'"*

"*' "^' ""^"'«"s
•éohauffés par la chaleur demZ « '" '^ *""?' d'Mren- d^bord, l'engorgement du pt;™'"''"* P"" <'«™-'"'-
"« inflammation des mamelle/ '

'"" '"'™'*^ '" »a»™.te

10 Lie tort quo ,.«...
jj..
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«ne, va bientôt B'tméliorer. Il n'y a pas k hésiter, dès que
lei mamelles sont gonflées, dures, il faut intervenir; il y a
actuellement engorgement. Si vous attendez que les mamel-
les deviennent rouges, vous donnez une chance à i'infiamma-
tion de succéder à l'engorgement, et voua aurez bien plus de
difficultés à vaincre l'inflammation que l'engorgement. Et
si l'inflammation l'emporte sur le traitement, vous verrez
alors les abcès, les chutes de trayons, do pis, en être la consé-
quence. Dès qu'il n'y a que l'engorgement, appliquez le trai-
tement Dodds.

Traitement Dodde.—Si le veau ne lutte pas sa mère, laissez-le

à la mamelle, il videra le pis bien mieux que vous ne sauriez le
faire, sinon enlevez-le. Essayez à vider le pis à la main, avec
itauamp de douceur, toutes les 3 heures, ceci est très important,
veuillez en prendre note; "il faut traire la vache tontes les 3
heures". Si le p^s est très sensible, la succion faite par la main
occasionnant de la douleur, la vache retiendra son lait, et vous
ne pourrez pas vider le pis. Dans ce cas-là, servez-vous de la
Bonde trayeuse du Dr Gombauit, page 214, suivant la direction.
Purgez la vache, page 131, matin et soir, lavez le pis avec de
l'eau chaude, aussi chaude que la vache pourra l'endurer, assé-
chez bien le pis, pui's appliquez en masse avec la main du sain-
doux fondu et aussi chaud que la vache pourra l'endurer; en ap-
pliquant ce saindoux, pétrissez la peau, les mamelles poux le
faire pénétrer dans la chair et pour assouplir le pis. Ce traite-
ment sera très efficace parfois.

Traiiemeni Rouenecq:— lo Si le veau tète la vache, ôtez-le
surtout s'il donne des coups de tête.

2o Supprimez le foin complètement. Ne donnez que 3 pe-
tites bouettes claires par jour et dans chacune d'elles mettez
deux grandes cuiUeréee à soupe de sel Epsom (à médecine).

3o Ne laissez pa^ 'eau devant la vache; donnez-lui 3 seaux
d'eau par jour, un le matin, un le midi, un le soir. Dans chaque
seau, faites fondre 3 cuillerées à thé de salpêtre.

4o Faites traire la vache bien à fond 5 ou 6 fois par jour pir
une main bien douce. Cette opération est indispensable.

5o Evitez le froid ou les courants d'air sur le pis.

6o Liqueur d'atmnouiaque forte, uue once ou deux cuillerées
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teille. Ver« d'e oeS",'''Vr"""« «" ''™««-' '" >»"-

creux de votre mJeTTi^i^^ti'"" '"° "^"^^ "^«^ '^

i M jour d'intemUe c-rstlll^^ f.'"»"'»^ "1" P'» ^ fois

nencfz le lundi, une autt'Ltt"""' "V" '"°'^' «' ™«» <=»>"-

vendredi. Ce t aitem^nUi n
'°°^'^' ^' "°^ '^"'«i^™ le

très prompte.
*™'*'"°*'"-'* P"»"-* généralement une guérieon

vousS ^rtTma'^r d^"1
'^ ^^^ ^ ^'^ «* »"

n.^.in Vétérinaire. L^te^^^^ ">- -urs a„

e^"l::::^;ZS;:-ti l^^^i"
-érinaire. ess,-

teur), le mieux ce sera
" "" '^"^"« (^"'^ '« doe-

et qui est très précir^ à ZZa 1 ^"^ '"' ""««» * "«"les
qu'elle contient^ P^étiter^ 1""''

'T'^''" '^*""««°'^

fois par jour avec Îe iL mlf
^^"'°'' ^"<=«<'°°« k pis une

c'est-à-dire une once d'iv ""^T'"'"'*'
'*" °' H<>«elWq,

d'oUve.
ammoniaque liquide dana 4 oncea d'huif^

pIn::lt1i^llr\^^J:L'" '.''^"'^^ ^^-^ "—p <»«

5»n<fe trayeuse, ^Tzu ' " " ''' ^'^'^^'' «"»'' "-«c »
Traitement OombauU •—Tti» n„>;i „

pis, l'application suivante suffi™ 1 ^ .'"" engorgement du
ladie, si on Inexécuté dèsledS-™"' P°" ^"^^^^ '" -"-

Huile d'olive, „
Donnez une bonne saignée à la veine du cou

de 1^^ " '-''-''-' ^'-- ^- -e piX- d'eau de graine

Sulfate de soude. . i i- ,„
Salpêtre. ^ ''^ W cts

Soda à pâte.
.'.. l^once

^-72 once
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le8 deux heureB «vb. il . ' " «ocrent, même, toutes

donner .on lair°orào'„l '"f •','''"' '" ^""^'"^ •**"«« '1^'

"'" '"" " '"" * ~ «1»™, •t.tai a.;.iu ii,;ï
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TeZil'"''
"""• *'""" ™"' «' J« -us assure que U lait

Perte de irayom ~ Umnmite chronioue _ /„rf„chi-onujue du pis.-Vne vache nerl ,TT 7 .^"^""""^""^

CeciestdûàuiiemflimJt 't
'"' P'^^ieurs trayous.

nous n'avons p^vaLr"
^°="«''"'^''' -flammatoire du pis que

Onirinr''"' T"'""'"
*^'""'"'"^*' ^'«'» ce cas :

sui^nte """^ '^ "'^ ^ "" ' ^- P" i»"> avec ,a préparation

Bau^e^r^oU,tinpa,e.08),^3euiUeréc3à3oupe

boulllVVÀ:':: t r™- "i
'" ''™" *-'^- ^vee un

vache, pour r'^TaMirTestc^s ÏZZTL '' ™T '' '"

mamelle avec un suspensoir T?! * ^ °° '™'"=°' 1*

flammations du pis de ne na. I„ r^""" ^''' '''"•' '«' i*'

.outenir soulevé^';:su^r '^ "'^ ''™^"^'' """' '^ '^

fafe'qS'^rd -ryat^-^udelh'^f
^''°'=*~' ^'^ - '«

camomille mieUée on fl„ v J / ^ *"'' ""'^ infusion de

(voir le mZTnl' ° """""^ "" ^' '" ^^'"t'-e d'aloês

la 5a«A /.«y«„, pt'e ou .-f" """r""'
^P™^ant, grâce à

comme si elll avaienfteu '\
''"'"'™* ^ *''''^'' ^''^ ™«''-*'

aans,e,...ou::n:::LTr;^;rd;:::^r'"^

nés et oreilles froîdeV-
^"•'"'"™

f Scande soif; jambes, cor-
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LSHduT
"'"'"***'"'"' ""'"'' '^'""« "°«"'-« '^''«.

ÏVa.(em.„(.._Kau froide en abondance; m1 à médecine 1me, se de table 1-. ,iv,e; huile de eroton (che. le mt^fn)

d eau. Si, 24 heures, après il n'y a pas de mieui, donnez U
benThint"'

" '
""""'"'

' """^""^ ' ^""^ ^'''^'^"' <^'' ^^^

Epizooiic — Inliuenza ~ Orippe
Voir pages 87, 74, 122.

irnfnTT t'
"'""*«» "ï'''^'^''" «»*eu,e. chez les boeufs d,

hez T„ "!
'^"'eurs osseuses se développent particulièrement

onll r Û™™''- '^"'^ ''^«^°' ""-^^«^^ <=' ««tour desonglone des membres antérieurs, quelquefois auîour des genou,
et dos jarrets. s-"""*

Elles sont ordinairement le résultat de violents efforts de trac-
tion Dans d autres régions des membres, des tumeurs peuvent
se développer et ont pour eause des coups ou des chocs. Ces tu-meurs osseuses qui siègent au-dessus des onglons. appelées for-m s {mngbone), ,ont les plus communes. Elles font souventbu ter l'animal. Selon Peueh, la pommade suivante fait dispa-
raître la boitene: Bichromate de potasse en poudre, 1 cuillerée
à the; samdoux, 1 once.

Nous conseillons, dit Thieriy, les pointes de feu qui donnent
d'excellents résultats.

uuuu<:u,

Mngravêe- Graviers entre i«..onji«s._Maladie du pied des
bœufs, qui resuite de graviers qui s'enchâssent dans l'ongle et
y restent fixés.

*

Symptômes:-U. bête engravée feint d'abord, et finit par
boiter de plus en plus. Si, dans cet état, on contraint le bœuf
à marcLer, û devient bientôt fourbe et incapable de se soutenir

ira(im6«(.—L'engravée récente se guérit par le repos les
bains de pieds, par l'extraction des graviers engagés entre les
ongles, et au besoin par l'application de cataplasmes de graine

Entérite— Inflammation des 'niestins.— Symptômes — La
panse est ballonnée, l'animal ces»- ,1e manger et di- TOii'ner se
plaint au moindre déplacement, *t sonvent.'lorsqu'U eBt"conché
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U maladie est .énéXtt '^^IZT^^l^r '"' '' "^^
d'une diète généreuse et ahJT ^", ' condition eipreste

-aiou™. êonnreu?ort'r^r.t.rt;e">r' ^

"i pas de la métrito aitf„ «"" * '" """'"«-Je ne parlo.

qu'il est facile de oSTa^c irr"""
"«"^^ '^•' '* """"-

quelle il faut absolumeml '-
^'"'l

"'"'"'"'• «' P"" '«-

«ad.est.^::r,rt^;^--^^^^^^

~ des in«a.rtirsir^riv,:irf '-- --

puitri:;î'fS''Wi;v"'^-'",^---"-.
4aZ««é,.

' "" "" <''* a'^re que la Vadu- jette de,

au£: 'Zr^::s^:::^f^rr ^^"...^ «n
Cette sorte d'inféconditfest tr^éqi""" '" '""*^^"

te^r-sMr^n^ pi::ein
^'1"""'^^' ^« ^^^' ---

bouillante 1 gallon !^J v ,•" P''*P"««»i suivante
: Eau

de po..e, 1 c£; ""'" '="''""''"^' ^ -'"'erées à soupe; vi„

A:r2t::;s:cr£t^-T-enser.... .

Administrez aussi dri"™;^^^:^;"",?" ^ "'^'^"^=-

maladie survient généralement dans'le, ^ '
'"'"!'' ~'^^

v.a.e, et .atta^J surtout an^ ^Vj^^r^^^^
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;^::!^::: Si:.. ^ "'"^'- "-'-' ^"?«-^ »'-' .-
jïymf«mM._U lait disparait, la mamelle « flétrit- 1, béteo.t tn. e, r,.te couchée, comme paralyée, 1. tête fiché; au ,Ô

abo'nXrter'"'''
"'"""''' '''''' """"""- '-" ->>« et trop

rra.Ve,„e„( préventif.-Quand uu. vache a U.auooup d'em-bonpomt .junnd elle est une forte laifère, on doit .«nd^
"

moyens de prévenir eette nmladie. C'est pourquoi 8*10
avant le vêlage, on doit la purger eomme'uïtT ' '"

^°""

1 livre de sel à médecine.
1-2 livre de sel de table.

1-8 once de poudre de' gingembre.
Eau chaude, 3 pintes.

Mélasse (à volonté.)

de k^Dainrh""!"
'""'/"'"'' '""'^ """"'"'« «-lil^; donne,

ioinlf 1 ^ ^ P"" ^' '"'^ *' "°« I«tit« ea" blanche (unejomtée do fanne de blé, dans un demi seVu d'eau tiède
^

m^T'J T"*
'''"'' "P'^' '« ^^'"g''' 'J'»'°«^> dans un de-S fer^b

^""^ "^^ ""' '' «"""^^ ^-^ '«-'"« d'aconittoute» les 6 heures, pendant 24 heure».

emn^frr" '?™'f
--Si. malgré les soins ei-haut, on n'a puempêcher la vache d'être prise de cette maladie, on lu fera pren

nera TnlirTô ™r^.'r'""^ "^ ^™^" P"' «* » '"' -^otnera. ensuite, toutes les 4 heures, durant 16 à 20 heures 20gouttes de tenture d'acomt, daas une tasse de gruau On T
les'ér ^V f" "" '^ ^'»" """^ "" -» 'îu'on'attaohe.^ap^L
le cornes et qu'on renouvellera de temps à autre; et de sÛuefa. es- u, prendre en une seule dose: sel à médecin , 1 iTvr^ s!ide able, 1 ],vre; poudre de .ingftnbre, 1-3 once- eau d lude -,

pmtos; n.élasse l ™,uiUe; mette, soui la vacl Ce a onda„tI.t.ere couvrez-la de couvertures chaudes; enveloppe. 1 pattdans des couvertures chaudes, pas d'e- ' -- -

^

sez-la tranquille, dans

'S, pas

un repos absolu.

froide à bo 2ai3<
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fracture dti cornes —\r,„f

««. ou ce qui e,t JL.ttTL'^ ''huile p„éui,uée, f^
P»ge 115). ' """P' ' '"' ~™^'*- (Voir écomemeuî,

«'.-Voir page 69.
"'""'"- ^'''•^">'' '''' /-".Vrme _ /'«^x^o.

•j'a/e du pnH/emte—Corfiino. i

au -leil .lu printo,.;,, som jlLH e"e^ '"r,""^'
^"P"^'

m-s a., gales sur le ,uL e, ,t" ,
"" ""'''"J'«- " »« 'or-

tour, avec l^uenfd^d. zt.''::!'
1î>'"'^^ «^^ '- *'-

^oufre, page 215, „u tout sin.ptn nVde I

','" "'^"'" '^''

œtte maladie. ' évolution des deut, occasionne

Traitement:—Oeufs hnniii^ j
-rre„ do la peau de\tuf Litt' ''f-

^"'"«^ '-
préparation suiyante- borax 11 *" *'''^' ?"'« a™<: 1»

mélasse, 1 roquiHe
'^' °°'='' «"" "^aude, 1 chopine;

Oa/e.

—

Traitement ri,

votre animal dehors, puis am^r """i
'^"*' ^'"'"'^' «""«"«^

'avez-lui tout le eorps*^, ;rL, ""^ """'' ''^^^^ " P'««^tcr,
™cez.le et asséchez' e,"n Ou nd",

"1"" '' '' ''^^" «^''^

•-, -Je la même "^am "̂n^^^ „ Ho";''
"""^•''PP'''"-

i^oudre d hellébore blano ,
Fleur de soufre.

""'"'

Ean tiède ^ ""'^'-'s

n^-Zl^2tS^-'« -«-générale-
Donnez à l'intérieur maHn of j

-.merée à soupe de Po^^re tei:LZ-.t''l^."Tl''''^' "^
> ouo pouvez aua«i ànnrf/.ai„ " i. ' ^ '"''""" 6 joiirs.

li ne suffit pas deVr/irnt'rH tlT^V^-•'uaiMi tjjt faire le traitai nt.
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eTr.:* "r f™* ^'^^ """ «""«'"'' "- -ae bien driTe"

u antres apriliniient bt! hiT^at- ,,-(K. ,.4.j_i un nar.dagrr aiituiir au corps, soutenant



-m-

bon chez ,-ho«„e .tteL de mT'de'tr'' ""^ "' *«^'"-<"
Liqueur dWonù,ue fX r^iH"

'"""""""••

E.prit de camphre. ..."...
Huile d'olive. ' "

„

i^:^p. "^ --«-oeue „»..di; 1.,, .„ ^„.

»e.u.
"iopeuieqm communique »vec le cer-

Sel à médecine.
Sel de table.

..''' ^ ''^«^
i

Eau chaude. ^ '•"'6

Mélasse * P^tes
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Tra,lm.nt.-~ Donnez, dans ,m. chopine d'eau de graine dem et une roquUle de mélasse, 3 roques ou 24 uil^erées Isoupe de whiskey en esprit ou brandy de première qualité stvou. êtes prés du médecin, demandez-lm' 1/ à T^ „ dstrychnine que vous mettrez dans cette préparation
Ja.u^tsse.-Cavses:~E^cès de bUe, calculs dans le foie ob.truction du canal bilia.e. Très visible che. les anJaulTpt"

Symptôme: Us muqueuses (peau) de la bouche, du nez

À^ r':^'
'"'"'" '''"^^' ^^* *"^*« ^t const pé et elumier est d'une apparence blanc jaunâtre

soda à pâte dans une chopine d'eau froide.
ilfa;a4i« fe «rayo^ _ Crevasses - fferfum -Lavez le,

:ir™a:s:cr f '." "^'^ ^' ^^ ^'^^'^ ^^ castme, mltin

le ;
^'°' P"'' "PP"*!"^^ *««™» du sandoux ou

1 la vasehne, ou de l'onguent d'oxyde de zinc, page 315 ou lei:-iniment adoucissant, page 2l2

TVrr«M._Voir page 86.

?a,; m,ro.-Donnez une cuillerée à soupe de soda à pâte à la

t™tn; "?d
'* "''• '/"' ™ P^" '' -" humecté: fr'ottez ,1traçons malades avec de l'huile camphrée (une once de camphre dissous dans 16 cuillerées à soupe d'huile Zve put.ervez-vous de la S^e traye,... page 2U. Parflislef d,l™;!
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1» Soruie dilZrlTpm^a 1 '"'"''''''"''''''''''^^^ "* "":

santé du canal du rayon ^^"^r'^"^'
""'= ^'''"^''i™ -'^-

Adèle. P. Q. Si le t~;t rria"''^
''"""" ^"-

nne déviation du canal d„ i„-f V ,
"" '''•'''"'"'^'"lent ou à

a"..-o>.„o... fai,vTo/e". t Holtr; '' "'' " "^^

ferme, nourris spécialement \ Z ""^f*'—
^'''^ animaux de la

gonflement du ventre (blonuemen' dlT "'" """^"'^ "o
tre, éprouvent de la «Le nnur f

^', ^°"'' "*"' '^'' 'e^^"

<lft au fourrage sec et'peu n'Xtff""
'"" ""'''''' '^-' -*

Traitement:— Donne» o^ i

graine de lin ou d'eaHe son f;LT' "" ^''""° ""^ "-^

de lin crue; puis tous les 7ak~^Z',7l '"'"'"^ '"''^"

av™ de .eau de Vs^d^^ -^^r^^^r^rr '" ^-

da^^T^pof^'eTrSfr •'r^^
^- -s de .avon

savonnage avec deux^rte LK^f ^^'°'"' ""«^"g^z ce

bon), jetiez rtoutdan3'J.Ï"''^,'î^
P^t^"le (huile de ch.r-

bien l<^touU.UutZll^:::Z um^r^-
"™^^^

«ne pompe pulvérisatrice qui se vend d '$1 50 à L oT"^ Tmarchands grainetier? et s i„ , *^-^" * ^^-OO, chez los

Grignon. sJnte-A
! P Q

'^^frcT" '''f'""'^"
'" °^

à ceux qui gardent plus de 10 à ^ aeher" p!:* "'''T''"''''nomb -e de vaches, on peut se cLtl^ l',- ^ . ™ P'"' P«*'*

cette préparation qu'on ppli^^o/oi?'"''" "° ''"«^ ^^

corps des vaches ^ *" ' P*"" '""'''"e sijr le

deft^n~;fzr::t^:r"f'^!,''^^^ '- ^^ "-- ^^

P«ge 215, ;t pa^ers ,r p .T.it r
''""" "''""''"'

'p.a.. .e muuii. Dans la journé.' pas
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une mouche approche.ear elle a horreur de l'acide carbolique,
et au bout de 3 ou 4 jours ces plaies seront guéries.
Mowhes à bœufs- Œstres- Tvres- Chenilles. - On roit

souvent à la surface du corps des bovins, sur le dos, de petites
tumeurs, grosses comme des grains de blé-d'Inde, plus ou
moins douloureuses, plus ou moins nombreuses, occasionnées
par la larve de l'œstre (mouche à bœuf) qui a pond,, son œuf
en juillet ou août, à la surface de la peau. C'^t la larve elle-même qu, perce la peau et va se loger sous la peau. Elles dis-
paraissent seules au printemps suivant quand la larve est de-
venue insecte parfait.

Trai/erMnt:— Ou conseille de faire sortir les larves de*
tumeurs par la compression, mais il ne faut pas les tuer dans
leur habitation. D'autres conseillent de graisser ces tumeurs
avec de l'huile de pétrole ou à graisser, ou de l'ongnent d'oïyde
de zmc, page 215.

•'

Soins à donner au poulain, au veau et au mouton, après sa
musance — Maladies occasionnées par les plaies ombilicales —
PUuis du nombra.-U:^ veaux et les poulains qui, quelque,
jours après leur naissance, sont pris de diarrhée, du mal de
pattes, d'arthnte (inflammation de jointures), d'Hernies (cre-
vures), ont été certainement négligés sous le rapport des soins
à donner à l'ombilic de suite après la naissance. Et, il est tout
à fait étrange de constater que c'est une coutume générale de n»
pas s'occuper de cet endroit du nouveau-né.

Aussitôt que celui-ci est arrivé, on prend de l'eau phéniquée
page 815, environ une chopine, qu'on fait tiédir, puis on loiiou-'
ne soigneusement la région ombilicale, c'est-à-dire le nombril et
les alentours; on sèche ensuite avec de la ouate hydrophile (de-
mandez-en à votre médecin), et on appUque de la vaseline bori-
quée, page 215, (voir le médecin).

Continuez ces soins durant 5 à 6 jours et vous préviendrez ki
maladies énumérées plue haut.

Le massage du pis.—Voulez-vous éviter bien des maladies du
pis à vos vaches, telles que l'engorgement du lait, l'inflamma-
tion du pis, les abcès, les chutes des trayons, les trayons qui se
bouchent, les trayons qui coulent mal? faites le massage du pis
ce qu'on appelle vulgairement travailler le pis.

t
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PRESERVALiN
(In us^ since 1877)

The Great Food Preservative

Keeps Butter sweet aiiH ;„

Butter Ex

harml.ss ta.teless a"d odortss '" '"""^ ""'''''°"- ^bsoltltly
hend for samiiie—free.

Inventors and 5„|e rianufacturers

THE PRESERVALINE MFG. CO
4J Warrcti St. - _ M v .

*— New York, U.S.A,

For priées and catalogues, etc., address

THE NICHOLS CHEMICAL CO'Y.
CAPELTON, QUE.

or R. J. LATIMER & CO
^1. Maurice St. _ ,-

Montréal, Qve.
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Cultivateurs Canadiens
cp * *

Achetez les fertilizateiirs de la Nichols Chemical Co.,
ils conviennent à tous les terrains et à tous les genres
de récoltes.

Tous les cultivateurs devraient en faire usage : plein
poids et qualité garantis. Dix mille cultivateurs s'en
servent actuellement et cent mille devraient s'en servir.
Ils sont de toute première valeur sur le mai-ché.

Pour prix, catalogues, etc., adressez-vous à

THE NICHOLS CHEMICAL CO'Y.

OU à R. J. LATIMER & CO.
Rue St-Maurice - _ Montréal, Que.

Road Making Machinery

Stone Crushers—Stationary and portable.
Road RoUers—Stcam and horse.

Road Graders.

Stone Spreading Waggons.
Contractors' Dump Waggons.
Wheeled and Drag Scrapcrs.

Road PIows, Pick Plows.

Combination Traction Engine and Steam RoUer.

Send for Illustrated Catalogue, to

Sawyer & Massey Ce, Limited, - Hamiilon, Ont.
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mélangé avec le lait destiné à la beurrerie ou à la fromagerie.
Donnez-le à. vos porcs.

Une vache ainsi prise ne vaut pas I)oaucoup la peine d'être
gardée et elle est exposée à devenir stérile.

Tmilemeiit préneiUif.—PoMT prévenir ratte maladie, tenez
TDS vaches en bonne condition; donnez-leur pendant 5 ou 6
jours, soir et matin, dans une petite bouetto eliiiro, une cuillerée

ù soupe de l'oiulre hehie, paye 314, et cf, durant le dernier mois
de gestation, c'est-à-dire le mois qui précède le vêlage; donnez-
leur aussi durant ce mois, matin et soir, dans leurs bouettes, 1
clioi)ino de tisane de graine de lin (une cuillerée à soupe de
graine de lin que vous mettez dans S demiards d'eau bouillante
et que vous faites réduire à une choinne).

Evitez 1,'s eourants d'air, qui d'ailleurs non si'ulement nuisent
à la délivrance, mais qui, aussi, occasionnent l'inflammaïion du
pis. I)l> suite après le vêlage, froitèz votre vache de la tête aui
pieds avec de bons bouchons de paille sèche; terminez ce travail
par des frictions sous le ventre, lesquelles provociueront des
tranchées ou des efforts qui amèneront l'expulsion do l'arrière-
faix (ou délivre). Frottez-lui les reins avec de l'essence de téré-
bentliine chaude, appliquez des sacs d'avoine chaude sur les
reins, j.uis une lionne couverte bien sanglée, et une abondante
litière sèche. Si, malgré tous ces soins qui sont généralement
bien efficaces, la délivrance ne s'opère pas, ayez recours au
traitement curatif.

Traitement curalif~ IIouelbecq.—M. le Dr Houelbeoi, mé-
decin vétérinaire et ancien professeur de l'Ecole de médecine
Vétérinaire au Collège A'étérinaire de Victoria, Montréal, dit,
d-ns un petit traité, que 99 fois sur 100, le succès sera complet
si voiis vous y prenez à temps et si vous faites ce qui suit :

"Si, 48 heures après le vêlage, votre vache n'est pas délivrée,
prenez 6 drachmes (ou % d'once) de seigle ergoté, que vous
réduisez en poudre.

Versez sur cette poudre 1 1-3 pinte d'eau bouillante. Quand
l'eau sera tiède, versez dans 3 bouteilles, coulez et faites tout
prendre à la vache, le matin à jeun, c'est-à-dire avant de lui
donner à manger. Ayez soin de lui verser le remède tout douce-
.menl dans la bouche en u-nant la tête horizontalement, de ma-
nière que la bouche soit en ligne droite avec le dos.
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ou le fumier. Si, au bout de 13 ù U heures, la délivrance n'est
pas «ccomplie, il est bou d'injecter, à l'aide d'une seringue, page
6, une pinte d'eau contenant une roquille de vin, une cuille-
rée tt thé d'aeide earboliquo mélangée à 2 cuillerées à soupe de
whiskey en esprit.

On peut aussi faire prendre à la vache, suivant sa taille, son
âge, son état d'enibonjioint, 4 ou 5 cuillerées à soupe, en trois
fois dans les 24 heures, de teinture utérine de Caramija, page
217, dans une ehopine do vin blanc tiède, à chaque lois. Ce
remède est très recommandablc et est aussi en vente à la Phar-
macie Vétérinaire, Stc-Adèle, P. Q.
N.B.—N'administrez jamais l'Ergot ou la teinture utérin.-

de Caramija avant qu'U ne se soit écoulé 12 k 14 heures après le
vêlage.

N'attachez jamais de poids après le cordon ombilical, car cela
rendra la vache inquiète et l'empêchera parfois d'uriner. Cepen-
dant il sera très avantageux de faire quelques légères tractions,
pas saccadées, mais continues, sur le cordon, durant une dizaine
de minutes, toutes les 4 ou 5 heures.

Ongles sales— Pied pourn.—Crasse, saletés entre les ongles,
causées par le fumier, la terre humide et qui occasionnent une
boiterie.

Traitement :—Lavez, puis appliquez de l'eau tiède, 1 ehopine,
contenant une cuillerée à thé de vitriol blanc.

Tenez les pieds secs et propres et introduisez entre les ongles
ie l'étoupe, imprégnée de goudron et de poudre de vitriol bleu.
Une seule application amènera généralement la guérison.

Paralisie après le vêlage.—Sonjent après le vêlage, les vaches
restent couchées sur la paille sans pouvoir se relever. Elles sont,
dit JI. le Dr Houelbecq, insensibles aux cris et même aux coup.-.'

Si elles sont debout, elles ont une grande peine à bouger, et si,

à force de les tourmenter, elles essaient de changer de place'
elles ehambranlent, elles relèvent les pattes, sans bouger de place.
Mais elles ne restent pas longtemps debout, elles se laissent tom-
ber et les pattes de derrière ne peuvent plus se redresser. Si,
à force de la tourmenter, elle essaie encore à se lever, les pattes
ie devant seules se dressent, le derrière reste à terre.' La vache
ae Tiimîne pi"s et se pî^liit sourdement.
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J!e,H.ers,mcnl de la matrice- Vache qui jette la portière ~

Vache ï„. jette le bonnel.-U e.t airà de prévenir cette maladie
en onunt le derrière de la vuche plus élevé que le devant, en
lui donnant pou de foin, nmis surtout du grain. Toutefois, si 1.
vaeho j, tte lu matrio,., envflo,,,K,.z.la dans une nappe nette et im-
bibée d.au phéniquéo, (Eau chaude, 1 gallon; acide earbolique.
4 cuillera.» a sc..,,h;) puis allez chercher le .néUecin vétérinaire:
tenez flo la padle nette sous la vache. S'il vous est iLossibla
d avoir un vel.nnaire, lavez bien la matrice avec de IVau qui a
bouilli et qui est tiède.

^

(iraissez-vous les mains avec du saindou.v, puis essayez de re-
- tousser la matrice à l'intérieur, mais avec un,, grande délicatesse,

de manière à ne pas ble.,ser ces espèces de globules .«an^uins qui

"édZ"*'" " '" ""'^''™ '^" '" '""""'^ "' 1"'"" "l'i"-"*' ~ty-

Cetto opération terminée, on accumule force litière sous le dér-

ivé

devtt'
''° "'"'''*"' ''"' '*' '''""™ '°'^ P'"^ •>»"' -ï"^

Une diète de quelques jours est recommandahlo, ano>.,c loprofesseur John D. Duchène, et on applique un bandage pouréviter une pcdiute. ° ^
De pareilles vaches, sujettes à jeter la portière, doivent êtreengraissées le plus tut possible pour la bouclicrie
hntez autant que possible de donner du foin, de la paille, pourne donner que du grain, et voiliez vos vaclies de près, à L-

trèslLé"
'"' '^"^ ""°"'' '""-"''^"^ '" "'"'^^^ ^'«^^'

JV^^te ,?<.. ba-ufs de imvail- Enflures des grasse ts et des

deTr
'7 r ™"'' ''' '™™"' ^""""'^ " ^0 ^i*nt^ effortsde traolion sont souvent atteints d'enflures ou gonHement desjarrets ou dos grassets.

nofref'T"r~-'""''l"'
'"' """"=''" ^""«'"id"^ (mouches

noire.). Le LA,„me,il l„pp,que russe, page 31-3, est aussi eicel-
Jent, ainsi que le Baume résolutif russe, page 308. Si ces re-mèdes ne suffisent pas. il faudra avoir recours aux pointes de

Z.Z '^J^:*'-""";""')'
°" « ^^ P'"^"^'^e fondante parisienne.

page ^IJ, (Thierry).

" "' -"•'"-' <^-- — i'ituiurc au jJwa. — Accident
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» ca».|i pUcez vo..»Mho. qui „nt pour rêler, loin d« portM

tJiZZt'"
''''''^'-«'"''J •"« '-'« vient de ,61er, il nefaul ,« 1. iu,.«,.r ù *,u «rt. U tmvu.l, le, effort, du rôU«

..m..K.,u chez elle une fort» tran.pira..on. Si vou. n'enleva
P«- .vi>,. »,.,.ur, eelle-d ^. a.fro.dira et bouchera le. pore, (p^iî^ou,

;'^- - .-. 'l-i ont ...«in d-cHre libre. pour'fucU t«^rt,e .1.. lu „„eur naturelle
; alor, votre vaehe «,ra pri«, dejr «.on-, 1,. l„,t d.,,.„n.îtra du pi. pour ne plu. .venirfet part

fo,. la vaeh,. on mourra. IJe .uite, a,,rè. le vêlage, enle^-z cotteaeur en frottant votre vaehe de la tête aux pieT; avec d bonbou,. „„.,,. pa.lle .êehe; frottez-la ,>artout, la tête, le cou,Tdo», 1,.» o„te, le pourail, le. flanc, le. f«.«., le. patte, et vôu.

ir >:«^r'
'""' '^ ^^-'^^ "-" »"- '<^ ^--^^-^

un''',l"'r"'
''" "'1'^ """' "" '""'"''™ '^« P"'"» '"^Pé dan.un ,K.u dcHscnce de térébenthine chaude; n.ettez-lui .nr le.

mettez-lu, une bonne couverte que vou. «inglercz. Tenez sou.a vacho une litière abondante et .êehe; tous'ce. petit. .Tn.f:e-hteront éminemment une heureu*.- délivrant. N'allez jamai,oom„,e plus.eur. en ont la malhenreu«= habitude, domeni'.te a bo.re, apré. le vêlage, un grand .eau d'eau gllcée^Z U-ter la d.hvrance. Vous ne pouvez rien faire de pire pour ob en.r le con.raire. Donc, jamai. d'eau gW. I^utràÎtredo reconn,„..anc.e, donneront à leur vaehe un gr^d ^ade moulée (;i „„ 4 terrinée,). on lui di..,nt : "Ticnrl cdto^, tu m'a. donné une belle goni.«,, tu a, bien g g^ „!b^ e boue te prend, ga." C'est bien, tu va. gagner auiou nnbelle pnr.l,.,e, ou une belle inflan.mation du pi.. VoiciL rTB.me à suivre et qui est conseillé par M. le Dr Houelbecq et queje ero.s le ph,. rationnel: après avoir frictionné la vache pournlever ,a sueur ot rétablir le. fonctions de la peau "on ndonne a la vache qu'une bonne poignée de farine de blé délayée-

ferme I "Z
'""' """^' '" '"' ^'^™ •"> P«" 1« derrière onferme les porte, et on se retiz. afin de lui permette, de se H rêr

à un repos b,en n.énté. Une demi-heure ou une heur« après on
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Traitement:—Teney loa ..;.. j
de propreté et vous ^vel' oat ^îf

™':'"' ''''' "" «^^d état

lait; si, par votre né^, ^nT; '^ne ''t" "'T '" """ ''^"^ '"

cette n,aladie, donne.' ufrtine lir d
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tre, vous remarquez de la rougeur sur le trayon ou le pie, appU-
quez BUT les parties, toutes les 3 ou 4 heures, de la boue de meuU.
TournU— tournoiement (E. Thierry).—Cette maladie at-

teint surtout les jounes bovins.

CaMcs.—Caeuure cérébrale (ver) dans l'encéphale (le cer-
veau.)

^

Symptômes.—Les animaux sont tristes, hébétés; en liberté
Ils tournent sur eux-mêmes, soit d'un côté, soit de l'autre, mais
toujours dans le sens opposé à la partie du cerveau atteinte
Trademeni:—Il faut sacrifier l'animal pour la boucherie à

moins de tenter le traitement long et incertain de M. Harten-
stein, et qui consiste en l'application, pendant un mois, de vessies
remplies de glace sur le crâne.

_

Vache qui perd son lait.—U.Yez le pis, matin et soir, avec une
décoction tiède d'écorce de chêne, nuis attachez les tétines avec
des cordons de laine, d'une traite à l'autre.

Vers des bronches— Veau et mouton.—Us veaux et les jen-
nes vaches de deux ans, sont exposés à cette maladie qui consista
en la présence de petits vers filiformes dans les bronches (tube
qui conduit l'air du poumon) et se multiplie dans celui-ci U
mort survient parfois en 2 ou 3 semaines.
Symptômes.—loux constante, rauque, pénible; respiration»

difficile, perte d'appétit et amaigrissement. L'animal se frotte
le nez.

Traitement préventif.—Tenez vos veaux et vos moutons sur
un terram sec et élevé, car les terrains bas, humides, maréca-
geux sont très préjudiciables à ces aniiïiaux.

Traitement curntif.—Boanez, tous les deux jours, 4 cuillerées
â soupe d huile de lin crue et une cuillerée à soupe d'essence de
térébenthine, mélangées ensemble. Donnez une bonne nourri-
ture.

Quant aux moutons atteints de cette maladie, on les enferme
tous dans un ai.partement bien clos, bien bouché et pas plue
grand que l'appartement peut en contenir. On met dans un
vaisseau de grès 1 once de sel do table et 1 once d'oxyde de man-
ganèse, sur lesquels on vide une cuillerée à soupe d'eau et 3 cuil-
lerées à soupe d'acide sulfurique. On agite ce mélange avec un
bois puis on ferme la porte. On fait ceci deux ou troi., foi, à 3
jours d intervalle. Donnez de la Poudre belge, page 214
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MALADIES DIT MOUTOlî.

n„t ,

''0'''"'"'>-Mammaiw,^ de, jointures desZ ri"
""""^"^-" ^= Produit des abcès dans le articutt.on

.
Cotte maladie est très grave et incurable. El e dr^

onSlsÎÏÏ^: ™'^ ''''''-"' -~^- 1- '- Plaies

,«fw:'^j;^f""™'-' ^« /""-«.-Inflan.„ation

d'uf:;:";:ï^^t:rr"'"
-^^ ''"'"^- "p^"™»' - dehors,

Tmilement:~0n coupe les brina ,ln lo-

1» ..d.i, d. ,„ii.. zîj^,z°:t' •""'• * "

de son légèrement humecté, matin et soir '
^°""'''

>^ne eau rousse . la suite d'une ^ritoni^^éïgnnr^r
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tion de l'enveloppe des inteelins). Les maUdes en meurent gé-

c'est d avoir des bonnes bergeries et de ne pas exposer au froid
les agneaux encore à la mammeile.

Bronchite -Toux.-L'amm^l tousse péniblement, jette des
mucosités purulentes par le nez. Cette maladie atteint les mou-
tons mal soignés, exposés au froid et à la pluie

1 frff'Tl-'lf'' ^T^'^
'*'"'"' ^' eraine de lin; salpêtre,

P 7 !', ^ "'^' °'"'''*' ^ <=""'='^ ^ «'>"i"^. a foi^ par jour
Pov4re belge, page 214, 1 cuUlerée à thé matin et soir, dans un
peu de son humecté. Faites brûler dans la bergerie, sur une
pelle de fer rougi au feu, un demiard de goudron.
Bouquet -Becqueriot.-ll ne faut pas confondre le Bouquet

ou Becqueriot avec le Noir-Museau, car cette dernière est conta-
gieuse, tandis que l'autre ne l'est pas. Le Bouquet ou Becqueriot
consiste en une tuméfaction de la face et de toutes les ouvertures
naturelles, qui deviennent rouges, chaudes et douloureuses. Puis
une éruption de pustules à évolution rapide se produit. Les
frottements les déchirent, les plaies s'ulcèrent, suppurent et se
recouvrent de crofftes noirâtres, adhérentes et difhciles à déta-

portabir '
"^'^"^ '* ^''"' " ^ " "'"' ''^°"'°g«»'«''° i"sip-

Ca™«.;-Cette maladie est contractée par les moutons qu-^Ion fait pâturer dans les champs de sarrasin, au moment où la
pianfe va defleurir.

Traitement .—T'i'exfosez pas vos moutons au soleil: ne les
conduisez aux champs que le soir ou par des temps couverts et
surtout supprimez l'alimentation au sarrasin. Donnez une nour-
riture substantielle et unique et une cuillerée à thé de Poudr,
fcïff*, page 814, soir et matin, dans 2 jointées de son humecté.On détache les croûtes par des onctions de vaseline boriquée
page 215, et on lave les plaies avec do l'eau, une pinte, à la-
quelle on ajoute un demiard de whiskey en esprit.

JV«V-i(/„..™._c'est la gale de la tête, qu'il ne faut pas con-
fondre avec le Bouquot. La maladie affecte d'abord la lèvre su-
périe,ire, les ailes des narines, les paupièrs et les oreilles. Plus
tard, elle envahit le resL- de la tête etf même le cou.

y '-
i-.vf. ....auom lu^ jjarticô affevu-e» avec du sa-
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1«h;„ / ' " ' onguent de soufre, page 21fi La ma

ques frictions U'ZZ ^uZZ'"''^''''
''''' '""'^ "-<"-

t: .JSZZZ- ^^^"^^••—•- Terrain':

S=-n£^^rr^^'~'---
-"rr^s. s:L:crert^:"jff-^^^^^^^

la viande est fade et molle
"'^ transparents,

layé, une ou deux cuillerée» à thé de Poudre iel/e^îeZ
En outre, vous pourriez essayer les préparations suivantes •

essence de térébenthine, 30 gouttes-
Huile de lin crue, 1 cuillerée à soupe •

Gomme assafœtida, gros comme un pois,

3 matins de suite, à jeun

Mélasse. . . -i ^. .

Soufre. . . l
'''''P"'^

4 onces
Donnez une nourriture riche

de lin, de la fleur de bl^^ïnd; ^^n^^;, :::^.^''
^«^«
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Comlipation—Cotte incommodité Be remarque surtout che»

les asucau.. nouveau-nés. Quand ollc se ,,rés™te che^ le*mouton, plus âges, c'est qu'ils ont pâturé dans les bois et brou-
té des feuilles astringentes de chênes ou d'autres essences

Donnez alors une once do Sulfale do soude, page an dansune pinte d'eau blanche (1 petite jointéo de farine de blé dans
1 pinte d eau chaude).

Quand la mère donne naissance à deux agneauji il arrive
parfois que l'un d'eux n'a pas eu la mamelle; et n'ayant pas
eu le premier lait, qui a un effet purgatif, il devient très cons-
tipé, souffre de violentes coliques et meurt, ilâtez-vous de lui
administrer, toutes les G heures jusqu'à effet, un iavement.d'.m
demiard d eau tiède savonneuse contenant 5 à 6 cuillerées à
«3upe d'huile de lin crue. Donnez-lui, au moyen d'une corne
du gr„ai, et de la tisane do graine de lin sucrée avec de la mé-
lisse; vous pourrez aussi lui donner une cuillerée, à thé decrème de tartre dans du miel ou de la mélasse, que vous lui
déposez sur la langue.

CaUrrhe nasal—Catarrhe êpizootlque—Enchifrement.-C'mt
une inSammation de la muqueuse de nez donnant lieu à l'état
aigu, a im écoulement limpide et abondant, avec tristesse
fièvre perte d'appétit. Si la maladie passe à l'état chronique
1 écoulement nasal devient purulent.

CV,».(v,'.—Hefrni.lissements subits occasionnés par les pluies
Les bergeries mal faites, possédant des ouvertures exposées au
nord-est, a la pluie, donnent prise à cette maladie, ainsi que
le, courses forcées par les chiens qui courent les moutons.

rra,/^,„<..-_ Evitez d'abord les ca.ises occasionnelles. Don-nez une bonne nourriture, du gruau d'avoine, de la tisane de

«JTr- •
';" " '^'^'"^"^' ™'- ^J""'"^^. -^omme stimulant, une

.

cuillerée a the de gingembre moulu. Beurrez le nez du mou-ton avec un peu de gomme de pin qu'il léchera et avalera avec
avantage.

Si le nez est sec et chaud, donnez-lui dans du gruau (dansune corne) :
^ ^

Sel Epsom ou à médecine. . . 1 cuillerée à soupe
Salpêtre réduit en poudre. . . 1 cuillerée à tHé
Gingembre moulu i cinU^Tio a thé
***'"^««

2 cuillerées à soupe
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->- Enfermez les moutoL^^desT ,"""''' ""*'" "
".appartement bien clos, et faTtes b^,"

^"^ •""" "^-^
»u feu, a ou 3 cuillerées à slml] .

' '"' ""^ ?""« ™"gi&
-UP. d'essence de tlbtn^ cls r ^' "''' ""'"-^« *
beaucoup

,0 ,etage du mucus p^a^Jl^"" ''™™'=™*^'

ie.aTs SZ-tl'Îril^-'--^^^ '^ -ton a.a-
bouts de brochcou des 2rcca«.%:"'

"" '" ^'""^' »" ^^-
fourrage.

morceaux de Terre qui étaient dan« la

te^irs^: mS'-^c'ii:rr ''^- -^"•^
^' -' -.-

basses. ' ^"""^ '«= ''«°te et se tient les oreill»

de; et comme nou" tur u' h h ? ""' "^'' •*'<""' ^bau!
d'Inde ou de son de^é pour fa",:

.'""'"' '^ '''" "« •"«-

fer. Si le malade ne ve^ofra''/r
'""•= "^^ ""T' étran-

boire, avec une corne, force ^-^f^rf^
-".""''"^e. faites-lui

de blé-d'Inde.
^"""^^ ^'""' d'avoine ou de fleur

Charion~ Sang de rate —C^H,. t • >

et contagieuse, se prése"tl^'„r * -"'«die, infectieuse

t-ages où on a enTor;: Tadl^"/
'^ .1"""° ^""^ '^ P*'

-nt les vers de terre ullmtenTle v"'*^'^''"''''""''--
^e

5ymp«„„,_Les animauxsont r. T V? '"^*"« ^" '»'•

muqueuses injectées et dZ ro,1 ^
?
*?"' * "'"?' "^^ '««

tré« accélérée et anxieuse; souvent ilT^' ."^'"""'" "*
Pérature est très élevée A 1W„ V "'<'' ""l-qnes; la tern-

ie et gorgée d'une pulpe no ra'"re
'1"' "" *""''' '" '""' '""'-

Sang de rate.
^ ^ "^'^^ ^' visqueuse, d'où le nom de

à l'abri de ceite Œe. '"™ e-^rtainement le troupeau
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Colique.—Le malade tombe et s'agite, a les yeai fixe»; il y »
constipation ou indigestion.

Traitement:— Versez-lui tranquillement dans la bouche,
avuc une cuillère ou une corne :

Teinture de rhubarbe, une cuillerée à thé (chez le docteur)
Soda à pâte, 1 cuillerée à thé.

ICau tiède, 4 cuillerées à soupe
Mélasse, 1 cuillerée à soupe.

Aussitôt qu'il paraîtra soulagé, donnez-lui une cuillerée à
soupe d'huile de lin crue.

ClaveUc— Clavecm. — Claviau — Cloupiau.—Maladie conta-
gieuse, caractérisée par une fièvre intense, abattement et érup-
tion de boutons (pustules) plus ou moins générale et régulière

à la surface du corps. La mort survient en 8 ou 10 jours, plus
souvent avant.

Traitement:— Point de traitement. Informez le Départe-
ment de l'Agriculture, à Dttawa, qui enverra un médecin vété-
rinaire, lequel, par l'application du vaccin de Pourquier et
Montpellier, sauvera le reste de votre troupeau et les trou-
peaux voisins.

Congestion cérébrale— Coups de soleil—Cette maladie est
assez fréquente chez les moutons qui paissent sous les rayons
du soleil pendant l'été, ceux surtout chez lesquels on enlève la
laine de la tête à la tonte.

Symptômes: — Les animaux, d'abord excités, deviennent tris-

tes, tombent sur le sol pour ne plus se relever et l'œil est in-
jecté de sang.

Traitement:— Amputez la queue pour obtenir du sang; si

la queue est déjà coupée, saignez à la veine do l'œil. Tenez de
l'eau glacée sur la tête de l'animal que vous rapporterez le plus
tôt possible à la bergerie; faites-lui prendre 2 cuillerées à sou-
pe de sol Kpsom ou à médecine, dissous dans 4 cuillerées à
soupe d'eau chaude.

Conjonctivite—Mal d'yeux.—Inûammuiioa de l'œil due à des
corps étrangers, épillets, balles de foin, ou d'orge, etc. ; à un
soleil éclatant qui darde ses rayons sur la neige. L'été, les

moutons qui marchent à l'arrière d'un troupeau reçoivent trop
de poussière qui occasionnent aussi cette maladie.
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trayeuse, page 214- et «„! l ^"'' °° ^^^^ 'a «onde

page 312).
'^^

*" ^^°"' Lumnent adoucissant,

-SrSefJtra.':rdr'- --*»- ^-p ^-^e.
maladie. ^ ""* P"' "^ "^"""e^. soni e:,posés à cette

ySt^^^''^^"-' ""««-'*. teinte Jaunâtre de.

Sel Epsom ^^^ '' revienne
:

>a langue^:; ron^etf^ur^rdCfr^^- ^^P—'^ -
araler. P^" •* ^a" ''^de pour aider à le faire

""ique que c'est scroflui
"^ ''^'^ ''^^ ^^ à l'eau et

poSt:in-S;/;j::'i« r:7 ^r '^ '"^^™^"> »
fois par jour, tant qu'il'nVapaTd'C '"f'"''''

^"""^^ '"'<'

M peu de son humecté. '^''' P''^'' «l*. ''aM

Comment et quand con„^ l„ rv^,, „,
queue du mouton à l'âge'^d'miê if^

™"^™—On coupe la
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ie boiB. De la main gauche on étend la queue sur le bloc et
ie la main droite on applique un oiseau d'ouvrier sur la queue,
i àeux ou trois pouce» du corps, puis un aide donne un coup
*e maillot sur le ciseau, et on saupoudre la plaie avec de l'alun
en poudre.

Dartres — Eczéma — Démangfais<ms.—Cauiiet:— Go\ifi de
eoIcU après la tonte, mauvais sang, etc., etc.

Symptômes:— La peau est plus ou moins rouge; la peau est
dénudée; on remarque des suintements séreui puis des croûtes,
^ue l'on confond parfois avec la gale.

Traitement:— lja.\ez les parties affectées avec du savon de
oastille et de l'eau tiède, asséchez puis appliquez le Liniment
antidartreux, page Wi, ou de l'huUe de eade, ou de la teinture
diode, ou du coUodion iodoformé (voir le médecin), ou onguent
d'oxyde de zinc, page 315.

Çtorr*«.—Supprimez les pâturages humides; donnez une
cuillerée à thé de soda à pâte dans du son sec, matin et soir;
•n bien encore, de l'eau de riz sucrée (voir Eau do riz, page
215), 1 roqnille, à laquelle tous ajouterez, si vous le pouTez,10
fouttes de teinture d'opium. S'il y a du sang dans les excré-
ments, donnez une Va cuillerée à thé de Poudre d'ipecae.
Essayez tout simplement de l'eau de riz, 1 roquUle. avec une
cuillerée à thé de canelle moulue, matin et soir.

Diarrhée des agneaux.—Cùtta maladie est fréquente et dan-
gereuse, et, dépend d'un bacille particulier, ou microbe, que
l'agneau absorbe à la première tétée.

Traitement:— Axiseitôt l'agneau né, on lavera l'anus, la
vulve, le périnée, la queue et les mamelles de la mère avec la
préparation suivante : Eau chaude, 1 chopine; acide carboli-
"."''j % cuillerée à soupe.

Avant de laisser téter le petit, on aura soin de bien laver lea
tétines à l'eau ticdu préalablement bouillie.

Si la diarrhée se déclare, vous donnerez, toutes les 6 ou 8
keures, la préparation suivante que vous demanderez à votre
médecin :

Salycilate de bismuth 4 grains

Besioate de naphtol ^J grain

Opium en poudre a gïaina
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A. FREOEAU ft CIE. Proprieui™,

ROUGEMONT, - . p, q

1. Province d" qJ^UÔ ItcIs Z"' """ '" ""''' ^""^ "«

Pi-;- A M .
'"'""O'Siers, Mûriers et Fraî^ifrc

à l"é t's chTrrrcT'rRr"'''''''"',"'''"''^'""*-''-'»

tiW ordonnée ' "P"" "»"«"' ^^i^ant laquan-

Noms des variétés de pommes
D'ÉTÉ

rouÏÏtilfer ^--P—.
Astrachan

D'AUTOMNE

S^Lautfâa1;r''^^^"'''•^--P^<=''«.

D'HIVER
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on. N, C Conaler,
Wéiidont. F. Hnrtubin^

Oérant.

La Fonderie de Plessisville
K.brlcnli et fournliMun de natirieli complet, de

Beurreries et Fromageries

Centrifuges •• Alpha " de Laval

eut mieui qu'aucun uutie cemrlfuge.

Conditions .. i,
«*ni facturier» ob

lia icr».

Ubêrales

Catalogues et lis-
tes de prix envoyés
Mr demande. . .

Miich no» et Chaudière» » vapeur. Turbine. Apm.
ZL.l'^J"'^'' ?;* î'îiiue. Machine. J raboter M
fwJ !< ,

»«a.hine., outil, et fourniture, i
1 uwiRo de. forgeron, et charron». Train» re^
iiort. .onfflet», roue, et bol. do voiture. Pompe.

".l™aiirerié!^.''".lT....'.'
""'" """'•" *•

La Fonderie de Plessfsvllle, PUssisvilU, P.Q.

Le Nouvel ASRACHE-PIERRES et SOUCHES
«BREVETÉ..

Capable de soulever 18,000 livres. N'a pas d'i«a»

propre pour les faucheuses et les moissonneuses * '"'""

^i:::^:^^^^^^ "^ "'— -- « o-^ est n.

«nlXuTre^^-^re^XSul"^^ " " P'—

A. LEMIRE, Propriétaire
^ ™S« "^ PLESS.SVILLE, A.,„„ Oén*«,e et Manu-ncturlète.

PLESSISVILLE, P. Q.



— 158 —
D,j,tnMe~ Diarrhée d, .ti^.-TraiUm»nl:-nonncz Uni.de hn crue, 4 enilleréo, A ,oupe; poudre .iopiZTg^t

te^o» com„„. „„„ p,i,., de tubttc). d.„, une Le do gn«ud a»ome ou doau de graine de liu
*

Donnez à plusieurs reprises, dans la journée, du gruau oude Peau de grame de lin. Donnez, une f„i, par jour, g lin"d op.um dans une cuillerée à thé de poudre do ging.^bro Tvecun peu de n>élas,e; tous les 2 jours, 4 cuilleréesl soupe d h ,1de hn crue Tene. le malade dans un endroit soe et ,1 ndu soleil, et séparé du troupeau.

^^
J^ir„._Frottez la partie afTeetée aree la préparation ,ui-

"""^'^"','-
1 demiard

L.queur d ammoniaque f„rte.
. . . i onee liquide (10 eU)

itouffemtnt - Melon élouffé - Corps f>™j*„.- (Via arri-ve parfo.s aux moutons qui mangeront des légmnes.
.^;'»'«*"''.- Tenez-le solidement entre vos jambes verse/-

L-ndr 1 "î"'^ ' '="'""'^'^'
' *>' "•"""'^ ''' >- crue de.a.ndou. fondu pu.s avee la main essayez, par des manipula-tions, à faire descendre l'obstaele dans le gosier; si vous neréussissez pas, essayez à introduire une baguette de u ^! mûme d une pelote bien graissée.

Fourchet-Onght.-InSam^Mon do la glande située entreles deuï onglons des pieds.

JT' "' ^^'"^'""^^•-Molpropreté, boue, humidité, séjouraur de vieux fumiers, manque de litières, ete. La eourônne dupied se gonfle, devient rouge, douloureuse et presque t^uLrs
xl survient un abeès. Il ne faut pas eonfondre ave'c toZé^'
jrra,<.men< .--Cataplasmes ehauds de graine de lin- lave^avee eau ehaude et savon de eastille; imprégnez le pie "d'huile

f'-f'^iure des o..-Cette maladie arrive assez souvent quandon n'enlevé pas toutes les perches de la barrière
^

par rrJn°Lr'f.'!' -Z^-.'- -intient en place

coton pendant 3. 4 s;ma;;r';;.Z::::iK::rran!
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•vec a<!i limèrwi do coton.

le. a„,„,a,,x »« frottent cont™ tou« lea corp. cnvironnanU et le.déj.an«e„„o„, ,ont surtout .cecntuée. p„' ,. chalour .prt. un^

La poau o,t couverte de petit, bouton» qui, peu à peu, /or-

La gale atteint surtout W, troupea.u mal entretenus, mal«oignes, exposés au froid et à l'humidité
rra,(em6„/,-XourrituPe riche et abondante, Dodds conseiUo«ec. fortement: d'abord, il faut isoler les mou ons galeux „!

Z^:T/f '""']'" "" '^"°" '^•^''" '""" loqnell jette 4

tK,nd enlever les croûtes, les gales. On répète ceci tous k^ 8

1 la pi7lO."*'"^"*" " "^'««"^ '»-"' -'» -t -«qu*

Emile Thierry conseille le traitement suivant, qui pe-it être

çommer» 2 Ibs.
;
eau chaude, 4 gallons. Le lendemain, les ani-

Acide arsénieu.!. ... 1-8 liyre
Couperose s jj^res
Eau bouillante.

. . . 4 gallons. On l'emploie tiède

0rvppe~.Influema.-S,jmptômc3:-Lei yeux sont rouges et

^:itiii?.
-""'' •''-^"'" '™- "'* p» ^'"pp^tirest

(;m«e,.-Proid, humidité, tei>rains bas. humides.
Tra,iemenl:-'T^nez le troupeau sur un frrain sec et élevé

1^ flenVrbu7;*r
"''"' "'"'= ""^ '""""'"^ -l" «'-"« de

à thé de P„^„ 4,,^,, page 314, soir et matin, dans un peu de«on humecté, pendant 4 à -5 jours.
'^
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«embrc, duns une roouill» A'Z ,!',^ * ">* ^« Poudre de jin-

et .- Ton uC:Z"l':ZTct:r'" '"" '^'' " '"^'"-

le docteur), dan. ; ouil rJ«Tl '^^^""'^"""» (» <=*« chc,

'avez ,e.,e,. avec cette «t^r::.^™" •"" * """"^ <^

'« -production et au ,„::;:rx^r"'" '" """"' ^"

tiou suiTante :

'"" P" *"""°e. «'«« la prépara-

Esprit do camphre.

.

a •„ .

«»cre de plomb («ugar kadi'
"'

2 ni!! 'T t
"'"'*

Vitriol blanc ' ' "
' ^ cuillerées à soupe

Eau 4 cuillerées à Boupe

o; 1^ . , 1 pinte

1-'.X^trdLrrriiitr't ''"™^"'-^ -
^a"-de.sanedeS;f1-'ï:^s^r^::S

VO..S constateJde lU^o—t JTv fl

^^ *'' ''' """
"amelles, mélangez 6 cuilfe,:^ à .„„

' '"««'"'"ation sur les

cuillerées A «onnTj'
«""lerêcs à soupe d'huile d'olive avec 2

bras^zb enlaTolerrc?:?"]"""'" ^'" ^'' '^"^ '= -^-'e")

deux ou troi heuts^;i;:nr ' '""'"•^= P"'»' '"""^ !«>

inflammation du voumnn m .
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2'm.(em.„(.-Tisane de graine de lin sucrfe, 1 roquiUe 3 o«
4 fo,a par jour qu'on fait boire avec une corie; eau blanchepage 210

; saignée à la queue ou à la veine de l'œU

marches sur le macadam ou le terrain gravoyeux
TraUement :~Ii,ins de pieds à l'eau froide, repos; enlovez lespoftes p,erres qui pourraient s'être introduites da;slclbtet appliquez de l'étoupe imbibée de goudron. '

'

avoIrSn!!?^! '""''v''
''"' ''"•"" *™P "bo-damment aprèsavoir été trop longtemps slh,arés de leurs mères, deviennent par-fois ballonnés (gonflés), glés dans leur respiration "nîiagneaux qu'on sèvre et à qui^'on aura donné des fariLux mékn!ges au lait, seront pris parfois de cette maladie

JZrJT-'~^°"'"'!
"'"" '''' " ' '•"'"'^^^ ^ "'é de crèmede tartre dans un peu de mélasse, ou bien 1-3 euilloréc à thé demagnésie calcinée (5 cls chez le docteur), ou l-ïTui 1 1 4fte de soaa a pâte dans 3 ou 4 euiUerées à soupe de lait tild..Servez-vous d'une corne pour fair^ prendre ces remèdes.

des p anU's légumineuses vertes, après la rosée, et quand elles

So^s :"^"7" ^ r"^"'
"" '"''"• "'' consomme'ces plan«épos.*s en tas dans la bergerie, ce qui les aura fait fermenteron ve ,„, ^^ p^.^ ^^ météorisation, ou l^lonnel

ontmeLfre"
''"""'"^'""'° '' '"'' '« "^^ ^-=^« -t gonflé

heu'rrT/onT^"'-
"'"' '"" "™° ""^ '""''' ''°*'-= •- ^«"i-

a sT'de tab^) Tl'b r """ ''™^ "'^ (3cuilleréesà thé

flL. J! r '• ballonnement ne disparaît pas, ouvrez le

i!/«jj««.-Plaques blanches sur les lèvres, dans la bouche »tsur k langue des agneaux. Peu graves, limitées à ces parties

"téltins
" ''"' ^"^his^^nt la gorge, l'œsophage et le,

TraUement.-Bor.^ en poudre, 1 eniUerée à soupe; eau, 1roquiUe; miel ou mélasse, S cuillerées à soupe: touche, les pk-
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^naigre, 4 cuillerées à sou- eau /™n
^' ""' ^^'P^^^'^- =

lerées à soupe. Si la maiX'n! -^
cuillerées; mêlasse, 2 cuil-

"^dez à voVre médectpour S
"".

^'Z
^ "' '^""""«"t. de-

10 eentins de ,.inTui.rdCe T^'Z'^
"""'" ''^''"P'^'l^ «*

dans un peu d'iode et touchez léX^ \T °"""'=""' "^^ °"»te
ou. les deuj jours.

légèrement les plaques une foie

i«S£7u/rrdite':ai\r^^^^^^^ -- "-"^^ <' -
«fforte ezpulsifs et «nl^Ternt blan^h^*"™

'"' ™'"""»' «'^^

»^lve; elle tariera. Une brebrL ' P"™'""' P" '»
ladie ne apportera plus

^ """ '•"^^'' ^^ ««"« ""a-

eoillerée à thé; vin de porte!' ;oi„tlT°<'^
"'"'' ^''^'-'*''-' ^

^o^kes du mouton— Œsir,, n • .

taine mouche d'un gris iaultrr f"" " ^«P'^-^bre, cer-

Jes grandes chaleurfautoTdl' n
' :'

'"""' ^^ '=''^«' P»'
quelles les larves pénètrent 1 v^lff '^" °"'"'''°' ^'"'» '«^

q»e dans les cavrtfd^ ^hlv^l". l'Tr
' ^ ''">'"^ ^"-

Cette mouche est la terreur I,t T ™PP'"'*«°' '"« <=onies.

couche, met le nez danTiT pots^ "ié!"'' ''T'"
'"*^' »

touché par l'oestre (cette mouIT 1 i .
"""^ '" '"""'''° «»

.e frotte le nez avec le^ wtof ^' " '^"'' ^""^ ^^ '««« côtés,

jusqu'à se décorcher.
'" ™ '"' ^'''^ «°^''™nants

teriSeTrrlX'd!,' '" """^ '™ '"^ "«"««t- ^^
quents et un jetage^trenr'"""' '" ^*^~™'sfré-

peau, brûler dansYa b ri^^^^^^^^
'"' ^"/' '° ''^''«="» -J" t™"-

année on blancWt les murs H" \"" "" ^" ^^^-î™"' P-« chaque

che de tourmenter le mou o„ oVd T-
"""^ '"P^''^' '^ -»»-

lenezdesmoutons eH^lletu^^'^r ""''' "" ''°-^'"'

ou de la graisse Quand £ 1
^ ^^ '^"'"-^^ '^'"'^ '3" '««rre

^es narin^on lesS » ^r^t^T '%''^-.'-P^ ^-



.JRI

1
— 168 —

du placenta (délivre) retarde, on fait de légères tractions sur

luin/r.
°'"^;'"='''.°° ^'^'^ d- ini^otions d'eau tiède, 1 ro-quille de la préparation suivante: (Eau chaude, 1 chopine- acidecarbohque, 1 cuillerée à thé; vin de porte, 1 r'oquiUe)

. p'uU „„fit prendre à la brebis 2 à 3 cuillerées à thé deleintun utInTede Caramija, (Pharmacie Vétérinaire, Sainte-Adèle, P Q ) dansun verre de vin tiède. Le plus souvent, au bout de 24 heumîemédicament a agi et le délivre est expulsé.
'

Fiétin-Picd pourri.-Cette maladie, grave et très conta-pense, peut aurer do un mois à un an, s'i e^e est nég^eTsl

»^r?nfT ™ r^'" ^" ^''^- Les-moutons boitent et

lacilement. Les tissus sous-cornés ont un aspect grisâtre etexhalent «ne odeur fétide.
6"suire et

rrai*».»^.— Désinfectez d'afcrd la bergerie à fond, page
10. Donnez une litière sèche et abondante; enlevez la corne
décollée «tns faire couler de sang; puis faites dissoudre %Trrede v,n„i Mou dans une pinte d'eau chaude et lavez kpMavec cette eau tous les jours; donnez tous les deux jours- sel

dan» •
^ "! "1" ^ *•"*= ' "" " ^°^ P" ««'»''i°« donnez

page 'g'i:;"'""*"^
-î" »«*-' 1 ciJlerée à thé de Poudre M^l

Après avoir lavé le pied comme je viens de le dire, appliquezde la pommade phéniquée, page 215.

quer des cataplasmes chauds de carottes ou de navets piles 2fois par jour pendant trois jours.
'

L'honorable Bondall soigne ses moutons atteints do piétin .de la manière suivante
: Il met dans une grande cuve 4 pouced épaisseur de la préparation suivante : Eau tiède 4 ou \ gZIons contenant autant de vitriol bleu que l'eau peut en dissou-

dul ^'
P''^"%''''"' =^"« ™™ " - 5 moutons qu'il laisse là

iZT^
10 ™".''t;' PO^f permettre au remède de pénétrer par-tou dan» le pied. Cette maladie esl pour ainsi dire inconnuesur les terrams élevés et secs.

Posément de sanç.—Cette maladie se fait sentir sur les mou-
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d'arbree. ^ broutent des jeunes pousses

brsseTdTs cuites sr.:"'' T ^' '" '°'^^' - '^«'^- «1-

ea.es.outor::.t'^— X^^^^^^^

^e sou.e, . oLes. ^.Z^::.^2l t!^^^

en..oppes au ee.eau et leX .^T^^ut^^:'^''
'''

éprouvefaeresIr^Z^on^^Vri"""' ^* ^^
^"''

quefois la moitié du corps eltTnljT^ "'°*'"- <^"'''-

B'en va en arrière ou s« le côté Ltâ^K
•'°'""'"°'°'' '" '^'^

«erife; parfois le mouton ^ k
'?*='"'"'«8 «ont fortement

«0 plus' ^ reWer^rut^s o" Tn^n
*™^°* "' '^ '»' P™'

pirora très péniblemenr ' *
P""™ ^^ ""'«^ «' 'W"

Traitement:— Dès If Hi>,.,t , • ,

procurera un gran;\::£lTL:ri ^ 'Vf '"^'"'^

suite du lait eliRii,1 ot /i

"umeuiat. On donnera en-
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^' Epsom

, 3 onces
i-sprit d'éthernitreui. . . l cuUierée à soupe
timgembre moulu .... I cumorée à thé

que, 20 gouttes; eau, nuc roquille. Donnez du gruau et de U

l:ZLT' '' "" "^^"'"^ '' "'"= *^' P-^'"'^ p°-

Brfrf^r'™"'
''' '''"'>'" -(Thierry)._Ce grave accident seproduit au moment ou se termine la parturition. L'utérus

entier se renverse en même temps que s'effectue la sortie eom-
p.ete de 1 agneau. On aperçoit alors, derrière la brebis, unemasse charnue d'abord rosée, puis rouge et sanguinolente. Par-
loiE le délivre est encore attaché aux cotylédons.

Traitmit,it:— ll faut commencer par détacher les envelo,>
pes avec précaution pour évitei-iles déchirures des cotylédons
Puis on lave toute la masse déchirée avec une chopine d'eau
tiède contenant une cuillerée à thé d'acide carbolique et une
roquUlc de vm de porte. On fait tenir en l'air les pattes de
derrière légèrement écartées, et peu \ peu, en commençant par
la partie la plus voisine du corps, on fait rentrer l'utérus On
maintient la bête suspendue pendant environ 15 minutes après
I opération. .

'^

Saignée.~On pratique généralement la saignée à la veine de
1 œil, ou ,lo 1 a.sselle, ou sous l'avant-bras. Quand il faut faireune abondante saignée, on pèse sur la veine du cou avec le
doigt, après avoir enlevé la laine avec des ciseaux, et on donneun coup de lanc^te «ur le long de la veine, jamais sur le tra-
vers. Une petite saignée .comprend un verre à vin de san;; etune grande saignée, un demiard.

Téianos.-Cau^es:~Blc,,nres négligées; bacilles (micrr'^s)
<iui pullulent dans les terres, les fumiers, les purins et les fla-
ques des rues; la castration.

Symp«m(».-- L'animal devient raide, marche difficUement-
ses mâchoires se reasern-nt et la tête est rejetée en arrière.

'

Traitement.—QmTii on pra ..»ra la castration sur lemouton. Il faudra avoir la précau»,. a de désinfecter la ber^rie
page lli, cl ics couteaux avec de l'aoïde carbolique, ainsi que la
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Pl.^^^(eau chaude, 1 ehopi.e; acide carbo.i,„e, ^e cuii.eré,

lin crue avec 5 erains ri'i™-*-
'-"'"^ree ii café dhuile de

Ment la naptholifeT^f/r ^ur) ^"r*""^^
"'"*-

soir pendant 8 jo-jrs à ù A. ,"}' "î" »» ''""ne matin et

purge' avec 2 once de ,1^ de 7^""' ""^''^ "^'""^'^ ^
d-eau tiède.

"^^ """^" '^'^^""^ "^«"^ 1 roquille

^J~iTU:ZT~L:T~ """T"
-^—•-»'- Fer-

n,o„ton (ce 7au, ce veT'rbult" '1^1''' "'="«- "î»

cœnure. sorte de vésicule dIu,T '*™' ^P?'''^

yer aninal a la boucherie; on détruira la cervelle.

MALADIES DU POBC

cochons quHotr'lolZ ^cltr On^
^'^''^,

^r"^^'
^-

en îorçant le cochon de^esteTd bout daus^" / *' ""'^'^

froide, 10 n^inutes, ..atin eil^
^""^ ' '^ ' P""^'=^ -î''»"
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L'animal respire mal, sa respiration est bruyante, ne peut ni
boire m manger, et la gorge est enflée. Si l'inflammation sepropago ,le8 amygdales aux voies respiratoires, la mort arrivera
par asphyxie.

Traitment .-Coupez la queue ou les oreilles pour obtenir
une Mjgnic; mettez les niouclies noires sous la gorge durant !>
keures. Faites respirer des vapeurs de goudron en mettant un
demiard de goudron sur une pelle de fer rougie au feu
Anu, imperforé.—On ne s'aperçoit de cette maladie chez le

porcelet que 3 ou 4 jours après sa naissance, lequel jusque-là a
toujours été gai; mais tout a coup il devient trite, ,, tient à
lécart avec le ventre gonflé. Si on visite le petit malade, on
s apercevra que l'anus est imperforé.

Traitement:— Si, sous le doigt, on sent bi^n l'anneau anal
on perce la peau avec un bon canif. On réussira bien avec la
pomte un peu aiguisée d'un fuseali en bois franc. Si l'on n'é-
prouve pas sous le doigt la sensation d'un anneau rigide U vaut
aussi bien de tuer la petite bête que de tenter une opération.

Apoplexie cirébrale foudroyant,— Cmips dé chaleur— Coups
de!Oleil.~Les cochons gras exposés plusieurs heures auiwjons
du soleil, ou qui sont entassés dans des wagons de chemins de
fer et qui font de longs trajets, sont exposés à cette maladie.

Symptômes.-— Les animaux chancellent, tournent un peu
sur eux-mêmes et tombent comme foudroyés. Parfois ils sont
haletants avec une respiration très vive; les yeux sont rouges
ou violacés, les oreilles bleuâtres comme le groin.
Traitement:— Coupez la queue vers le mUieu pour obtenir

une saignée abondante, et jetez plusieurs seaux d'eau glacée
sur la tête et quelques seaux d'eau fraîche sur le corps.
ArthriU aiguë-mi de patte,- Rhumatisme articulaire.-

Causes.—Ugeme^ls froids, humides, pâturages dans le» en-
droits marécageux durant les saisons froides de l'année.
SymptômM.-- L'animal se meut difficilement, a les articu-

lations (jointures) gonflées ou déviées.

Traitement:— Eyitez les causes occasionnelles de la mala-
die, tenez les porcs dans un endroit sec et élevé. Le pins sage
et le plu» économique est de sacrifier les animaux qui, ca 'éné-
ral, sont bons pour le saloir.

' "
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«••nc^' de donne T ?» „,
^"''

f^
.«^"««'née par la négli-

-in. de propreté reÔu/r"''"''^ ''" —au-néole.

(1.^ nombril) avec de vïZnhL " '" P''^'" ""bilicle

a..6che le. part es 1 vée" avec dT la'"''^''t T *=«™''' ^' "'

f^it une oneLn de va^t^Zr. :> ^T^^r"'""'' ">* -»

^J..t. ,na,ad,e . reconnatt . .e^Hn^I ^IL™. et . U

ouputré«.,,nirirentl%rt:r ^"''"^' ^^^^^

JztrLûrTbarL^:::"; ":'"""" --"-trui-
dévore ni les fetus nil„r f '" '""'' ?"" "î"'»"* »«

pendant quelq^ 1 anT u^rwf'b" ^
""""-"^ * '^ «^'«"^

«ur une bonne litière fraîche ^ ° ""'"' '' ''•*° ""^^

aux'^Sef;-!:::"
rtirb'''

'-'"' '°"^ - ^^ ^»-.
p^u,. M,., u, .rdartrXr ''"""^^

* ^""-^ ""

fiév.. porte%.ap^pétirdSr.. SC e^r , "^^^r
=

loureux. Cette maladie Jf f,i »
penmies et menie ^ou-

'a mort si elle se pt^a^e :;tt:lrt 1 ""'"^ '''^^
» jours.

f f ^ aux intestins. La durée est de 6 à

pn« dtin";eT:H,: '^r™*" "^ "" ''" -*'™'' «J"

cho très élément viZ.w''"''-
'""' '!^ "'""^ ^" ''<'»' f™''

•a dispositif ri dtrl:™: r:^"/r'^™''
^

tagion aux autres animaux de We™ rï,""
'*"" ''' ™"-

los habitation» H„. „"„ ._l'*'
''™"'- ^»"<^^ jamais dans

vous aure. dans-es'^,; ^r;;::;,J^l^t^lS^^::
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hormis que TOUS les désinfectiez avec de l'eau phéniquée {eau
chaude, 1 chopine; acide carbolique, 8 cuillerées à bouik,.).

Abcès du pied— Limaa.—Abcès, avec ulcération qui se dé-
veloppe entre les deux doigts principaux, surtout che» les porcs
logés dans des porcheries humides, malpropres et mal tenue».

Traitement: -Tenez les porcheries dans une extrême pro-
preté; enveloppez le pied malade dans des cataplasmes arrosés
deau phéniquée, page 215; crevez les abcès avant qu'ils ne s'ul-
^rent et traitez les plaies par des pansements quotidiens à la
rommade phéniquée, page 815.

Bronchite— Toux— InHammaiion. du poumon — Fluxion de
poUrtne—Comme la toux chez le porc indique presque tou-
jours le début d'une inflammation du poumon et comme !• trai-
tement est le même, nous allons confondre le traitement de
eea denz maladies.

Cai«M._ Porcheries humides et froides. Bains d'ean froi-
de trop souvent répétés dans fa belle saison; les jeunes porcs
«posés an froid humide, ou aux alternatives du chaud et rt„

r° ' '" , ' "P"*' *™''' "O"™ »» soleil, ils rentrent dans des
rogements hnmides, mal aérée et exposés au nord, par exemple.

Symptômes:-An début, si l'inflammation est limitée aux
Rronches, on remarque une toux pénible; l'animal, triste et
abattu, se couche, mais se relève souvent et ne se tient jamais
couché tout étendu; si l'inflammation se communique au pou-
»on, la toux devient grasse, pénible et fatigante ; l'œil est
ronge Tif, la respiration accélérée et accompagnée de praintes.
Vers le 2e ou le 3e jour, il s'éeoule par les narines un mncns
«ngumolent ayant la teinte de la rouille du fer. Au bout de
5 4 6 jours la maladie esf guérie à moins qu'elle ne passe à
I état chronique, ce qui pourrait durer indéfiniment avec de<,
«Heraatives de mienx et de pis. H est préférable, dès le début
sacrifier l'animal s'il paraît bon à manger.

Traitement:— Contez la queue au milieu pour obtenir une
bonne saignée; donnez de la tisane de graine de lin il pinte
matin et soir, et dans une pinte de lait, donnez, une fois par
jonr, 2 à 4 grains d'émétique (voir le médecin, S cts), suivant
l'j™ pt !» t,ii!k des sujets aiTcctés.
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i'.iJ;»:: de
"
L^n/drr; "; t >«"•' "««^^-^

Pinto, „„ti„ et soir
'^""^ "' ''"' ""« <*»Pi™ » "ne

prend.eietout'aa^uLttumeT" / «'^'«-thine. faite,

«t pour purger PoTZTJ .f^" ^ «'^'^ ^' ^ Ceci

0.^. de eo^:. ::z s: e ^lUTun "^d^
-^

à raison de i doses oar m„r i j , ^ ^ " ™™ donnerez

Applique, .es .oXr.Lrs1:^ -"«r
-^'^'^ ^""^'^

ne?s ptLT;v^s';t:^H:":îi-Tr*-- -^- ^

mer par le fen.
"^ ' Pétrole). et faitee-le cou».

Chute ou renversement du rectum n„ i
fondement.-Cet accident Z "T °'^'" ?» /•««' i»

porcs, â U snite d«™t;,'^'"n"' -'''*: "''™°* ""^^ '«^

chez les tmies en parturS ' '"'''''''' ** "»" '»«



— 166 —
Traatm,ni:~Oa lotionne la p«^<, «»„ de l'eau phéniquée

et alcoolisée, (eau chaude, 1 chopine; acide carbolique, i cuillo-
rée à thé; whiakey en esprit, 4 cuillerée» à soupe)

; pui. avee
le. doigt» en<luit« de vaseline ou d'huilé d'olivo, on refoule jus-
qu À ce que l'anneau anal soit dépassé et ref.Tnié. Si l'animal
^t constipé, donnez-lui a cuillerées à soupi. .l'huile de castor
Sil a la diarrhée, faites-lui hoire, nwlin et soir, «ne chopine
deau de riz, page 215, contenant une cuillerée à soupe de ca-
nello moulue.

Chute du vagin— Chute d,- ta matrice -Chute de ta veme— Procédez comme pour la chute du rectum, page 105.
Ca»/m<for..—C'est pendant l.i |)ériode dallaitemeiit, en tout

cas avant de cammcnct^r le sevrage, qu'il convieni de châtrer les
porcelets L'opcration est très simple. Il suffit de tiàve sur
le fond des bourses, une incision atteignant, du mânio coup de
couteau, toutes les envel(,,,,«s. 1| faut une incision pour chaque
testicule qui sort par l'ouverture et qu'on avulse par la torsion
jusquà rupture du cordon. Pui» on abandonne le petit sujet
en ayant soin de préparer à l'avance, pour ses frères et pour lui
une litière bien fraîche et bien propre.
Le verrat, retiré de la reproduction, ne peut être livré à U

consommation que si.-; mois au moins après la castration.

Diarrhée.-Chez les adulb-s, cette maladie n'est pas bien
grave. Elle provient fréquemment d'aliments avarié» ou d'indi-
gestion, chez les sujets trop goulus. U diète en vient facile-
ment à bout.

rraitement:—Matin et soir, donnez une pinte d'eau de riz
page 215, un peu sucrée et une cuillerée à soupe de canellc mou-'
lue.

Diarrhée des porcelets— niarrh'ée blanche— Foire griie—
Cette maladie ert plus grave que la précédente. Elle est fré-
quemment mortelle. Il est bon de mettre 2 ou 3 cuillerées à thé
de soda à pâte dans la nourriture de la mère, matin et soir

.
Trail^nwnt TAierry;— Désinfectez la porcherie, page 10
Prenez chez votre médecin:

Benzoate de naphtol jq grain*
Salyeilatc de soude 10 grains

'

Sous-nitrate de liiHinuth •> ^n-K.
Opium bmt râpé ggrains
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('«tte préparation touv .nt à <lix porcelet, t^it ,lo S à 20 inn»

Se îflKu.!..
""• "" ""°"™"'' '" <'»«> "« bout

Trailemenl Doddn:—
Craio préparée, une once;
l'oudrc- (lo cachou, 1-2 once;
l'ou.lrc (le ginRciuhrc, a cuillerées à thé-
1 oudre d'opium, .io grains

'

cuillère!» r
P"'''"™'"'' f"'*^^- Vou« donnerez de 1 à i

frais, dans
1 «udtu ™^1 Z"";"

""""""'" ""- '^" '"''

de ehau,, page 2,6
' "* '"' " ™"'"'^» ^ »«"P'' «l'*»"

Prenez :

Poudre de gentiane i„„^^
Op,u,n en poudre

j j^^^^^

nour'rre.""
'' '"'""' '' '^»'— "«- P»' Jour dan. U

-K:d:^^crd:^rt:^-/«:^---:
tenant 10 à 1,, g„„t,,, de teinture d'opium

"'""'"'• "-

bout d^S àt' T„ f

tournoient et » bouche écume. An

metti. • ;::: dm':::i7:'t:"- ''^"™ ^" »« -
tes soignant ainsi:

' gi«^n«;a5 coi„piètes en

Tn.ife.^^.-Donnez, dans du lait, 3 grains de calomel mélan-
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fé* « ou 3 cuillerée, i tliédi. ,K,udre fmigèr. „^e ot .me heure
ifrè,. 3 «iillcréof. à «>up<^ de wrop de nerprun. Il) cU

Ku,îmi«ez ce. porc, le plu. lot po*«l>lt.. Cette malwlie e.t
«i'née par le» vers.

lin/sipéU gangreneux:- Camen: - Froid, humidité, conta-
gion, malpropreté.

Symptôn,c, :-l,uraat le. .-, ou « premier, jour, do la mala-
die, le pore paraît mal à l'ai«.. inquiet, faible, lourd, ot n'a pasd appéit Ver. le riènie ou 8>è.ne jour, ce. «ymptliue» augmen-

t*nWt chaud, tantôt /ro.d. le. oreille» .ont pemUnto et froide. •

l haleine e.t fétide, une matière épai«. coule par le nez, touU' la
peau, .péc.alement «,u. le ventre, devient rougo comme l'ér-i-
pèle, pui. bleuitrc ou olette comme dan. la giingrèneU peau .e couvre ;e véeicule. (cloche, d'eau comme celles
«coasionnees par le. mouche.). Ce. vésicule, crèvent et lai»ent
échapper un liquide rougeâtre, puis il « f,.rme de« gale, noire.

Iraitemcnt.—Couf^:, la queue ou le. onMlle. pour obtenirune bonne «ugnéc. Donnez en purgation, 4 ou 5 cuillerée, à.oupe de .el Ep«,m, di.«>u. dan« une roquiUe d'eau chaude: et
cndu.«;z le» partie, affectée, d'huile d'olive ou de .aindoui.

ftèvre contagieuse -Choléra du cochon- (Duchène) ~
ra«*M;-Malpropreté, contagion, froid, humidité, mauvais, ali-
mentation.

Symptômes :-h'^r^m^\ ce^e de manger, e.t frissonnant,
abattu, lourd, et cherche à rester couché sur «i litière. Le nez
ert diaud et sec; les yeux s'enfoncent

; la .oif est vive; la peau
es chaude et se couvre de tâches noire, et rouge, qui s'effacent
à la pression de., doigts, pour réapparaître immédiatement
«pris; la toux cet sèche et forte et le ventre très sensible à la
prewion. Au bout de 3 ou 4 jours, il apparaît une diarrhée
«éhde noire, savent accompagnée de sang. C'est le symptôme

r™ifem,-«^;_DéBinfectez la porcherie, page 10. Si vous êtes
certain que l'animal est atteint du choléra, tuez-le, déposez-le
dans un trou profond, imbibez le corps d'huile de pétrole faites-
le consumer par le feu et enterrez les cendres.

ffaJr.-Sympiômes.—Fortee démangeaisons; la tête, la base
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d» «r..ll.., et te tour de. y„ux «nt le, premier, atteint., pui*
« ...,.!«, „. * propage, à |„ ,„„, („,„„.. d„, ,^,,„,,„,, ,,j •',,,^,

Im ....vuh.r t.,,,t !.. ™rp.. Ix-, ..ninmux *.uir,.-„t, maiKri.«„t etperdent lapp, ,t. U^ „.u„ ;„,„,.„„. ,„ ,,,.„ ^„ j[^. ^.^ ^.^^^
p<Hit olwTv.T Ji.« plaqua* ,li. .Toûte. BB-.z étenduen

^ ""'"'""'"-*'" f"" ''""l"'' II'» oroûle» pr un ton «von-m- K'Sn.Tttl. p.n. .juand l'ani.n.l e«t ««.hé, o„ fait de, frictiona
VigoiircMiae» hmv VOni/ueiil de toufre. p«p,. •.•l,->

l'iif uulr,. prép.rati..ii i|ui rendit trè» bien, e»t celle-ci- la-
vnnv,.rt ,«.Ke.,T, «o„,...s: acid. carboli,,,,,.. 5 cuUlcréea .^

tlié; dont on fait un niélanK,- |>arfait.

^ly<lropme-A,cUc.-^,nnn^\nli„,, j^au dans lea repli, au
periUm... „. .,„, oceamonne dvH onflurcB ou tumeun uua le
ventre,

C««,..-Mauvai,. lo^i», nourriture pauvre, pâturage» .n...-

T-™;;.»,.,,;. Point ,1,. traitement. Quand le porc est dan»un ùtat pa^^able et peut êt,« mangé, il n'y a pa« à héaitcr à en
faire le aacrihec.

//m„e de ra.W.-l'arfois, on s'en «|»rçoit bien peu. D-au-
res fo,B le« bourst^ sont volumineuse.. II y a lieu, lorsqu'on

les cliatre, de |-endre de» précautions
IlemieombiUcak.-m, a'ob*rve seulement chez le» jeunes

sujet», n ordinaire, elle disparaît avec l'âge. ,Si elle persiste,
1 ,V a lieu de faire la suture du sac herniaire avec le«Vrécau.

t.on» .|u indiquent le» dispositions anatomiquos de la tumeur

»l//I""',7^''T'
"*''"'' ^^ ""'''""' "<"' <'" vin ou vins

«Itérés. Des cochon.» qui pâtureront dans du sarrasin en fleurs
seron parfois pris d'ivresse. Il„ deviennent alors méenants,
•rritables. ehancollenf et se couchent pour s'endormir lourde-

"
ment. A leur réveil il» sont bien. Pas de traitement.

Inflammation des mamdleg-Uammite.Symplôm»- - don-
fle.i.nt d'une ou plusieurs mamelles, qui sont rouges, sensibles
au toucher et reluisantes. Il y a perte d'ap|,étit et fièvre
fo«™.-- Porcheries mal tenues, froid, humidité: surabon-

dan... de lait; cette maladie .,e dévelop,« aussi sur les mamel-
es aont c lait n'est piu, absorbé par 1™ petits. Quac,l tontes

les mamelles sont prises à la foi», le mal est très grave
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r;aitom«,i.._8i les petite «ont déjà un peu fort» aevrez

.
le, ne donne, à la nudade que du lait en nou'rtTtu"

'

"'"'"

grame de Im, trempe, des linges dans cette eau et appliquez-

cuuierées à thé de salpêtre, matin et soir. S'il se forme desabcès ouvrez-les et injectez de l'eau tiède phéniqur (eau

prendrV/ T!!"''"'
""•"""'"'

' <="'"«'*« à soupe) piuês

suSr^.'^ T -«Wc.-Jf.^n.e^Cette inflammation«urv.ent après l'avortement ou après une parturition laboriens^surtout quand celle.i est suivie du re'nversemen ' d^":;:

%^p(ôm«;- La bête est triste, a des frissons, des coliques

CZ.^:7T,^t
''*"' ^^"'^^^^ ^^"'»'^- '-—

-

.JZ'"^'"'''^'
''°'""^' '''"' ''" '"^t «»"""« nourriture-

cTes .
la queue pour obtenir une saignée et mettez des m"u-'

t:J:r:[%z. "' '-'- «^"^ -'^^^« -^-' «^°"-

iarfrerie-i^rr sra»,é.-Le cochon ladre, ou arainé ou oreni'n est pas toujours facile à distinguer au milieu d'autres an
-'

maux sams de son espèce.

^53™p«««.._ Cette maladie atteint surtout le porc depuis
1
époq, .. du sevrage à l'âge de 8 mois; il est moins gai moin,

d m'arch ; T'T "^ ™'" "' ^™' J"""-» ""Hanti i^a ladémarche fat.guée, et presque toujours le col esl enfoncé entrele» épaules paraissant surélevées
On trouvera parfois dansla bouche du porc uu grand nom-bre de petits pomts rouges, sanguinolent,, «u den otites vé^cules qu'on appelle hs ffmi,,» ,h Wrerie

^

L'homme qui se nourrit de porc atteint de ladrerie sera eer-tamement atteint du vc. solitaire.

snrhprî'~'t
''"'', ''"' '"^"^"^ •'"' ^™'t'. «i^' «eines. ab-orbera les œu s ou les anneau., desséchés du tœnia (ver soli-taire). Ces œufs circuleront avec le sang et iront se loger dansdiverses régions du corps ,„•, i,s formeront les cystieerquesi:.
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Moutons Hamshire Down. Cochons
Tamworth.

Volailles Plymouth Rocks barrées.

foumiturrdu ;u4„ *'"""«' P"^""» de. abeilles et

TABAC CANADIEN EN FEUILLE. Etc.

Pour toutes informations et liste des prix, s'adresser à

J. J. Qareau
HORTICULTEUR

St-Roch FAchigan, - Q^é,

ortM le. p|„ „ouT.lIe, « le. meilIeurL dïvoln? i?'^
"'* î"'" « »«" '«

«utre. engr.!,. ' "'" " "" '"°»- Poudre de PhosphMe Thoi,." rt

C.t.lo,„ d.»r,u.,g„,i,, d.m.iid...l..

Winiam Ewing & Co.,
MARCHANDS ORAINCTIBRS

«42. rue ncG,,,.
HONTREAL.
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Pépinières

les plus

Grandes

en Canada.

Au-dela de 800 ocres.

Lesarbresles meilleurâ
en Canada

Cem ^ue nom foumiswn. lont lei meil.
.1"' "'i' !'• "« «ûtmt DM plu« cher qae le.

A'ou» avant l'expérfenee rf« ein»«.
<Hnq ans e» propageant la
proauU» de la Pépinière.

l « chaque acheteur reçoit le béuiict de cette
expérience, en la qualité de no» arbre..

Ci dem>U9 nous donnons la liste de notreplantai™ de pnntemp,, pour donner l'idéede la grandeur de no. pépinières. '

Pommier. _ a/;, « «
Hoirie*.

«6j,oo7

Ceriaer. .". 'il*i°
Ptuniers.

82,161

Péchier.',;;:::.:; .:•.:::•.:
•:

'zjs*
Coings

Gadelliers

tJroicilliers

7».i«4

W»7
"5.4»

Fran.boi.ier;":'..;;:;:;::.::;: i!?-'"
Koncier. :.zz:z::: ^-^
Kaisin. i,S
Arbres d'Ornement :.;;; 'fî™
^•^. '';«ï

Verdure. :..:. ::".
:

*?"•""

Pivoines ;.;;.::"::;:;;. ^fj^
Lierre I Anipelopsii, .Jt";
Ko>ler., Thé ?•»*
Plante. „«'°°°

Les varlètis rusti-

ques adaptées en
particulier â . . . .

Quélwc.

Notre beau Catalogue illjstré, en fr.nç.i., ORATUITEMENT

M<..h''ca"tV^;ï!r"
"«^•'•'P'""'" " P-r détruire la chenille Tu^kIc'

On demande de» Agtmt».

chez ';!'oul!°Th!
**'''" '""""' '°"J°"" "" '"'P'« ='"'««'>' 't profitable

LSrro! 1 ^°' '8'"' * '"" P'°P"= '""'»i'c. exclusivement il
S,r.;?r """»'?,»"»• P>yc ch.ique semaine. No, .«n» ve„deMdurant I an enier.-L'EQUIPEMKftT EST ORATll!Nou. écrirons en frm.çau ou anglais.

STONE & WELLINGTON,L
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TraUmml:- Il Uut détruire ces porc8 par le feu, et en-

fonir les cendres dans la terre.

Maladie» conia3i^.-U, .^^ies contagieuses du porc•nt
: la fim-, aphteuét ou cocotte, la rage, le charion, la meu-

mo-entertlt mfeetumie et le rouget.
Pour prévenir ces maladie* voyez Détmfeclio,, de-, itabtm

psgc lu. '

Mal d-ye^-Onglet.-(M accident, assez fréquent, est le
gonflonent de la muqueuse qui recouvre le corps clignotant on
paupière transversale mobile de dedans en dehors. L'œil est
parfois entièrement recouvert. L'onglet est dû à des frotte-
ment., à des corps étrangers pénétrant sous les paupières ou
sunplantant, comme les balles de céréales, sur le corps cligno-
tant lui-même. °

II faut rechercher le corps étranger, le retirer et lotionner
1 œil malade avec de l'eau chaude ou une infusion de fleur, de
sureau blanc, page 21.5.

Mal rouge - PnmmuHmtiriU toniagieuie.-(Diichéne).-
est

1 inflammation du poumon et des intestins cauaée par un

Symptôme,: -mvie, toux, constipation, etc.; taches pac-
»ant du rouge au bleu noir qui apparaissent sur les oi-eillesU gorge, 1 estomac et entre les pattes de derrière; jeUge noir
par le nez, diarrhée fétide, inflammmation de la gorge et de la
langue, puis asphyxie.

T^'animal se cou he, cache sa tête dans sa litière et ne r^mne
point, a moins qu'm ne l'y force.

Trailemmi;— Uolez le patient, désinfectez la porcherie
page 10 S, le malade meurt, faites-le brûler et enfouissez les
cendres dans la terre.

Paralysie.-Cette maladie atteint spécialement les membres
postérieurs, soit chez les femelles en parturition ou chez les
porcs de 8 à 10 mois en voie d'engraissement. L'animal ne
peut se t^nir debout, 1™ membivs postérieur» sont traînés sur
le soi. L appétit se maintient tout de même.

rrat<mi«i<. — Saignée par section d'un bout de la nuene
mouches de moutarde sur les reins. Le plus sage, si l'animal
e?t en état, c'est de l'abattre dès le début du mal
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ne^oul^'"*''"'
'''''«''"'^''«»'' -le la Pl*vre, cette membr.-ne ou peau mince qui ei^.eloppe les poumons. Cette maJad"et assez commune et atteint assez souvent les porcs à 1Wa Iqu. sont toujours sensibles aux influences atrosphér quTi

particulièrement au froid humide
pnenques e*

Jr^'^r^'"''^''^ "'' *"'"^' » '" 'expiration plaintive«accélérée; il se tient couché sur la poitrine et jamais tout

on peut le considérer comme perdu, dit Thierry. Si l'on entelent peu d'espoir de le guérir, il vaut mie^ le sacrifie" desuite pendant qu'il est encore bon.
Traitemml: - Coupez un bout de la queue; donnez dans dulait, une cuillerée à thé de salpêtre; appliquez lermouc^ d"moutardes sou, la poitrine, et domIez^ine fois parW dan,

0^ r^h^^ienr
'"""^ '''•°^"^"^'

'^ ''' ^"^ '^' -^^^
Il est rare que la pleurésie guérisse complètement. Dans ce

eTdi^S ""'*' ''"'''"^"' •=* "' d'un'engraissemenf le^:

1 ^"f-f!""?'"'»»*—L'animal se frotte sur le. barrières^s arbres les murs. Cependant le porc est mon exposé a^xpoux que les autres animaux domestiques
rra«««„/.— Parkinson dit que les porcs mal nourrisd'une constitution affaiblie, sont plus expos'és à ceUe malXn ajoute qu'en donnant à ces porcs une nourriture ricTetabondante durant quelques jours, cela suffira pour Lrdi^paraitre les poux. Il dit en outre que les porcs exposés aSpEou,, la porte,. ,lo prendre des bain., sont e.xempU de cette ma!

Dodds conseille de laver les porcs atteints de poux avec du

page 316, ou de l'onguent de soufre, page SIS
Thierry conseille de répandre sur l'animal un peu de pondrede pyrethro, page ^Ifi, „„ de badigeonner légèrem'^nt la r^edos^soie, avec de. barbes de plumes trempées dans la benzine!

Mal d'os-JUMwme.-C'e^t une faiblesse générale des o,parce que la nutrition de la eharpente osseuse se fait niai
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Symptômes.—Le porc est do chétive apparence ne nrofite

Coo*M. -Hérédité, logements malsains, humides et froidsT-rat/e^»,... Renouvelez le sang de votre race porcinr,^

grand état de propreté; donnez une nourriture riche et euccuente; ajoutez aux aliments de la viande cuite (viande dchë-"M.I) de, os frais cuits et râpés, tels que des os de iLufs demouton, de cheval ou de volaille.
'

^^^^^.-Maladie très contagieuse et presque tonjours mor-

tion^^^'f*^'";^'"'
maladie est caractérisée par l'appari-

of ni„
P "^ ^" '''^' réparties sur tout le coroset plus ou moins confluentes. Avant l'éruption, la fièvre esttrès élevée, l'animal est très triste et ah«ttn r ?

survenir en 1? i pa i.

abattu. La mort peuturvenir en 12 à 84 heures, ou au plus 8 à 10 jours.

"rfectez la porcherie (voir Désinfection dos étabKpage 10)Il ny a que 1 emploi des vaccins Leclainche qui p;u^ré erlver le, p„rcs sains de cette maladie. Cette Jadie se mont"gêné alement à l'état d'épidémie; nul doute que si cet e é^"mie fa.sa,t son apparition, le gouvernement d'Ottawa nWgnerait rien pour nous procurer le vaccin Leclainche
^

Si vous perdez un porc de cette maladie, faites-le consumerpar le feu et enfouissez les cendres dans la terre
/îo«j^Z,._Cette maladie se reconnaît à la vue'de nustule,

sous-cutanées et de taches rougeâtres qui se dévelo;pL d'

le ^JT T ''haude i'auimal tousse, jette de la matière par

forme des pustules noires sous n langue
Traitant: -On enferme le malade dans une porcherie 3jours et .3 nuits sans lui donner de nourriture. PrTez 6Znnies arrachez..n le cœur et remplissez le trou ,1eZZ rt^tnez lu, deux pommes par jour. Isolez les cas. désinfec ezTapircherie comme le.s étables, page 10.
ffoie ou .*'o.v»«.-Invagination de la peau avec déviation du
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bulbe pileux

; nlttr ition fréquente, peu daDgereu6e, ae produi-
«ant sons la gorge, d'un seul on dea deux cÔUg à la foia.

Tratimunt:— lièa qi, on s'en aperçoit on fait l'opération
qni consiste en l'eïcision u > tiaeua pénétrés par le» soies dé-

Saignée.—La saignée rend de grands services dans les mala-
dies du porc, et consiste surtout dans l'enlJvemenl O'ulie partie
djBs oreilles on de la queue.

rétowM.—Raideur générale de tous les muscles du corps et
de ceux de la poitrine et des extrémités, serrement des mâ-
choires.

CotM»». — Plaies, surtout celles occasionnées par la castra-
tion chez les porcelets, spécialement chez ceux qui sont trop
bien nourris durant les quelques jours qui suivent l'opération,
et chez les porcs qui parcourent de longs trajets au scrfeil.

Trailmunt:— Coupez la qneue, les oreilles, donnez des bains
d'eau chaude. Si l'animal n^ peut avaler une dose de sel
Epsom (2 cuillerées à soupe dissous dans 1 demiard d'eau
chaude), donnez un lavement comme suit: Eau chaude, 1 pinte;
savon, 1 once; sel de table, 2 onces).

MM. Noeard et Leclainche préparent en ce moment un vac-
cin qui sera un spécifique contre cette maladie.

Si le patient peut vivre les premières 18 heures de maladie,
on peut espérer de le sauver.

rric*ino«r.—Infestation de l'organisme par la Trichine.U trichine est un ver qui vit à l'état parfait dans l'intestin.
Li, elle donne des œufs qui sont entraînés dans le sang et se
transforment en larves dans les muscles. Ce ver est enroulé
dans une espèce de petit sac et il restera dans le muscle tant
qu'il ne sera pas ingéré par l'homme on tout autre animal.

C'est en mangeant de la viande de porc trichine que l'Hom-
me est infesté.

Traitement:— 1\ est difficile d'empêcher le porc de se tri-
chiner, car il arrive souvent que le pore se trichinera en man-
geant des rats, des souris, des taupes. C'est pourquoi il faut
se méfier des lards, des jambons et des saucisses. Ces viandes
doivent être cuites à une température très élevée du moment
qu'on aura raison de croire qu'elles viennent de pores trichines.
Si la salaison était parfaite on pourrait détruire tes trichines.
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/ruiaen). L* porc maigrit, iicrd l'»i>r>,-.fif .„ i
• /

ment et tousse souvent CetlLZ\' , '

™'"^'"-

c« p.,.. d.™, ,,„ „,. irtié, „ ..„„,. a.„ „ „,^,

VBB8

F.~ j. !>• i _j- ,
penaant ^ ou .1 jours, page «JIT

p... «r. ^, ,-« ;;; ~"i;r.,;"
""•' '"- ''

quelques matins de suito Io.,r ,.i
,""^''^,.* '"* '•^ sautonine

ceu^-ci- aw .nfu:,rr4:rth;tesi:::i„r™'^' -' -"--

JULADIES DES VOIAIUEg

otirÉBAirrÉB

£rssïr::::r.cj::XpJ"
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il tlZ/l"','^"'"'
''' """^""^ ^"J"*" ''«"^ -^ poulaillerIl est bon de le» p„8er en revue et do leur f.ire prendre unUin sulfureux. (Voir Poux do poulo, pa^fe IsS,

Lo Cory^>ir„pU oorr^apond au rhu'n.o do oerveTu etïen^de poulailler, tenu, trop ehaudement. Lorsque le, Mm",»orto„t le „,a„„ et son, prise- de froid, le corv« se déel«rL.

santé dfo ""• "'" "" "'"""" ''^"' -' Préférahlo pLur U

P««e im Tef'/'
P™";"" ^'"" Dé-fection de, «abl

,page 10). lenez le noi, et les yeux très pro,,r<* par des lavase,

iniiln H
"P*^- ^ ^"^'y' •'«y*^ ^^ «> désinfectantmd,»pe„sable qu, ne coûte pas cher et que vous pouvez vou

r„
T.' ^ ,.™ ™"'P"-K"''tt« (15 et, ehez le Dr Grignon)

Le Cory^tt contagieux est le corysa simple compliqué avantrevêtu un caractère malin. Il est souvent le prélude dXt.ons plu, graves des voies respiratoires, le eroup ou diphtérieon re autres. I
,'échappe par le nez une humeur ?Seépa,^e, gns ,ale, collante, qui obstrue les ouvertures et le^cavté, naaale, en dégageant une mauvaise odeur. iTs mala

stnVcX: 1

'"""':! '" -^^^ '"^"'^"' "' '-ÏXsont collées, la resp.rat.on e.,t difficile et la gorge est souvent

Trailemsnt:j,o]e7. les malades, désinfecter le poulailler

cnts dans re coryza simple: on outre, matin et soîr, au moyendm. petit tube do papier, projeté, dans la ,or,e une priseT

see faite'w,
" """"' '"'^^ "" """"'^"^ ^a.is un endroit

ce. faites brfiler un peu de goudron et d'essence de téiében-
Hiine sur une pelle de for contenant 3 o,. ,3 charbons ardents,nonnez du vm de porte et du eafé en boisson, et Be la viandehaehée en boulette dans le bec des malades qui ne s'aliment,.nt
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1>IUB. Administrez r»- „i

vante :

*" "" '«' d'x cent., de la poudre U
Poudre touveraùu

Pondre de gentiane.
. k a ^.

Poudre de gingembre. ' " ' i/"'?,'"°«^
Poudre de quinquina gris.'

'.

rf "

Donne
' '"" ""''^"^"«-

' ^i "

de leTrrLTveTdTlf ml'^dir"""'
''"' ™"""^ «" »«« «An

deau) ajoute. nneonLdetda/r'"" " '""^ (^^ P'^t

..U3 .rCt r;:;crSeTeir»- ^-—
^- '«

e«inde...e„;i,^e';:r;ltnrséSlt"te '.ar le ne/ Tj
«euae. Les paupières se distendent ef

''' °" J""'"' '"">'^-

™ent. Les eôtés de la face enfl"; T''"* '^^ ^^"^ «" -'"-

"•«nt, puis meurt.
"""' "* '» P""'" faiblit rapide-

Traitement:—De» m.'i,., „

-•- les malades, aZZotZ ZlT' ""'"' *""^ '"^ "-«"^
comme i, est indiqué

,1 la Désl?' I; "f"" '' P»"'""«"
I-ave. on „rese. abo»da^e„ ttnT -

'"""^' P»»'' !«
«'ee la préparation suivant il,*,f

''"' P""' «''« atteint
-«s dans 1 gallon et y, dlan «l^f

"^" ™ P»'"^-. ^ '^ dis- .

'«ites dissoudre V, nn,.» a i

f
eau tiède, et à l'aide d'npetr:-'"

""""" ''™' ^ '"^'"^'e
lave^ tontes les parties aTeeC 1^7^ ''""^ "'""^"-.
Plmne dans ,a teinture d'iode tuchë, T T '^'^™P'^ """
q>" vous enlèverez aussitôt àZlT, ""''' membranes
t'uiro. Faites usa^e ,Ic a L!/ P"""^^ P°" '«« dé-

Faites briller un pe^ 1 J ,"
™"'^™'°^' P««e ir».

t^^no sur «ne pelle '^c t'ontéT 1
"'""""''- '' «'«"«"-

ardents. '" contenant un ou doux charbons
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11 vaut mieux généralement faire l.rûier le» sujets attcintn

d« cette maladie. Cependant ai ee» derniew sont de haute
valeur, on pourrait injecter avec beaucoup d'avantagea, loua la
peau de la cuiaae, 3 centimètrea oubea de aérum antidiphtéri-
que de Uoux chez les »ujcU atteinU et a centimètrea cubei
ches lea .ujeta non atteinte, pour les préserver de cette mala-
die. Le» médecins ont ordinairement toua ces article» en
main» pour faire cette injection. Ne pas oublier que cette
maladie c»t tranamissible à Tliommc, mais surtout à l'enfant.

Il est bon d'administrer au début, d'après le Dr Duchène
une cuillerée à thé d'huile de castor aux poulets et 1 cuillerée
i soupe aux poules.

U Poudre de condUion belge, page 214, rendra aussi de grands
service». Donnez une nourriture molle et fortifiante. Un
remède bien «impie et bien bon est celui-ci: On fait fondre »ur
le feu 2 once» de miel auquel on ajoute 2 cuUlerées i «oupe de
vinaigre rouge, on trempe une plume dans cette solution et on
badigeonne le bec et la gorge.

Apopkxit cMbraie— Coup, de «fe.7.—Les poussins exposés
au soleil, les coqs à crêtes amputée», les mâles privés de l'accou-
plement sont exposés à cette maladie.

SymptSmeê. — Le malade est étourdi, titube, tombe sur le
sol comme pris d'ivresse et meurt rapidement.

Traitement.—Vue saignée & la veine de l'aile le guérit vil.-

et bien, si on est prévenu à temps. On arrose la tête d'eau
froide et on met le malade à l'ombre. On donne de la verdure,
des racines crues on cuitos, on purge au besoin, et on ajoute
dans l'eau des abreuvoirs, 5 cuillerées à thé de soda i pâte par
pinte d'eau. Donnez plus de liberté et diminuez la quantité;
des aliments.

Congestion pulmonaire— Apoplexie pulmonaire— Coup de
sang.—L'oiseau meurt subitement.

CaiMw;— Alimentation trop riche en iaJ.sfinces azotées,
telles que viandes, sang, légumineuses; froid lif et sec; man-
que d'exercice.

Traitement:— U n'y a pas de traitement curatif. Tout ce
que l'on peut faire c'est de prévenir cette maladie en donnant
plus de liberté aux volailles, en donnant comme nourriture: de
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e.u, et en di™inu<u,t ,. quantité de. .,iLtu
"^ "*' """'

maladi,. di,;J:,t'; aTlf ""'^ "' "^ <« —«*-. «t 1.

"n pru» intense qu'on „et Iv^t .

"* ''°"*"'' '''' P'"'
l'o»e.u.re.te cime » LZ se^ '"t 1

T"'^" '^"" """P'
qu'avec p<.me. Le ou leVdp,,^ .

^ ** "'-' '* "^^P'"»
l*«èreD,c„t gonflé! rarti™ï«'"'1'

'°°' "'""'''• «»»'"''•'""«,

m peut eeTornfe; d2 U 'I !?
"' *"""""*«- ""We «t du

P>« m possible. ^rtVhreXn^"*"^^ '- ""'"^'' '"

teinture d'iode, et enVo!^/e^ "T '.T"''"*''
^' '"

»"« 5 cuillerées à thé de sod. aT„ J
'''' '' """'"^ ^"'-

1« -erduro, des racines c^tl l"' T ^^"^ •*'""• "'«

la pommade suivante- ar2 Li
!^™*"""'«^ '«« ""embrea avec

environ ,0 cts saind ufl l':':'ir\'.
'="'"^'^» * "-«(^Ote

^-orceaui.eeuri^:S^-^--»-t^

atteinte. par iTpl"' """;': "^'•"'-'' '«» ^gion.

Prtjes airUs av^delTei;:- SCyr^"' '-

-nt^tt';rc7n^retr;^^ ""Ti
^""'^''>«- -^-

s'^couie dés q'u'on le: ;lnetionne
"^ '' ''"^''' ""''-- «-

rra.W,.._ Après les avoir vidés et en avoir séché la oa-
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vite avec un tampon de ouate, on badigeonne l'intérieur avec
un peu de teinture d'iode.

Bronchite— Tenu:.—C'est surtout une complication du ca-
tarrhe, de la diphtérie Parfois aussi elle est causée par det
refroidissements humides.

Traitement:— ¥aite» brûler du goudron et de l'essence de
térébenthine, 2 cuillerées à soupe chaque, sur une pelle de fer
contenant un ou deux charbons ardents. Donnez de l'eau de
graine de lin à boire. Faites dissoudre 1/2 ""ce de borax dans
une roquille d'eau chaude, et lavez la gorge avec une plume
imbibée de cette eau.

Donnez dans leur eau à boire 14 once de chlorate de potasse
par 1/2 gallon d'eau. Tenez le poulailler aéré et propre.

Choléra des volailles.—C'est la maladie qui ravage le plus les

poulaillers. File est infectieuse et contagieuse.

iiymptônies:—hes oiseaux atteints de diarrhée sont en boules,

les ailoâ tombantes, la crête décolorée, les plumes ternes; ils re-

cherchent les coins sombres et meurent après 3G ou 48 heures de
maladie. Ils meurent par série de ,5, 6, 10 tètes à la fois. L» mort
arrive si promptement parfois que l'on n'a pas remarqué que le

sujet était malade. La crête offre ceci de remarquable, d'abord
elle devient violacée, puis noire.

Cames:— Mauvais régime, malpropreté, mauvaise qualité
des eaux, contagion par les excréments.

Traitement:— Isolez les malades, désinfectez le poulailler
(voir Désinfection des étables, page 10) ; faites disparaître les

causes, donnez une alimentation abondante et saine. Donnez
de l'eau fraîche coupée avec du vin de porte ou du café; brûlez
les cadavres, faites disparaître la fiente de poule; aux mala-
des, par tête, donnez ioutes les 6 heures: une cuillerée à thé de
vin, la moitié d'une cuil^rée à thé d'eau et 3 gouttes de lau-

danum; («ne cuillerée à soupe de laudanum vous coûtera en-

viron 10 centins chez votre médecin); en outre, faites boire
une cuillerée à café d'oau crésvlée (Crésyl Jeyès, 1 cuillerée n

soupe dans 50 cuillerées à soupe d'eau tiède). Lavez toutes les

parties du poulailler sans exception, avec la préparation sui-

vante: 1 once et demie de Crésyl Jeyès par gallon d'eau.

'Administrez la Poudre souveraine, page 1Î9, ou la Poudre
belire, Daire 214.
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faire un chantrem™/ , ? "'"" '""' «""plomcnt ,Ie

Forgea œnl 1 . do donn ,"'7 "" "" ^^ "'"""«^ 'J'"'*™

d'olive ou djyeér no d'int'^/T
'""'^'"" °™'^» "^''-"^

du doi,^ dans ler,""!, , T 7 "" '*" * ™*''™ « ''"iJ"

Crevasses aux pattes. Canien- «-„ j

sol argile,. alterrative.entTee ^T 1X1""
"'^""^ ™' ""

.^„««... La peau se de3s«=he, se fendille et se casse.

avec un linge bien sec, puis appCdt'laMtC^ '
''"''''

-.ur.iesp„us2-:c:^;ri;:rï::^„:;s

iinL:;::;""^'™*'
^' ^ "^™~* - .rand^air^lCet



* 3

I

f

— 184—
Avant de leur donner d'autres nourritures on examine si le

jaliot contient un reste de la digestion précédente. Dans ce
cas, Il faut le, mettre à part dans un endroit bien chaud leur
donner du sable et supprimer toute nourriture jusqu'à co que
I obstruction disparaisse, donnant seulement un peu de lait
c.>;.pe a bmre, et à inmiger un peu de mie de pain, tremi^. dan.
du vin. n faut débarrasser les poussins de l'amas de crottes qui
e.xiste au pourtour de l'anus, couper les plumes eïig.obées dans
ce magma, et graisser la peau irritée avec un peu de vaseline
II tant loger les poussins dans un endroit sec, recourir aux
tar-ines de viande, sang desséché, ot à la l'oudre souiiemine page
179; au ri2, eau ferrée (que l'on obtient en faisant bouillir
quelques elous rouilles dans un pea d'eau bouillante).

Diarrhée des adnltes. — Causer;- Mauvaise alimentation,
grains avariés, abus du son mouillé, ou des pâtées liquides, sou-

• pes grasses, froid, humidité, viandes gâtées ou pourries ingé-
rées par les oiseaux de basse-cour vivant sur les fumiers des
fermes où l'on jette les cadavres des volailles, chiens, veaux,
etc., ce qui occasionne la diarrhée verte.

La diarrhée blanche ou crayeuse est occasionnée par l'abus de
Ja verdure.

Traitement:— -D&n^ la diarrhée des adultes, le jabot est tou-
jours plein et ne se vide pas. Il faut enfermer les malades
dans un endroit sec, les nourrir avec du grain sain et sec: blé
mais, avoine, etc.; donner du thé de camomille aVec du vii^
chaud; SI le jabot continue h rester plein et si la diarrhée con-
tinue, on enlève les plumes qiii recouvrent le jabot 6t, avec nn
tranchant fin, on y fait une fente longitudinale suffisante pour
faire sortir ce qu'il renfermé, puis on lave la blessure à l'eau
tiède et on la graisse: après quoi, l'on recoud la peau, et la
poche par dessus se refenne d'elle-même. On tient l'animal
au chaud et on lui fait avaler, pendant quelques jours, des bou-
lettes de beurre salé. Administrez la poudre souveraine, page
nn, ou la poudre belge, ,>age 214. Suivez en outre le traite-
ment du choléra, page 182.

niarrtée des otw.—CaMBs. — Alimentation trop riche en
herbe et trop peu consistante; le» vers intesfinâîix.

Traitement:— TSe donnez pas de son. mais! dr- la farine de



— 186 —

dl^'ir^' '""'t' * "'^ "^^ P"'^™ -^^ '='>"'"«' de bois; 3 goutte.

'I soir, Uo 1 eau de riz, page -ilS.
«"«"u

Dy^nlerie-Flmr. de ™«5.-*>mpM««,_ Diarrhée aboudante aeeompagnée de sang.. L'oiseau est triste eTprumëhérissées, en boule, les pattes froides
'^

deïstrtu;: Y' "fi"
""^ "" '-^"^ '""'•''«- ^ «^^ -^'h""*

vctrP ™^' !
"""'' ^ gouttes de laudanum (chezctre médecin) dans une cuillerée à thé de vin de porte S^ve.!. régime indiqué à la diarrliée. ,>age 184

dei^'h'"^ r'^f' ™"* *"*' ^P"''^^ P" '^ '""'"'"ie, donnez-leur

^aSti^^;ï':-:::::t7^»—«-- --
rm.W<.._ Changez le régime, donnez du pain mouilléde vin; donnez de IWciee; jetez de l'eau froide urTaTlteet donnez-lu. un grain de jalap (voir votre médecin)

f;«m*.-€ette maladie est plus fréquente chez les oiseaux deTohere ou d'agrément.
oiseaux ae

Cames:- Champignon parasite qui se développe à la racineet dans e tuyau de la plume qui devient sèche et cassantTTecorps est en partie dénudé.
eassanie. L«

2V<m7™<;„<;_ Administrez deux bains sulfureux à 3 in„r.

nilfrisS:
^""^'^"^ - -'*—

'
'-^^^

Faible.se des pattes.~( Dr Duchène) .-Lor..que l'on romaniueque lapoule se tient difficilement sur ses pattes, on devr^ïanourrir au blé concassé et à l'avoine concassée Sn pourraaussi donner comme tonique, 6 grains de citrate de fer
Gale de la huppe des pouhs huppées.-Pm insecte rouge à^

r'^zrcrf::^ur et
'-'- •"--- ---

7'ra.«™«<, Désinfectez le poulailler, page 10. Soufflezdans la huppe de la fleur de soufre avec un pe«t tube en v" »oa en papier.
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et applique 7a PO. :''/;" "^ ''"" '''""' '"^*'>^ ^i™
saiud'ru.^ou h:rd™v:. 7:::^ " " " ^""'"' ^ -"^«^

petite brosse dure à onr /' /^ ',

'° ""''"' * ''''''^'' '^'''''^

60in de faire tremnorT ,
'"' P^""» l"'"" aura eu

-^ÔSi^^iCS^^^-Cette maladie atteint

des efforts pour lutter contre rau^LaTon rT,""
'"^"'

rempli de petits vpr« i„;. * /
""location. Le larynx est

rent .•.,„„«|;e?2 :: 3 jt::, '
^""'""°'"' ''"^ '^''^-> ''--

;«.H„aJedu,^:^a^;™rsreTdr;
v\i?-^""^f

fsHit^pt^^t '""^' ^^^- '^-- oerpi;; :

le. mnlad";leur dornfr1 T' '" ^'""''''"^- " ^«»' -'«-

-.-nsia,:^:î^i7:-ti;:xtxT

"ie de pain mélangéelw peîde g'r
''™^ '''"''' "" ^^

dans certains pays erpr;;aue t

'" "* ** *'^''"-t«

pépie. La crête Pâlit Z.Z 7°""' ''^'=°™P<'g°«e de la

meurt. ^
'

^^" *"™* °™^ «' WentBt l'animnl

Trait' ment: — Vj\o Ti^nî i «, •
. ,
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gra-vier.
'w.iiiciiti.

, manque d

::rtt ~ izjtt'^ -"• ~r:
Inflammation du canal des <mfs.~Cames- I' ,. ,-

mentation poussant A la ponte e/lrée ZnTf *

™'"
,'^
"''

neux peuvent dan, „no * •
*^^"'^' '«>= œufs trop vnlumi-

et fo™ent ine trixr.oir.r.r" "^ '''^'-' "'-

Traitement:— On se otoi'o^o ? j ;

0- de .a g„eéHne ,;:/™;:::d ut^ ::^ ^::;<'
-'*™

eitraire les œufa anit „„ * ' *' °" essaie à

™.ion, in.ieet'^^fr LTl ™ :; tiLrr"T /"'^^ ''""*

^ cuillerées . th.). Kviie:^^:'::; *:^,^s:^;^^^^^'
^'--

Inflammation du bmitm—Il existe ehe, t„„ i

dessus de la queue sur 'p rm, „
' '^' '"*'^"^' *""

vulgaire sous'le To^l'oZZ'Târ, 'T'- '"f""'* P" "^

besoin de donner écouLl.' ™'^"°"' '^^ ™-""'' <" «"
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TrotVenwn/. — Nettoyez à fond et touchez, une fois par jour

avec du pcrchlorure de fer li,,uide ou une solution do vitrioî
bleu (vitriol bleu en poudre, 1 cuillerée à thé dissous dans io
cuillerée» à thé d'eau tiède).

Voui des poiiks— Maladie de la plume- Pour * plumes.-
De même qu'il y a des poux qui s'attaquent au corps des vo-
lailles, ainsi il y en n d'autres qui s'attwiuent à la plume.
Dans les deu.\ cas, le traitement est le même.
Traitement.—D'ahori désinfectez le poulailler (voir page

lOj. Répétez eett« désinfection au bout de V, jours si cela
paraît nécessaire. N'oubliez pas surtout de faire briller du
soulre.

On détruira' facilement les pou.x par les bains suivants: Io
le bam do Barège. Les médicaments qui composent ces bains
sont fort |>eu coûteux. Voici comment on prépare le bain de
Biircïe: .sulfure ,1,. sodium en crv'stau.v, S oiuvi; sol de table.
3 onces; carbonate de soude en crystaux, 2 onces; eau 20 cuil-
lerées à soupe, mettez dans une bouteille que vous boucherez
bien. Remplissez une cuvette d'eau tiède et videz-y la moitié
de la bouteille. On plonge dans cette eau l'oiseau tenu par les
pattes et les ailes, jusqu'au cou, un aide tenant la tête pour
empêeber le liquide, légèrement caustique, de mouiller les
yeux. L'immersion se fait verticalement des pattes vers la
tête, à rebrousse-plumes. On comprime le patient légèrement
pour enlever l'excès de liquide et on l'abandonne l'été à l'ombre,
1 hiver dans une chambre chaude jusqu'à séchage complet. Le
lendemain on donne un bain sulfureux composé comme suit :

sulfure de potasse, 4 onces dans une cuvette d'eau tièdi Ces
deux bains suffiront pour débarrasser les volailles de ces para-
sites; ou bien un peu d'onguent gris sous les ailes.

Pou d'août— Rouget.-^Petitt' araignée rouge, cramoisi, ve-
loutée qui vit dan.s les jardins, sur les gazons des pelouses. Elle
s'attaque à la peau des poussins non encore emplumés et cause
de cuisantes démangeaisons. Elle se fixe aussi sur la peau de
l'homme, du chien et des autres animaux domestiques.

Traitement.—m ces parasites, qui se reconnaissent par de
petits points rouges, ne sont pas en grand nombre, on les dé-
truira facilement en les touchant avec une goutte de henrine
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J. ALC. SAVOIE
FABRICANT BN GROS DE

Bois de Boitesà Fromage
CERCLES EN ORME

Fonds et Couvercles

BROMPTON FALLS, P. Q.
ACHÈTE, LIVRÉS A N'IMPORTE QUELLE STATION :

BILLOTS DORME, .,e ,0} et ,.J pd.. de l„„,„our e, 16 p„. de diamètre
OU pi un.

Pri«re d'<crire avant de donner vos commandes ailleurs.

Cochons-" Yorkshire ", " Berckshire ".

Mouton»-" Leicester ', " Southdown ".

Animaux-" Canadiens ", • Ayshire ", " Jersey ".

Scories—" Engrais chimiques ".

Pondre de condition—" Belge ".

Sondes Trayeuses.

Instruments de Chirurgie-" Vétérinaire .

Médicaments de toutes sortes pour tous les animaux de la ferme.
Avoine de Semence-" Blanche Danoise •'.

Consultations gratuites sur les maladies du troupeau.

S'adresser au

Dr W. ûrignon, Ste-Adèle, P.Q.
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fsaleigh Orange Farm
BANVILLE. P. Q.

J. N. OREENSHIELDS.
. p„prt.t.r

Ayrshire.. Guen>.ey,. Shrop.We. Sheep

ftiince >oUDg
bon. for «.li ,.,„ onîv .

"'""'• ^«^ " '""y" hâve « fe,

We h.ve a hanSfllÔ k^f
«•""'""«lly.

^
SI vous désirez acheter

Piano ou Orgue

L. E. N. Pratte & Cie
No 2461 rue Ste- Catherine

(£fitrr l„ ru,, di la Mm.
'ogi" el Drumm0nd\ Montréal

^ ' '°"= '« Pnx depuis $25.00.
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àv péfrolc ou de lu ïi.«,.]:„„. .1

faudra av,„r m.l " °
'"

''V''"'
'"' '^^ >^"""i »"'.<.«. il

-^::»^;:.ett-r:;;s-'" •--
tairsr!!::::::^ :t ''"T""

'- "'" - '""^""
poudm do viande du "n. ,

>'"'";'" ""'""' """"''"''
^

*' '«

Maladie des yeux:—On rcmnrn. o 1 1 1.

chez le, volaille» atteinh^ 7 ^ ""' '' ^""'^ généralement

«ière, irritan 1 ve„ra„.
™'^"' "" ^ '"'""*^'™-

^^''' l»"'-antes pcmcnt aussi occasionner cotte maladieTraitement:— Vaito» dissoudre 14^- ,

""•

Obstruction inteMmles.-Cause^—Cr^ u

-t.nau, voir"te t:i;r.rrv:r: ïrt.?-
'^ - '-

ii^n,'^em"' "^"'-^PP"^"- le trait :..„:,n; de ,'Indiges-

«ant dans IWane aueIor«
•"'^' "" '^ ''^''' «° ''"™'^'"-

et en malaxanfrco St flboTr^a'"
'7"^ '"" "^"^ ^-''

de la région, en tenant la mi basse T" ' l?"
"' "'^ J"'"'^

sultat, on a recours à IWationTnd- °''- °°'"'™' P"^ ''<' '^
opération indiquée paire 184

tfiM/s sans eoquUle.— Cause — W.^., a
limentation des volailles

' ''' ""™''"'' '"'"'« l'^'

tout.ela.arin;d;;ra;S^,^it^-:----™^-
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Pipù.-Cttli: m..l.die, dit Klvire, c.t auwi nre qu'on 1. croit

•"'" '''" ''' '"«"' '!'' '"-'"MX |M.nr .k. lu pépie.
I-.1 Vi-im: l.ivr.ii.., ,.:.t un,, inflaiimmtion ,1,. la laiiKiu. qui «Vn-our. comn...

,1 un fourreau ,1>. pollioul,.,. pe.ifcH .roftte; ,1,.»^-
Wf» et i.pai.«e«. Lo Dr Klvire nu rencontré que î ca« dau»

I espace de v'O un*.

rrai<emeH<.-()„ nmlite la el.ute ,1e ve, erof,te« en les tou-chant av.T un pinceau in.l.ihé ,1„ .lycérine, ,1e beurre «n, «,1

^zr '""'
'!:':','"• "" """"•^ ^"™"'- •'•- -""'-""''

vhlora e de potasse (Chlorate de potasse, M-av.nce; eau tiède
li euilliTH's a wupc.) '

m. on le fa,t souvent, la parti,, cornée ,1c la lan^-ue; on ris,,ue
dc»trop,cr

I annnal et cette opération ne contribue en rien iU
détachent on badigeonne le dessous de ces peaux avec un pin-ceau imprépié d'huile.

^

Ponte difficilr.-Q„am\ le canal des œufs ,.st enflammé et

inTpolible."
'
""' ™""'"'"""^' '" P-""" "t 'lif«-'f et parfois

rrfltfem««<._On peut y remédier en lubrifiant le conduit, et

rélt^T'
'"""' '^™*'in"- l*'»t y pénétrer, agrandir modé-ment e canal en s'a,.lant du .lehor. par une pr^s^ion méthodi-

'ju*, faite sur le ventre.

On peut briser l'œuf par écra*nient, enlever les débris, et net-
oyer le canal par des injections tièdes crésylée, (Crésyl. 2 cuil-
lerees i tbe,; .^au tiède, 1 .lemiard). On trempe ensuite un pin-ceau ou une plume dans de l'huile d'olive ou de' glycérine, et onbadigeonne l'intérieur de l'organe.

Puce, des omauœ-Punakes.~}.iêmc traitement que pour
les Poux de poule, page 188.

PmeJu rouge.-Vépo^ne de la prise du rouge est pour les
.leiincH .lindons, le signal ,;un état maladif qui en emporte beau-
coup, n faut, avant l'apparition du rouge, 2 ou 3 semaines en-
viron. puis pendant toute la période de crise, et encore une quin-
zaine de jours après, mélanger, matin et soir, à la pâtée des
cl.nd,mneau.v,,in peu de !., po„dre suivaiito; Elle sert, du reste
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«mm,. i„rti«.„tp„urt,n.,le.hôto,dc U ba,.e.cour: Kilo .kU.rtout contre le» „,alai»e« ré,ult:„, d. n.un.idi.é, Ku v

'

l« LonipD.-itiim:

'""""",'» I"""!'-" icuilk.r«.ùthé
Uingi'inlire en |>ou.lr.'. , . .

> »

(ii'iitiani' en poudre 1 •• ..

Ani» en |ioudre i .. i,

Carbonate de fer j
Mêlez avec grand Boin toutes ces poudres.

l:achUi.,„e--FaMes.e des 0..-*>,„^(<;„„,,,,...u,, „„|i,i,|,„
.«ra,ss..nt ratatin^. déforn.ùs, estro,.,ésri.. os son. eo^
o,„ s cnspes e, fer.nés. Malgré «ne abondante ali„„.„ta ionlo^^eune otseau ma.gr.t, s'étiole et meurt de décrépitude avant

«l.on,rr'~t?'"'''"1'
''"'"'"' °'"""'*"^'' »"' "Pl-'Priée, trop

Oiseaux au nul v.vent presque exclusivement de vers, chenilles
insectes, mouches, etc., etc.

commcs,

Traitement :--VMm.nMi„n doit être, dès le début, forte-ment azotée, ^n,. excès, ni trop sèc.he, ni trop hu.nide. sang de -
séché, fanne de viande, mie de pain rassis, le tout lérf^m^thumecté, verdure hachée, salad., etc., à discrétion

: poudre dVos concassés selon la taille; après 3 semaines, ration de grainsam e sec. hberté grande sur un ga^on la plus .grande p!^tde la journé.., o„d,re si le soleil est trop chaud. E„ ZZllreg,me on ne verra pas cette maladie'atteindre no. vXucTTenez les volailles dans un endroit sec

les^r'nfrf™r
'""'',^'' '"•''' ""''"*" ^^ R''*iti»">^ mettez-

le à part dans un hou sec. ne les lais*z sortir que .quand lesolel ,t haut, mettcz-les .u son mouillé et faites manger d^dans, à chacun, une bonne pincée de la poudre suivante •

Poudre de gentiane.. .. 2^ cuilWécs à thé
Poudre do rhubarbe..

.
. <i\ " "

Poudre de gingembre. . . . 8J
" «

Poudre d'anis gj « «

Poudre de coriandre. . . , ?ï « <•

Poudre d'aloës î " "
La guérison sera assez rapide.



i %'

— 194 —
Chute du rectum.—Quand Ipa nn.,1n» „«i j

porchoi, et lait-; dron'r:^^^''™^''
^"^ '-'^- "'

i'oWrr:X^t.';:;''"'^--'l ^'^"'^ °" -versement de

-
1
--i-

;
oj par . ampumiuii de la crétc en totalité m en



,
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g" du
p':;^;''"^"'^"''" '^^ ^"''"'°- ^' ''-P^tation de l'ou-

Teiiine.-U<^laaio de la peau semblable à la teigne faveusc de

^i:^:^T;::r'' - - -^-^^^^^

nhnf7fT';r^"
"""^' '^^ caroncules, le tour des yeu. les

Cette :ualad,e est contagieux, et peut être contractée pa™ I

eér'nr'la«.fr-''""''
''' """"^^ 'l'"''^' '"'^ «<»"*« de gly-emnc, lavez les regmns malades et appliquez de l'onguent clrin que vous pourrez vous procurer clJvotre médX pour

• 10 ceat.ns I'onc«. Alternez ce. applications tous les fou"'jours
Ju,neur du crohpion.-Causcs.-U saleté du poulailler

10) "fende^'r.^''""^''
'' P™'''"'" ^^"^ D&infection. pageio;. I.endez la tumeur, exprimez-en tout le jus IaTe7 1» l,i„

ZTJ:^ '-''
?'r

^' ^'^^ ^ plaie ma^'T Tel

eoïï^ i^s:^:::!:^^^ ^^p— éta. . p.,

=-v::£F^"-=^;:rî:
^zpr^:^-L:tï-Zsr^^
-t:ir;rip';:ra::rr""'^""'--- --- ^^p-

^_^Ca«,«:_Eau stagnante ou à demi croupie, pleine d'infu-

n.rJeno'rl-I^nf" '™;"; ""^ o"-^" ^^ racine de fo,„è„

de cette eau; ou bien encore, m..a.gez'àT^^XZ



1 once, page 216
1 once
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pilé, ou des soDuuités d'absinthe que vous avez tous dans vosJ«rd,ns; chaque éleveur devrait avoir chez lui, pour en donner
ses volâmes, 3 ou 4 fois dans l'année, la préparation suiviequi est excellente contre la constipation et les vers :

Poudre vermifuge

Poudre fraîche de noix d'arec.
Poudre de sommités d'absinthe.

Mélangez bien.

Donnez un plein dé de cette poudre par tête de volaille. Rien
nettoiera aussi bien les intestins que cette préparation Onpourra s en procurer à la Pharmacie vétérinaire du Dr Grignon
Sainte-Adèle, P. Q. * '

Désinfectez le poulaUIer, page 10; enlevez les fientes ei jetez
partout sur le sol et dans les cours de la chaux en poudre.
VarioU des otsMu^.-Cette maladie atteint surtout le pigeon,

le dindon et les oies eu bas âge.

Symptô»««:_ Pustules ou poques jaunâtres autour des
yeux, du bec, sur le cou, le poitrail. Au début, ces pustules
ressemblent à des verrues qui se dessèchent et tombent après
o ou 4 semaines.

Traitement.~Uo\ez les malades, désinfectez le poulaUler
page 10. Tenez les majades dans un endroit sec, chaud et bien
aéré; nourrissez-les fortement pour favoriser l'éruption On
facilitera la dessication et la chute des pustules par quelques
applications de vaseline. La Poudre souveraine, page 179 en-
trera dans les rations, café en boissons, poudre de viande' os
concassés.

'

..Ji

Mi

EMPOISONHEMENT DES VOIAIIXES
Le nielle des bUs.—U graine noire de cette plante est un

poison pour les volailles et les lapins, surtout si elle est réduite
en farine et administrée en pâtée farineuse.

Traitement:— Bonnoz du café noir, ou la moitié d'un dé
rempli de p^ idre de quinquina (voir votre médecin).
Le seigle ergolé.~Les cornichons de seigle produisent la Gan-

grené des c-Âtrérnités.
°
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"ort des oiseaux par l'alcool
"' occasionnent 1»

--ats, don' on d^itTd"C'^^ ^"^ ^"^'^ '« "^ '^ -rt-

-t;::;f £r.:rdrrr""-^- °- -
eette eau dans un endroit aeessTble

"^ '"^'' '' ^' i«"=-
pour tuer celles-ci.

a'=<=essible aux poules, cela suffit
i« «rf ou la saumure provenant do I.porc salé, sum pour causerla Irt ''"""" '^ ^^°'^« ^«
ia phosphore dont on se sert „„„

basse-cour.
s « et au muguet jetés sur du fumier de

c'.ï:S:S^^::s-i-rr"^^ et avides de
aes Viandes corrompues, ab:nd::n1ï s^TLî fZLt'

™"^"

^IIAI^IES DIT CHTEH
Ahcès.—Causes *

TTti

Traiterr^nt:- Coupe" lela f'!?'
™^

l'"^"^'
»"« PiqÛre.

f«ine de lin; ouvre.kbsÏJf,!^' 'f
'=^*^'"^'""'^ "^^

'onguent de résine, page SlS^sur de 1,^^' '* ''PP''''"^^ «^^

taires (dessous de, dntt'T f""'"''^-"'° ''^^ '«"e^cules .I^n-
et souffre.

" "^'
' " " - -'« <*" ehien. Le chien boite

C.„...._K,tigues, marches forcées sur un so, dur.
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Traitement:— -RepoB, lotions d'eau froide, application de

blancs d n its dans lesquels on aura battu de la suie, du eel et
du vinaigre.

.

AeroiriitiU— Inflammation du /oumau.—Cette maladie est
assez fréquente et tenace.

Traitement:— -L&s-Qz avec de l'eau tiède et du savon, et ap-
pliquez de la vaseline.

.

_

Acariase de rom«e.—Maladie due à la présence d'un para-
site (insecte) dans l'oreille.

Symptômes:— Après une course rapide, l'animal affolé pous-
se des cris, tourne en cercle ou tombe sur le sol. Il est pris de
convulsions comme un chien atteint de la rage ou d'épilepsie

Traitement:— Savonnez l'oreUle et faites des injections avec
le mékn.œ suivant,: glyoorin.-, 30 cuillorH-s à soupe; acide car-
bohque, 8 cuillerées à thé; laudanum, 1 cuillerée à thé. Ces
médicaments sont peu coûteui.

Boiterie des épaules.—Cette maladie arrive souvent chez les
chiens qu'on attèle.

Traitement:— -Repos et applications de whiskey camphré.
C7ww,-M.—Ulcération du bord libre de l'oreille sans ten-

dance à la cicatrisation.

Causes:— tioTsuies, piqûres de ronces, ou complication du
catarrhe auriculaire.

Symptômes:— Le malade secoue les oreilles et aboie; il s'é-
coule du sang qui se coagule et forme une croûte qui tombe et
se reforme de nouveau.

Traitement:— -BTÛlez la plaie avec de la pierre infernale
(chez le docteur;, puis appliquez de l'onguent mcrcuricl double,
page 216; ou bien bTÛlez le chancre avec de la pierre de vitriol
bleu. Le plus sûr est de couper l'oreille au-dessus du chancre
avec un fer chaud. Appliquez le Baume résolutif russe, p. 206.

Coliques— Constipaticn.—I,'&nim!d perd l'appétit, tourne,
sursaute et souffre.

Traitement:— Donnez-lui une cuillerée à soupe d'huile de
Castor dans une tasse de bouillon, ou mieux un lavement oom-
pos;' romiiie s'iit: on.'i chaude. 1 ehnpir.^; savon, 1 once, dissous;
sel do table, 2 c;.,llerée8 à soupe.

*
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sa?-——^^
n-^geaison, intenses; les ^ciisSu ,t ïe^.'"^

''

x>. urne resoiutiJ: maso, nafrn SOs q «,.:ii -

tuile d'olive même nn«TifHi . T ^ cuillerées à soupe;

23 cuUlerées à sounp «t
«nUierée à soupe; eau chaude.

Poudre dctan TI'JLT V""' ^' "'^''"^^ ^"'™°t

.i'St^.iiS— ':/;;Lr.'?---
S^:s-X:c-^S:«i~

Tf„!i„.
"luLiimes, poudre d'empois, S drnnliTrpaFa t s ce pansement tous les jours; ou bien eue re appl n„rà

à ttfdSrd-::::^:""
™^^^' "»- ^''^' ™^'-^^ '^ « -^^

vaS'lde'^rf" ^'T^'"™"^ '^ P"^' ^° ^**^°-^™ 'a mau-vaise odeur, et après plusieurs applications guérira cett^ m„

:f;:;,,f
"""^

1 Repoussante, 'on consemeZ d la^;les oreillo. avec de l'eau do graine de lin contenant une eufflerée a soupe de boraï par chopir. arec d-- l'ein fpT TT-on do ...ne, ot 0'inj.tcrUa tn;;:r!ui t
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l^eau tiède contenant une cuillerée à thé d'alun ou de vitriol
blanc par pinte. Il est bon aussi de laver le» oreUles avec de»
décoctions de feuilles de noyer ou d'écorce de chêne.
^ar|r»j.—Elles sont quelquefois plus rebelles que la eale
rra.<m,«<.— Essayez d'abord l'onguent de goudron, page

,', ^T^ applications de glycérine iodée (teinture diiode, 1
cuillerée è soupe dans 8 cuillerées à soupe de glycérine); les
applications d'huile de cade sont aussi très bonnes; les appli-
cations d onguent de soufre, page 215, rendent de très grands
services, ainsi que l'onguent d'oxyde de zinc, page Slô II eàt
bon aussi de laver les dartres avec de l'eau de son, page 215.
KiorrAfe—Donnez une cuiUerée à soupe le matin et une

antre le soir, de cette préparation :

Sous-nitrate de bismuth. . . 4 drachmes
Naphtol 3 n

Sirop de gentiane 20 "

^"^àeiiz 30 cuillerées à soupe
ou tout simplement 5 grains de sous nitrate de bismuth 3 fois
par jour. Donnez peu d'diments et de digestion facile, ou en-
core des lavements d'eau de riz (1 chopine, dans laquelle vous
aurez fait bouillir une tête de pavot et une poignée de riz).

EpilepsU—TraUement: -Essayez les saignées, le repos et
nn peu de brandy dans de l'eau, n n'y a pas de traitement
certain.

Mtranglmmi.—Corps étranger arrêté dans l'œsophage (con-
duit alimentaire).

Traitement:— Veisez quelques gouttes d'huile d'olive dans
la bouche, et pressez le conduit alimentaire de bas en haut. Si
l'objet est descendu trop avant, on enfonce une baguette de
fusU souple et bien graissée pour déplacer l'objet. Si on ne
réussit pas, aUez chercher le .uédecin vétérinaire qui ouvrira le
canal alimentaire, opération, d'ailleurs, toujours dangereuse.
Eczéma chronique ««c—Espèce de dartres qui atteint fré-

quemment les chiens de races ou les chiens âgés et gras.
Symptômes:— La peau s'épaissit, se ride, le poU se hérisse

et tombe, des pellicules se détachent, une exudation se produit
et forme des croûtes jaunâtres mi 7îoiràtre=.
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mentation saine et abondante.
marcne. AU-

Dysmierie— Flux de lana —Oaw,,^, • p. * •

grands froids, âge avancé
~ ^"''«"'^ '"''™"«^'

5îm;.Mmes. — Diarrhée avec sang

nrure salée, ti,ue2 le malade chaudement et proorement- Annli

de poudre d'ipécac en une seule fois
^ '

_frad«re,._r™tfem.n«.— Remettez en place la partie-brisée le plus droit possible; battez, dans du whiskoy en sprquelques blancs d'œufs, trempez de la filasse dans ce mé Xe
nzTZr '"

''r"^
""^ ''™<= -'*« filasse et mil:nez le tout avec des éelisses courenablement liées Z.trop serrer au moyen de bande de linc^o. Muselez iHhl.n

Deu^ fois par jour, humectez l'appareil avec du whiskey rédT.it
Changez, le pansement tous les 10 jours pendant 5 o'u G le-

^«.««W.-Abcès formé entre les doigts du pied par suited'une piqûre d'épine ou autre, ou un clou etc
^

2-ra.<™.«.— Arrachez le corps étranger et appliquez de
1 onguent de résine, p'age 215.

appliquez de

h.lfuJ^'T' "^^^T
^"'"'''''' ^^^^^' à'^ poil, qui, d'a-bord isolées les unes des autres, finissent par se réunir et s'ac-compagner d'un prurit in.,upoortal,le. On remarque autsi deéleyures rougeâtres, pointues.

^

Traitement:_ Il est préférable de tondre le poil. Applique,du JUS de tabac que vous obtiendrez en faisant bouilli queques jomtees de feuilles de tabac ou i/, de livre de talUtdans „„„ ,,,,„. ^„„^ ^^^^^ cesippîiclt n Vpt a"lavé fe chien avec du savon de ca.tille e de l'eau tiède Volcouvrez le chien de savonnage, vous le bros.,ez ave m^ bonnebrosse, puis vous le rincez à l'eau tiède. Si le jus d tab e nele guent pas appliquez do l'onguent de soufre, page 2.5 Si

du R.;,„ r!-, ^ ^ restaieui impuissants, servez-vous
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miroug,-aale roug,-Les t<inn„.-Trailem,nl.-VMe»

Pour le chiensd appartement, appliquez sur les plaque, rou-«es de
1 eau phéniquée (acide earbolique, 1 cuillerée à soupe-au chaude, 25 euUlerées à soupe). Lavez le patient dan^de

par pot d eau. S. ce tra.tement n'amène pas la guérison, appll-quez le traitement de la "Gale", page 201.

G(M/n7<?.—Inflaimiintion de l'estomac.

Cau^es^- Chien qui mange gloutonnement et a dans Testo-mac des fragments d'os mal broyés.

5ymp«m*,.._ Vomissements fréquents, langue rouge, tris-
tesse, halejne fétide, pert. d'appétit; l'animal cherche'l^sn.dos sombres et frais, et cherche à appuyer l'estomac sur lapierre, le marbre, sur un terrain mouillé, paraissant éprouverun soulagement de l'action du froid.

«prouver

tvoi tt! "^t""'^'"''^
'' ' ^""^ ^-^ «""«-itratede bismuth

(voir votre médecin)
; contre les vomissements, donnez-lui 2 ou

l luZ '°"î; ' '"""*''' '^^ '^'"'"^ "'"P'™' '^^^ 2 cuillerées
â the d eau. Donnez, comme nourriture, des soupes légère» d»bou,„on roid. dans lequel on délaye un blanc cPœut ?as de

de mita' r """"î'""'
f" '" "'^"^' ^PP'''^^ '^ -«-l^»ae moutarde sors le ventre.

^en^du't?""'^""'^""' '' '"'"'-0° "^^'"^ l'-o^le-ment du sang par l'npphcation d'eau très chaude, avec de la

en brûlant la plaie avec le fer rouge

int^Ï'"""''"""--'''"^'"^"'" '"'''' -flammation des

^
Traitement.--Donnez la moitié d'une cuillerée à thé de sal-

fol es a ponction avec un trocart, pour enlever l'eau c'est laseule chance do guérison possible.
'

Ja«„m. -Coloration jaune dos muqueuses de la peau. Cetteleladie atteint surtout les chien., de chasse qui boivent dais
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Les Ecrémeuses U. S.

pour le meilleur beurre, 59 enirérj i; deî

<l «crtoeuK. Alpha de Uv.l ce ,. „!rempor.. le plu.'de poinu ,"b inl ,6« ^
é

îl"e"n^?:et',.^a:"'"'""--^'-^"

Notei bien lei f.it, «uiv.nt,
:

Ceux qui se sont servi d'une U S oniobtenu, comme moyenne, quMre noin?!_ de plu. que le. pos'se.^^ùrs""" K"
u s. ont'otttnr'plSl^de";

,^tT°;'e^ ,fSe?"i
''"""' ""' -""'

Alpha de Laval. La u Sa tÙ la Dreml*~ .
' "«"«««««"r. d'une

dans tous le. coneour. spiciaux or^î„u?.?^7-
''"°' '.™'" '" '='««" «

^„
A l'as«mbl«e de la ,"cl«,f

' '° '^°"''""<'"-

d mdustne laitière. de lEtat de New
Yo,l< tenue à Wateitown, le. Il et
l3d<cenobre 1900, il y eut 65 en-

l,'i„iu !
''""' 1"' "b"'" leplus h«ut nombre de points 198 K

1

avait été fabriqué par B. C. Roik
»ell (Springkte^Creamerv, de
^"'..'S';"8°'' N. Y.et «ait le
produit d une ...

EcrémeusB II. S. perfectionnée.

Ceux qui ont Tintemion d'acheter
une écrémeuse doivent songer que
s Ils veulent la meilleure, ils doivent
de toute nécessité acheter une Ecré.meu» U. S. peifeclionnée.

La Cie Vermont FarnT MachineBELLOWS FALLS,
•"^-UIllC

VT.

Asents généraux pour la Prov;

™TRi)OEui;iE,„„;To;;;ip,
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English Business and Shorthand Collèges

KINGSTON BUSINESS COLLEGE
Kingston, , Ont.

DOMINION BUSINESS COLLEGE
CONFEDERATION LIFE BUILDIVO

Toronto, - Qnt.

*"'"ÏÏÎ''***'*'' to b9 tha beat i^i
*'•«• 'or |„ionn.tlon ta KlngStOtl Of TorOtltO

Animaux Jersey pur sang

VOLAILLES :

Brahmas
: clair foncé

Canards: Pékin.
Oies

: Toulouse et Embden.
i-igeons

: voyage., ou fancy.

W. B. NANTEL .^^St-Jérôme. P. Q.

Cochons de Race Enregistrés
Yorkshire

: grande race améliorée.
.

Berkshire
: grande race améliorée

Chester White : améliorés.
Suffolk

: améliorés.

James 11. boydd
ST-LIN, P. Q.
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pouLr ;n cri

' ''• ""^' ''""'''''' «' " ">e»rt ean.

jours, et lo kndoZtnllVlrr' ^" '"'"'"''^ '"" '^» ^eux

Pâte et u .oufnc; coinr^rr'5L' '^^ ^^ -"^ '•

ver^i^r-^:^;-^:~ ^"^^^ -^' ""-^ * ^'•

«ernuent et jettent de U Z', .
"'^"'"' ''"'"' *"«*"''

sont alors JTZh.! '» «lahère épaisse par les naseaui; 'Is

ehe. d-a: rTs on emart: : d^
^ '°«^"-''"- d« Poumo'ns

; -

«on on de la diarrhl^ .?
vomissements, de la constipa-

PrZ ;
iJarrhée, signes d'inflammation de l'intestin

maigreur devient oWra,„„ i. ,

^'="eux, triste, abattu, la

* »-ts ;=,S': r;'s£" "Tcrue ou rôtie sur le eril r»rt„:„ \ ^' "'"""<"'. "andc

l'erreur onaml il

,'^"''"°' """"teurs de chiens 'sont dan.

Kermès minéral, «'
grains;

Sirop diacode, 10 drachmes;
Sirop simple, 10 drachmes.

„
Contre les vomissements, donnez 3 <,nuH~ d- '-,' -

^ c-u.iierées à thé de café tiède.
"" -'Jwuum aau»



.
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— Mo-

deÏÏ'TJ'
*'"''*'' ^'""'*'' °^''' •' *"'' * "^'•'*« * «">P«

Sous-nitrito de bi.muth, 1 drachme:
Napthol B., 48 grain»;
Sirop do gcnt' ne, 5 drachme»;
I^ttu do riz, 8 cuillerée» à »oup".

Le» jeux seront lavé» avec une infusion tlide de heur de su-mu; ,1 existe ,1» ulcérations à la surface du globe do l'œil, on
les caut..ns,.ra en les touchant avec de la pierre infernale

ta.tes bo.re du café et 5 à « cuiller» à thé d'huile de foie de

bat? „rr un°"h
' ""'''" '" P^-'il-'i-"" eit«s plu,naut, par un pharmacien ou votre médecin.

0W,.7«.-Kxcés d'embonpoint cau«S par l'abus do nourriture
et le manque d exercice.

^^Jra./«m«<..-Diète, course» au grand air et légère purga-

de'::S;-f:S' ""^^' "">""•>"' '''=*'- "•—
Piaiw -Onguent do résine page 215; Pommade phéniquéo,

page 216; ou application d'huile phéniquée, page 215.

fo'^et puce,.- Faite, coucher le chien sur de, branches de
cèdre. Lavcz-le avec du jus de tabac et du vinaign

Jiage.-L'anima] -st triste, sans appétit, se blettit dans les
coins «.mbres, son œil devient rouge et WiUant, il va flairant etléchant tout ce qu'il trouve, il bppe souvent son urine. Il n'o-
b.. pa. à la voix de son maître, et »on cri rauque et saccadé est
te lement caractéristique, qu'il suffit de l'entendre une .fois pourn avoir pl,„ de doute sur l'état de la bête. U plus su: est de
1 abattre sans retard.

La continence forcée et une boisson insuffisante, rendent lechien enragé.

mention d'urine.-Donnez une domi-cuillerée à thé de sal-
pêtre, matin et soir, dans un peu d'eau (une demi tasse).
Rhumatvsme.-U chien, surtout on vieillissant, éprouve des

rhumatismes qui le font boiter, tantôt d'un membre, tantôt de
I autre.

rra.7me«(.-Frictionnez les membres malades avec de î'o.
'
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»«™._La plupart df» chiens uut de» vers

lo cro,ra,t atteint d'éj.ilepsie ou de ra«c
' " ''" ""

2ra„.„.e„<. Cent. ,e t<«„i„ „„ ,„•
p,,^ „„ ^^^ ^,.^^,^.
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MVEESES PEEPASAHOm.
Banme résolutif ru..e.-ExcelIente préparation contre lesmalad.es suivante*, quand elles sont récenteV: Tumeurs osseuses sur-os (spli^t), éparvins, courbes, capelet, éponge eZde boulet, de jarret, mollettes (wind-^alls), tendons 'Ireren

torses, épaule coulée, etc., etc.

Directions e^tpédiées avec le remède . Par la malle, $1.00.

BOtrnxiE BOEDEIAISE.

Chau.x vive, 4 livres.

Vitriol bleu en poudre, 4 livres.

Vert de Paris, 4 onces.

Eau, 40 gallons.

Délayez ces médicaments séparément avant de les mélanger
avec leau. Conunencez à arroser le 15 juillet; puis, tous lesquinze jours, durant toute la saison. Vous détr^rez la pour-
ri ure, la rouille, la gangrène, - les mouches à patates et vous
aurez une abondante récoite de grosses patates, même dans les
terrains bas, argileux. Dans ces derniers terrains, il vaut tou-
jours mif ..x rouler les tubercules de semence dans de la chaui
éteinte avant de les planter, ou les plonger durant deux heures
dans quinze gallons d'eau contenant 8 onces de formaUne. En
certains endroits, les tubercules de semence en morceau:., sè-chent a.-ant de prendre racine; dans ce cas-là, il vaut mieux
planter des tubercules entiers (patates rondes

)^e laissez jamais les tiges sur le champ, et ne les enfouissez
encore moins, m.ois faites-les toujours brûler sur le champ

Cette préparation est aussi excellente pour détruire les enne-
mis des arbres fruitiers: vers arpenteurs des gadelliers et gro-
seilliers, pucerons, chenilles, gale, etc., etc.

Les meilleures variétés de patates.-Qui résistent le mieux

Ca™ien"Nor^
^"'^"^ "^™^'°"'' °°°'' ^''"' ^°°^ ^'^''
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Danoise. C'est cette do'L!' ^^^oudance et la Blanche
de satisfaction, ayan Su sV"

""" *™^'°"" """'"^ '« l""^

livres pour $1.00 e eLj^ """Z™'^ * ''^'^-^'^^^i 3o 13
di. conunandes d'une ^tTe " ZIT '' '""'"'"'"° '"'-™-
t^uble de la collection! .0 ivr^! tt'"' ^

''"™^™' P"" '«

Wier le nom de la gare.
""""• -"^^ P^s ou-

Prière d'adresser vos commandes au
Dr W. Grignon ou La Ferme dt Merle,

Ste-AdèU, P. QC^ «n^ CHAQUE OUXTIVATE^K I,EVBAIT AVOIR A SO^DOMIOIIE:
-avuiB A SON

Aode carboI,qu, 5 onces à 10cts..O 20

Chlorure d. chaux,
1 Ib. I3ct> lïComp,e-go„,,e, I, I5cls ....."'.•„ ^HuHedehncroe,

I pi„,e "i' j^Pomm.de rnsecUcide;
I boite. .0 ^5Poudre de condition belge

O.ychlori„e,,„ncll.':!..'..:.'."'o"?j
Te,nt.r. d'aconit, 2 once,. ......^^o 20

Teinture dopiun,, 2 onr.- If.Teimure d'.ode. 2 once. q 20

l"T'?^'^°'^ vonique, 2 oncO 20

IZm "'"°';"'" DrGoibaïït 50Remède pourfaire délivrer les va-
ches, I paquet „ „„RemMe pour faire délivrer ë, °

vache,,Nol,2o„cMà2.'ctsO 60Vasehne boriquée, 2 onces

à IOcts..O 20ÎJ- JJ __-v.,, 4 I0cts..0 21

chands ou ZCZl^^Z'^ZT °"
T'''

'''' ^ """
-oticido, la sonde trayc, e d Dr'«"T*;°'

^" P"""""''" '-
-ttoyer les vaches ap fs v^e au^-""

"" '' ''' ""^'J*^ ^
diés ),ar la malle ,„!

^ ' ^ P™"ont vous être expé-

de eondiiL bè£:;:^r8ir'°""" ^'-^ '""* ^- p-^-

oi^:^t"tr'^I:;:S;;'^-- - P-^oou autres

du Dr Hector Georges an'^I^'r"/:,Î! '"* ,'.^
^^^^

/--. sur ia réception de 2ô c.nUn.(,.:"^,;::;^^:;^
""'
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CE QUE CHAQUE CEBOl^ AOBIOOtE DBVBAIT AVOIB ESÏIAMÏB, POUB L'UTILITE DE SES MBMBEES:

I arrache vers de Pilling
1 aiguille i s^lon „
I seringue vétérinaire

.""

i fioles de colicine

1 seringue à injection lijpodcr'-
tnique

2 Protecteurs Lacombe
1 cliopine de teinture ut<rinë

de L'aramija pour faire dé-
livrer les vaches

I sécateur à Corues de $5 "à

îlUou „...._
Tuberculine, etc , elc , page" 08

$cts
iu

1 00
3 00
3 (10

3 00
1 00

12 00
1 50

1 doz. Pommades insecticides
contre les poux chez l'hom-
et l'animal

2 flammes ou lancettes à che-
vaux

I instrument à raboter les dents
des chevaux

1 doz. de paquets de remèdes jt

nettoyer les vaches qui ne
délivrent pas

I sécateur Pilling ,'","'.

1 trocart '"^

Acide carbolique, I cliopine..."

fcts

2 00

2 00

2 Oi

2 00
1 50
1 50
75

Les cultiva eurs devraient aclieter «s articles en commun,
les déposer chez % secrétaire-trésorier de leur ^tcIo a.^ole
pour sen servir en .temps et lieux. Vous pouvez vous procurei;
tous ces Items chez les pharmaciens de gros, ou à la Pharmacie
Vétérinaire du Dr Vf. Grignon, de Ste-Adèle, P. Q.

CE QUE CHAQUE MABCHAITO DE CAMPAGNE DEVBAIT
AVOIR A VENDBE:

Cts
1 Acide carbolique en fioles d'une

once 10
2 Chlorure de chaux, la Ib i! 15
3 Acétate de Plomb (sucre de

plomb) l'once JO
4 Acile Miiriatique, la chopine... 20
5 Benzine, l'once 03
6 Liniment Anlidartreux, !a fiol». 25
7 Le Liniment .ontre les crevas.

ses, la iii, 2 25
8 La Sonde Trayeuse du Dr Gom-

l^ault 50

Cts
9 Onguent de goudron, la botte.. 25
10 Pommade insecticide contre

poux chez l'homme et l'ani-
mal, la boite 25

1 1 La Poudre de Condition .Belge
Ivoir page 21 i),

1 2 Remèdes à nettoyer les vaches (page

13 Vitriol bleu.
1 4 Couperose verte, etc., etc.
15 Sel Epsoni à médecine.

Ktc
, etc.

On pourra se procurer les médicaments nos G, 7, 8, 9, 10, 11
et 12, à la Pharmacie Vétérinaire du Dr Grignon, Sté-Adèle,
P. Q., à des pri.t spéciaux.
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l'a colioine du Dr Pa». _!. .

ni^illeur à o,„j,|,„,.r el.e! i,- d,,"" 'Z^^'"^
'""^•*' »'''°" J»

t-.o.. c... P^èio ne u ;r :
"'

"'f
'"'^ '^ »>'1"- «'-

«"^- Prière d.. s'â.lre.s „ r '""'f
'" ""'^ ^hcv,uu pous-

i-Q- Jl faut, pour ad
, ,^. ;t rë, ;

"^""'"'' ''"^^^«<'

son sWreetuc en quelques ™inî,tet'
" ''"'" ^' S"^""

Kemèdes contre le charbon-Vaccin i„par il. le Dr J. G Kni^cZr} T "™"'"'''''= '"formé

™ chef, du gouveru' : ;r^Ou;;::"f™^'^^' ^"'i"^'--
«ô pris outre celui-ci et

'

'tIs où
\?™ '' ""-^'""^"ts ont

^on str,.t, O,ieago, t pour "e T"" ^°-'" ''•'-^•'" ^u-
fournisse à tout CaLi,li^n Ti v' ,

"^ ' '""^^'""^
^''"»P»g"»

™ntre le charbon, à ; Cn' "-"''^V'",'"''^""'
^" ™^-'

"Black leg," A 10 cen â; î, I e-
,'' ''""' ^' '™f^ '<>

3.-Î 1-3 pour cent
"' '' '''" *"'* >">» réduction de

vous avez lieu deTJ 0010°" lûf
""'ô '"" '^'"^ ™'^'^' ^'

-employer d'ailleurs, et peuHTr '^ ^' '''"''^''' ^''^' ^
troupeau contre ces^err!;?estS!;r'^'

"""""" """ ™'-
Pommade insecticide.—Cf)«/,v. 7«

««^.-Excellente prépLtiVnll f""
'''" ^''"""""' ^* ^'«"•-

che. Fhomme et iLi^ '^ 2- U T-T
'^

't^
^' '" ^"'T''

marchands et au. cercles ag^i^krs'^oo'f'/"
'^ '»''"^; --

De l'eau! de l'eau i — i-
* ** '" «douzaine.

bâtiments de ferme et votre°rÏifr"''
"™'' * ''•^''" ''«°« ™^

bien n,é,„e ces ^J:^2^7^:^^^^^:^^'^^^^
niveau de l'eau Dem.nX 1

1^"^' !''"' "^'"'"^^ 1™ k
W. Grignon, St.Ad™, P Q. °™ "'"^ ''^^''^^'"'^^ "" »^
Pour les maladies d'veux — p,.„„ii ^

l'homme et le bétail "Z'"^; .

,E^<='^"™te préparation pour

larmoiement'eXSrr
la douzaine, r,,- W. Grignon Ste™délc''7o

'"""^' ™ *'°°
le feu Parisie„.-S.appHque av. un' pinceau sans couper le

-^ 1 S Om II i (Il ri riuTin ]«- _. *
poil et sans fr;„*:..-.-ms; , ^, — t'^ui,i.au ftaas couner le

s_empiu,e dans les mêmes maladies où
résolutif rif<„„ „i 1, T>.._ , .

l'on emploie le Bamu résoIuhy\iîr° .'T T"'''
nialadics où

parisienne, $1.00 par la maÏ ' ^"""""^^ ^""^"'^
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Jument. itérilei.-U stérilité des juments dépend de l'ob-

struction <lu col de la matrice, on des spasmes du col, qui est
rigide et fenné. Aujourd'lmi, grâce à ua instrument facile à
appliquer, le Prégnateur, on peut féconder la plupart des ju-
ments. J ai vu des juments âgées de 13 ans, qui n'auraient pu
être fc^ondecs et qui l'ont été facilement, grâce à l'emploi de
cet instrument. r ""=

Tout propriétaire d'un étalon, devrait se procurer cet instru-
ment, en s adressant au Dr W. Grignon, Ste-Adèle P Prix-
$8.00.

, •«. iiiA.

re Uniment hippique m,se.-Est une excellente préparation
contre les contusions, les enflures et les entorses, etc. etc Par
la malle, 25 cts.; $2.00 la doz. aux marchands et aux cercles
agricoles. Dr W. Grignon, Ste-Adèle, P. Q. ,

le. 36 bonne, prises française., contre le souffle, la pousse la
ioux.-Cctte préparation a guéri déjà un grand nombre de che-
vaux atteints de la toux, de la pousse, (asthme), ou des bron-
chites Pour gnérir la pousse, c'a exige 4 ou 5 boîtes, surtout si
la maladie est ancienne. Si ces prises ne guérissent pas ton-
jours radicalement la maladie, elles ont au moins le mérite de
procurer un grand soulagement. Boîte de 36 prises, par la
maile, $1. S'adresser à la Pharmacie Vétérinaire du Dr Gri-
gnon, Ste-Adèle, P. Q.
Le liniment anti-dartrenx,-Guérit toutes espèces de dartres,

la teigne, le rifle, l'eczéma. Quérison prompte et sûre. Aux
marchands et cercles agricoles, $3 la doz. ; la bouteille, par malle
23 centins. '

le liniment adonci..ant et curatif.—Est employé avec suc-
cès contre los crevasses des mainj, du sein, les boitons de la
tigure et même contre les crevasses des trayons. $3 00 la doz
Par la malle, 53 cts. Pharmacie Vétérinaire du Dr Grignon'
Ste-Adèle, P. Q.

s
>

le protecteur lacombe (pour les chevaux qui se conpent, se
frappent) —Est une plaquette, avec bourrelet en caoutchouc
que 1 on fixe entre la corne et le fer du pied qui frappe. Par la'
malle, 50 ots. Pharmacie Vétérinaire du Dr. Griinmti St».
Adèle, P. Q.

•-" '"'
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onœs TTZ ui™ T" '• ."" "• «-««-Eorasez deux

à la Ferme Expérimentale rnf!^,'^"'"™? '''' ™<»^^

», -ne, au p'„ f-on, mais surtout à la bruche

Mettez cinq minots de pois dans un tonneau ordinaire à né

fure de arbone par cent livres de semence, de sorte qu 3 onlsuffiront pour détruire tous les insectes se trouvant dans le toT

Zsr:::^,rd~--^-—

=

^;:^^^ps^:eSa:n^r:LS^:^::
pas coûteux si vous l'achetez en grande quantité. Vous pouvez™se procurer dans les pharmacies de'gros et Je me ordunplais r de vous en procurer, .si vous le désirez, il est touiÔu^préfenibla de fumiger les pois do suite après le battl^Cmpecher les insectes de faire du ravage dans l'hiver. ¥LÏZcie \cterinaire du Dr AV. Grignon, Ste-Adèle, P. Q.

Pommade fondante parisienne.-Est employée avec le plusgrand succès dans les luêmes maladies au l'on emploie le Baumeoluif russe, page 208. Mais la Pommade fondante parfLnne
est préférable, quand ces maladie» snnf n„,,;»„„,. L^/
yétérinaire du Dr K Grignon, Ste:Adile;p: dvlr 1.^2^.
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la poudre de condition "Belge."-E8t une poudre fortifiante,

dopurativa et indispensable sur la ferme, ai l'on veut garder tout
son trouiwau en l)onne santé. Cette poudre est trop connue
maintenant pour en faire son éloge, l'n cultivateur i-ossédant
10 à 13 vaches, 2 clievau.v, 2,j volailles, 10 moutons, « calions,
devra s en procurer au moins 10 livres jiour Tannép, aiin d'en
donner à tous ses aniraau.t à la fin de chaque saison et quand
ils seront indisposés.

Cette poudre se détaille: 15 cts la livre à la pesé.^ et iô cts
en boîte d'une livre.

Tous les marchands et les cercles a<rricole3 devraient s'.'n pro-
curer un sac de 50 ou 100 livres à 10 cts ou une caisse de 50
boîtes d'une livre, à 15 centins.

A tout acheteur d'un sac de 50 livres ou de 100 livres, il sera
expédié 50 ou 100 circulaires, expliquant la dose pour chaque
amm.il de la ferme et les maladies dans lesquelles cette poudre
devra être employée. Prière, en donnant la commande, d'indi-
quer le nom de la gare. Demandez les circulaires et primesi
Pharmacie Vétérinaire du Dr Grignon, Ste-Adèie, P. Q.

la sonde trayeuse du Dr Gombanlt.—Est indispensable sur la
ferme pour traire les vaches atteintes de mammite, de trayons
obstrués, de verrues, crevasses ou de cow-pox; cette sonde gué-
rira en quelques jours les vaches difficiles à traire, ayant des
trayons coulant fin ou en deux jets ou en frisant. Grâce à cette
sonde, on parviendra souvent à remener le lait dans un quar-
tier du pis si naturellement la glande mammaire (éponge) n'est
pas atrophiée (disparue.) Sonde et livre explicatif, par la malle,
50 centins. Pharmacie Vétérinaire du Dr. Grignon, Stc-Adèle!

ïemèdes à nettoyer les vaohea après le vêlage.—Paquet d'er-
got de seigle pesé, et avec direction, par la malle, 25 centins ; 2
onces do teinture utérine de Caramija, par la malle, 50 contins.
Pharmacie Vétérinaire du Dr Grignon, Ste-Adèle, P. 0.

Scories— Engrais chimiques.—Cet engrais convient à toutes
les cultures et à tous les sols, et c'est le plus économique.
Demandez les circulaires.
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Pin^^-aw: df-7dî
'"'"''" ''^ '"'"^ '1" Wé, ou de son, dans 1

cho^"no''""'''"*'-^"<^<' '"^oli^^>
1 once; eau bo.,iUantc, 1

1 cH.ine'""'-'''"'
"''' P»»^-. 1 -"leréc à soupo; ..„ eha.le

^
^s d: î^^^f^":^er;:°-= -„ ^oid. x „no„.

'

heure et .lou.ie. ' ^'"'' ^ P'"'«'S faites bouillir une

..n^,"„1r'"'-'™' ' '^""P'-^ -". 3 pintes; faites rédui.e à

Ean on infusion de Je,.« ^^1
'l'iraut ime demi-heure,

'.lanc, 3 onces Ltf""','""''" ,""'=--I'''-'^ c'o sureau
d'heiire.

' "' '""'' «^ -^^^ fl» on fait bouillir un quart

-^:^y^::Xi:^^!^^ oamphré-Ca^phre,
3 onee.;

carbolique, 2 eu llerées A ,n^L
'=''<'^'>"'f- 'a Sale, etc. Acide

1 ehopiie.
"*' ^ '°"P" °" 1 o°™ liimde; huile d'oliv"

ch"ir'"e"r'--'"'-'"'
""'^-^ '- -heter toutes préparées

^uLrpltit;1.^^rt:'irto°^''"'"''.*^p''^''''''*» "• -
Onguent de eoudr™ V ,

"^ l'r'^P.iré, 10 cts l'ocne.

clmquV^ faite» fondre ?';;;e'îr''°''
î','"" "^^ """t"»- l"? livre

qu'à refroidis^me„r '
''°"°' '''''''^"'•' ^"'^^ «' brasser ]u"

Onguent de pied.-Voir pa..e 27

«I.OO.
P ™ "" '•' l'o'nmade fondante parisienne,

Onguent d'oxyde de zine—l ^„:ii„ - s

dWiledezincpourl^n'eré-", i '^Z '°T '^«' P»'"'™
Onguent de soufre

*"""."*', ' joupe de saindoux,

pour ! eu^^r::;;;;;^£'^--
f^-pe "« -fre en poudre

ver!rf^rr'~f;l^°'\P^T-i- ™^™aiBe, sous di-

et bien pl" Wt^o ;„"
'a L oSm' '" '''"''' ''=""^™P ""^'"•-

tion. Par la malle 50 eénhn"
"'"'"'' °" *™'« »"'«= P'-épara-

gr°^'/î?<t^'t^-é''"- V'>-^'--e, ^ onees
;

brader Ejeellent eontre'toutes 'les'iîîaïe.''"""'
"''""'" ^"'

^S^^bi^r"''-^^'-^^ ''-'^-! ît:^é; saindoux. 6 onee,

, ,

TESIIES A VEIfDEEA bas prix et bonnes conditions. Petites et rrrnn^» ^)emandez circulaires au Dr W. GrigioTste aSic K g.™""
Dema
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Prix des Remèdes

Acide Cârbolique, l'once $0 10
Alaès en poudre, fonce 10
Aiguilles à téton (cautèrej l 00
Arrache-vers de Pillint;, l 5»
Acide arsénicux, l'once 10
Acétate de plomb (lucre de

plomb), l'once '.

!0
Acide muriatique (la livre Ûquide) ÏO
Acide tannic, l'once 10
Bichloruie de Mercure {sublimé

anisif), l'once o 20
Benzine, Ponce o Oi
Bi iodure de Mercure, l'once 50
Bois de quftssia, ta livre 23
Capsules de sulfure de carbone

(Perrincitoi. la boite I 00
Creyl-Jeyès. l'once 10
Créoline, l'once Q |0
Chlorure de chaux, la livre 15
Calomel, l'once o 15
Compte goutte», I q 15
Créosote de hêtre, l'once 20
CalIfHlion, l'once 10
Charbon de bois, la livre 15
Extrait de saturne {Eau de Gon-

lard^, la livre Î5
Extrait éthéré de fougère mâle,

_ ^'o"c«
:îo

Ecorce de chêne, la livre 25
Ether sulfurique, l'once 05
Fougère mâle (en poudre), 1 once 05
Flammes (lancettes), chaque I 00
Feuilles de noyer, la livre 50
Granules Rebante (au muriate de

morphine), la douzaine 25
Glycérine, l'once Q 05
Huile phéniquée (par la malle). . 25
Huile de cade. l'once |0
Huile de croton, l'once W
Huile de lin crue, la livre 20
Huile d'absinthe l'once 100
Instrument à raboter les dents.... 2 0()
Iodure de p..ias»e. l'once- 30
Iodure de soufre, l'once 75
Linui-ur d'ammoniaque foite,
^l'on«

o.î

PJaphU)! resublimé. l'once...^... 05
Onçucnt diodure de Potasse,

-once
Onguent d Iode, l'oiicî....

Onguent Ph i;:;:é, l'once ,' „ .^
Onguent de O^.idron, l'pnce.»!." 10

10

U [0

Onguent d'Iodure de Mercure
l'once

..$0 25
Onguent Rouge Mérée, la boite . I 00
Onguent d'oxyde de zinc, l'once.. 10
Onguent Populium, l'once 10
Onguent Mercuriel, l'once 10
Onguent Giis, l'once 10
Onguent de Résine, l'once 10
Onijuent Kgyptiac, l'once 10
Onguent d'Iodure de Soufre
.''""ce

,Q
Ouate hydrophile, l'once 07
Poudre de Pyrèthre, lonce Q 05
Poudre d'Opium. l'once 50
Poudre de noix d'Arec, l'once. ... 05
Poudre de Gentiane, l'once. 05
Poudre d'Oxyde de zinc, l'once.- 05
Poudre d'Ipécac, l'once Q 40
Pondre de Cantharidea, l'once. ... 25
loudre de Condition Uelge, la

livre 15
Poudi< de Condition en boite

d'une livre 25
Pommade Fondante Parisienne... 1 00
Pommade insecticide, la boite. ... 25
Pierre infernale, le crayon 10
Racine de Gentiane, la livie 25
Sonde trayeuse du Dr Gembault. U 50
Sulfite de soude, la livre Q 10
Sulfate de soude, la livrç 10
Sécateur à corne. ÎS, ÏIO, $12,114 00
Sécateur Pilling, 1

i jq
Sel de Glauber. la livre .' lo
Savon vert, la livre 50
Seringue Vétérinaire 3 QO
Santonine, l'once 80
SéruTn Antitétanique de Roux... I 50
Sirop de Nerprun, l'once 05
Sulfure de Potasse, la livre 30
Salycilate de som'e. l'once 10
Teinture d'Aconit, l'once 10
Teinture d'Opium ou Laudanum,
^'""ce Q 10
Teinture d'Iode, l'once 10
Teinture de NoItVomique, l'once 10
Teinture utérine de Caramija,

-.'^"«V - '0 20
Irocart, 1

| 5Q
Tuberculine (4 doses)

i 00
Têtes de pavots, la douzaine 30
Vaseline buiiqur»- lonce. 05
Vitriol blanc, l'once 03
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*"~°"
, P«"' «e procurer cei

nMtcini ou U, ph.rm.citn..
Pour toute Conim.nde deff.t. dc-mmdt, pou, être «pww, p„ ,,m.llc on .ur. «,m d'.joutcr 5CU pour

1« «l.dc. « lOcl. pour It.'linuC
P«r quantité de 2 oncci.

PlurnaeleVéterlnafri dv Or Grlgnon,

Salnte-Adile, P. Q.

SpicialiUs toujours en mains
ux prix suivants

Par I. niUI. ;

Arr.che-ver! de PiUing «n 50
Aiguille à .«ton '

1 ooBaume Réjolulif Russe
""

| 00
Acide crbolique « n 96
Instrument i r.boter les dent.'!" J oi)

, Hî""'"' Hippique Russe 25
1*. J6 Bonnes Prise, contre le

•ouille et la touj, la boite ».

.

I 00

Le Uniment Antidtrtieui ÎSLe Protecteur Ucomb. n 50LŒuf Parfumé " OM
Oxychlorine "__"_"_"

q gjPomm.de Insecticide
*.'
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Un dernier Conseil aux Lecteurs:

Ce hvre n'a pas été fait dans le but de vous dispen-
ser du service des Médecins Vétérinaires, mais seule-
ment dans le but de vous éclairer dans le cas où vous
-ser.e. éloignés des hommes de l'art, et de donner à
vos animaux les soins préliminaires en attendant la
visite du Médecin Vétérinaire.

Il vaut toujours mieux recourir aux soins de celui-ci
quand l'occasion le permet. J'espère que ce livre con-
tnbuera à vous faire comprendre l'importance qu'il y a
pour vous de donner vous-mêmes à vos animaux tous
les soms voulus pour les entretenir en bonne santé et
de recourir aux conseils éclairés d'un homme de l'art
dont les connaissances et les études contribueront dans
une large part à vous conserver vos troupeaux qui vous
rapportent de si beaux bénéfices.

Dr W. Qrignon,

Sainte-Adèle, P. Q.



— 9M-

Ce qu'il est important de savoir:

1* Comment se procurer de l'eau dans ses bâti

ments sans travaux manuels page 211

2* Comment chauler et sulfater le blé de se-
mence pour le mettre à l'abri de la carie, de la

pourriture, de la rouille et du charbon. Grâce à

ce moyen, à la Ferme Expérimentale d'Ottawa,

on a obtenu un rendement de 33 pour cent de

P'"* page 213

3° Comment détruire les mouches à corne,

page 129

4° Comment utiliser la Bouillie Bordelaise pour

empêcher les patates d'échauder, de pourrir, pour
détniire les mouches à patates, les vers arpenteurs

dans les gadelliers ou groseilliers page 208

5' Comment protéger les pois de semence contre

la bruche et autres insectes destructeurs ...page 2
1

3






